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“Ces PERSECUTIONS brutales
ont scandalisé tous les peuples™
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(Lire en page 3)
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m___ Me Hurteau conduit à son dernier repos .

  

Lespuissances
médiatrices ?

NANKIN, 10 — (PA) — Le gouvernement de

Nankin n'a encore fait aucune déclaration officielle

concernant la rumeur, issue de sources ordinairement bien

informées, qui veut que le général-président Tchiang

Kai-Shek ait demande aux Grands, France, Angleterre,

Etats-Unis et même la Russie, d'agir comme médi

et pacificateurs entre son gouvernement et les commu-

nistes qui ont envahi le tiers

La guerre dure maintenant de-x

purs trois ans ‘depuis la fin de

loceupation japonaise» et fut gene

ralemen: defavorable au régime
anti-communste de Nank:n

Les observateurs, soulignant que

les ambassadeurs des grandes puis-

mancee ont été convoqués au minis

tere chinois des Affaires étrangé-

ses. samedi après-midi: concluent

qu'il se passe quelque chose. On

aurait meme réussi à atteindre plus

tard à son domicile. 'ambassadeur
aoviétique, reteau par une indispo-

CONQUETE VIRTUELLE
Le correspondant Spencer Moosa.

qui écrit sous la censure miktaire

dans Peipng même. déclare que

cette ville et Tien-Tsin seront occu-

pées par les communistes d'ici une
semaine au plus tard. I} croit que

ces deux places negociemt directe-

ment avec l’envahisseur, qui 2erait
@ntré dans le quartier commercial
@ Tien-Tsin et aurait même bom-
Sardé sn zare de l'est.
Entre Sou-Tchéou et Nankin, l'ar-

mée nafionaiiste Tou Li Ming. en-
cerclée depuis longtemps. ne pour-
rast plus tenir contre la pression

croiseante des communustes. On ja
ravitaille par avions. qui depuis
quelques jours reviennent chargés
à Chanzhai ayant reçu instruction
par radio des encerclés mêmes, de

ne pas se délester de leurs charges
selon l'ennemi, l'armée Tou Li
Ming. forte de 250.000 hommes, au-
Tit eté réduite à la moitié. Elle
peut se rendre d'un moment à l'au-
tre
C'est la seule force nationaliste

importante au nord du Yang Tse
Kianc. vers lequel lea com.vupistes

tevutmmenc-nt à attiquer, dans le
secteur de :a Hous: apres un répit
protongé.

M. Henry Birks
à Québec le 20

H.
Chabre

 

  

de Commerce

nord de la Chine.

 

Funérailles de
M. J-A. Hurteau

Un dvrafer hommage a été rendu
à Me J-Ads phe Hurteau, avocat.

journaliste et homme de lettres, dé-

cédé à son dumicile. au no 3762, ru-
Laval, à l’Âg- de 73 ans.

Le Éortège précédé d'un landau
de (leurs est part: de sa résidence
pour se rendre à l'église St-Louis
de France où le service fut célébre
à 9 heures. À l'egtise M. Emlie Lé-
pine, PSS, supérieur du college

de Montréal, fit la levée du corps.

Le service fut chanté par M. le

chanoine J-Armand Paiement, curé
de la paroisse, assisté de M. Fab-
bé J. Guillet, comme diacre et M.
l'abbé Jacques Barclay, vicaire de
St-Lambert, comme sous-diacre.

Dans je sanctuaire on remar-
quait: S. BE Mer Conrad Chaumont.
M. Emile Lépine. P. . M. l'abbé
A. Brazeau, curé de Rigaud.

La chorale sous la direction de
M. Charles Goulvt, exécuta ]a mes

se de Perosi et Gounod et M. Fé-
lix Bertrand touchait l'orgue. -

Le deuil était conduit par ses
Jeux gendres: MM. Guy Demers et

Gérard Archambault; ses beaux-

frères: MM. Paul et Jesm-Charles

Mathieu; ses cousins: MM. Oswald
Mayrand, Fortunat Mayrand, Me

Gérard Mayrand, avocat, J-A'bert

Hurteau, D-F. Hurteau, Me Paul

Hurteau, Pierre Hurteau.

Dans Je curtège on remarquait.

M. le juge J-A Robillard, J-A.

Julien, C.R, Me Théophile Desca-

ties, Me J. Allard, N.P.. Me Albert

Houle, N.P.. Me KE. Beauregard. Me

U. Bussière, N.P.. Dr J-A. Archam-

hault, Dr P. Bohémier, Dr J-A.

Beaudoin, MM. C. St-Aubin, Claude

Gagnon, J-A. Guillemette, Roger

Terroux, Henri Marchand, J. A
Duchaine, Thomas Jodoin, J. Malo,
Yvon Grooix, Paul Lalonde J. A.

Champoux. L. J. D'Astou, J. T. St-
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Cyr, A. Labelle. D. Dagenais, Al

phonse Millette, Léo Savard, L. Le-

moyne, Charles Des Rosiers, René
Binette, Jean LaSalle J. A Baudin

et J-F-E. Michaud. et une foule

; d'autres.

Eglise catholique
d'Ottawaincendiée
OTTAWA, 10. «PC.» — L'église

«atholiqde St-Mary's, située aux

 

- lim tes Ouest de la ville d'Ottawa
n été détruite par um violent in-
cendie. de bonne heure samedi.

Les flammes se propagérent si

rapidem-nt à travers l'édifice
qu'il fut impessible de sauver quot

que ce soit. Les dommag-s son

évalués à $100.000.

Le chanoine George W. O'Toole,
curé de là parvisse. a dit cro

que l'explosion d'une fournai-

fut la cause de l'incendie qui ra-

vagra l'édifice en moins d'une

heure.

  

Le chanoine O'Toole a déclaré

que l'un proj ta: de construire

bentôt une nouvelle égi:se mais

que l'on ne pourra remplacer de
multiples artic…s détruits dans

cet incendie. C-luici fu: d'aborl

découvert pir un passant, vers - 1 12 13: à Qu*-
bars 125 et 150: à Ste-Agathe, 10
eo 120; à La Toque Ho et 120: a
hic urm’ Ret 10

Top, Tin «+ 10e

a Rivers du-

5 h. 30 am En qu-'ques minutes.

la bat ese n'étar plus au’une mas

es de flammes et les pompiers du-

 

   
Les funérailles de Me \dolphe H

mortelle fut transportée de Ia denseure du d:funt à l'église. Voici use

les deux gendres de M- Hurtean, MM, Gérard

MAYRAND, cousin du défunt;

‘La GRAVITÉ de ces DIFFÉRENDS"

u-tesu ont eu lieu co matin ea Péglipe St-Louix

MM. Jean-Charles et

de France, La depouille
du cortège. Île droite a

ARCH *MBAULT et Guy DEMERS: M. Oswald

Paul MATHIEU, beaux-frères, et autres.

 

OTTAWA, 10 — (DNC)
devra poursuivre l'examen
de l’Indonésie et de Berlin.

Plus de décès et moins
de naissances

OTTAWA, 10, — (DNC) —

Leg décie ent été plus nors

breux eu novembre que du

ant le mois correspendant d-

l’année précédente, tandis que

les mnissances et les maris-

ges enregistrent un déclin res

pectif de ? et de 3 pour cent.

Les décès ent augmenté de

Pour cent.

Les naissances emrogistrées

dans les cités, les villes et vi
Ingen de 10.000 on plus n'éié-
vent a 139515, em movembre:

les decks & 5229 et Jes maria

ges à 4918 en Comparaisen

des 14.129 naïsaances, 5,192 d-

eén et 5962 mariages em me
vembre 1947. Ces chiffres

viennent d'être publiés per le

Bureau fédéral de la Statisti-

que,

 
 

 

Secours aéroporté
à un missionnaire
WINNIPEG, Manitohe, 10. —

(P.C.) -- Une mission de secours

est partie aujourd'hui de W.nni-

pet pour porter assistance médi-

cale à un missionnaire cathol.que.

mslade à Izloolk, aux Territoires

du Nord-Ouest.

Le R. P. Ostran. âgé de 26 ans.

a subi vendredi dernier la mor

sure d'un chien enragé, dane =

nission isolée à quelque 200 ilies

à l'intérieur du cervle arctique

Le missionnaire arriva au Cana

de, d'Italie, il y a deux ans.

Les quartiers généraux di
C.A.RC. a Ottawa ont gu'orisé
env de secours, après que le
doctes Osborne. du service de
santé à Pangnirtung, Terre de
Baffin, eut signalé la blessu-e di
prêtre. La température avat re
tardé jusqu'aujourd'hui le départ

de l'agpparril, qui vole Maintenant

vers Fort (Churchill. au Maritoba

ron nremie: lieu d'escale. L'avion
un Dakota, effectuera ensuite une
envolée sans-arrêt de 2.000 milles
aller-retour jusqu'à Izfoolik. Com

  

me cett- mission ne dispose pas,

June piste d'atterrissare. le Da-
kota laissera tomber la médecine
rt o tres fournitures ad moyen

d'un parachute. On s'atteni que

Jes hommes de la compagnie dv

ja Baie d'Hudson bpporteront le:

soins au prêtre. Le sergent W.-B.

Fairbairn survet'era l'opératior.

Le lieutenant d'aviation Terry

Winslow. de Sherbrooke, conduit
Venvolée.

—_———e
; .

rent se borner À diriger leurs
jets sur les bâtisses avois.nantes afin de les protéger.

de questions aussi

soir, le général AG McNaugh-

ron, delegué permanent du Cana-

la aux Nations-Unies et représen-

.ant de notre pays au Conseil de

Sécurité. Le général McNaughton,

qui présidera les délibérations au

Conseil de Sécurité au cours du

présent mois, s'Adressait alors, a

la radio, à Ja population cana-

dienne.
On sait que la présidence du

Conseil de Sécurité change chaque

mois, à tour-de-rôle, selon l'ordre

alphabétique anglais des onze

Etats membres. Ce mois-ci, c'est

Au tour du représencant canadien

à présider le conseil et c'est à ce

titre que !e gÿnéral McNaughton

pest adressé à la population cana-

dienne.

NOMBREUX PROBLEMES

Le délégué permanent du Cana-
da aux Nations-Unies a souligné
qu'au début de l'an nouveau, le
Conseil de Sécurité doit faire face
à de nombreux problèmes et situa-
tions d'ordre politique qui présen-
tent un caractère d'urgence. À son
avis, ces problèmes peuvent avoir
des répercussions très lointaines

“La solution de ces problèmes”,
dit-il. ‘exigera de la part de tous

les intéressés une extrême patien-
Ce et une grande adresse dans les

négociations.”

L'HEURE EST GRAVE

“Au cours du mois de janvier,
“poursuit ie général”, le Conseil de-
vra poursuivre l'examen de ques

tions aussi difficiles que celles de
1a Palestine, de l'Indonésie et de
Berlin. Je ne serais ni sage ni réa-
liste si j'essayais de vous d'guiser
la Eravité de c sed férends et l'in-

fluence que peut avoir leur rig.e-
ment sur la paix mondiale. Je suis
persuadé que le Conseil n'épargn.-
ra aucun effort pir trouver des
solutions pacifique".
“Les trois que-t ons politiques que

Je viens de mentiunner”, ajoute-t-
il, “comptent assurément parmi les
problèmes les plus urgents et les
plus difficiles dont le Conseil sera
saisi en janvier. En ce qui con
cerne un autre point de son ordre
iau jour, le cas du Cachemire, :1 est
i tour-tola év.dent que le Conseil
| FrORTse d'une façon satisfaisante
dans le sens d'une solutio i-aes. n pacifi.
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   i ont trouvé un
grand révonfort à la lecture du
CpmIQuniqué conjoint de ces deux

 

  
pays pub: le ler janiier. Ce com-
muniqué € iv un docum-nt
trés impartar dunt je voudrais

À wr paragtanhe.
Après avoir pr de Poe
par les deux ç rnements des
Proposition. da ‘a commission des
Nutivns| °* pour le Cachemire.
ainsi que dry dispositions prises
pourfaire cesser le feu, le commu.
niqué pour-u t "Lpe Zouvernements
de l'Inde et di Pakistan souhaitent
sincèremen* qe cette décision, ap-
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æ C'est ce que déclarait, samedi K

 

— Au cours du mois de janvier,le Conseil de Sécurité

difficiles que celles de la Palestine,

 

 

Le pape reçoit
Mgr P.-E. Léger
CITE DU VATICAN, Italie, 16

(P.C.) — Le Pape a reçu, hier,

en audience spéciale les profes-
seurs et élèves du Collège pon-
tifical canadien de Rome le
groupe était dirigé par Mgr Paul-

Emile Léger, recteur du Culiège,

A la suite de l'audience, le Vau-
can a annomé que l'épiscopat
canadien. par l'entremise du Col
itge canadien à donné au Pape
en cadeaux de Noël, pour distri-
bution eux pauvres enfants ite-
liens, 52.000 litres d'huile de foie
de morue. 5000 boltes de vite
ments et $25.000.

Les élections municipales

QUEBEC, 10. (P.C.) — Selon
les provisions du code muiirips!

près de 900 municipalites du
Québec procéteront à leurs éle--
tions le 17 janvier prochain, la
mise en nomination a lieu lo 12.
Dans quelque 400 autres muni-

cipalités. les élections ont lis: es
d'autres temps de l'année.

tetr 0

pliquée le premier jour de la ..ou-
velle année, apportera aux populs
tions de Djammou et du Cachmire

une paix durable et aux popuis'ins
du Pakistan et de l'Inde, un plus
grand sentiment d'amitié”.

L'heureux établissement par les
deux parties, grâce aux bons ser-
vices du Conseil de Sécurité. d'une

base de solution durable dan: 8
cas du différend du Cachemire
est une réponse trèg claire aux

eyniques qui vefusnient de sur
les immenses possibilités que 1
présentent les Nstions-Unies”.

QUATRIEME ANNEF

Le Conseil de Sécurité abocle
sa quatrième année de travail

“Comme vous le savez”, conclut

le généra) McNaughton, “leg men-
bres des Nations-Unies ont confé-
ré à ce Conseil, aux termes dr ia
Charte. la respansabilité prennère
du maintien de la paix et de ‘a
sécurité internationale, Jamais er
core depuis la création du Con-

sell. celui-ci n'a eu de responsa-

bilités aussi graves. quaujir
d'hui. Nous ne pouvons pas nous
attendre que nos problèmes soient
de solution facile. En fait. le CN
seil de Sécurité devra faire (re

à une tâche ardue aussi bien «A

janvier que durant les mois ‘qui
suivront. Pour réussir, nous 9
rons besoin de l'appui et de la
compréhension soutenus de iif
tes hommes de bonne volonté de

l'univers et fl faut absolument qe
nous obtenions cet appuj And
une mesure pleine et généreuse”.

 ll
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À l'adresse de la Hongrie

 

‘Cespersécutions brutales
ontscandalisé touslespeuples

OTTAWA, 10 — (Par

 

Denys Paré) —
Plus nombreuses des chefs religieux,

M. Saint-Laurent)

“Les persécutions brutales de plus en
dans les pays qui se trouvent à l'intérieur durideau de fer, ont scandalisé tous les peuples de notre civilisation et je suis convaincuque nul peuple n'en a plus de répugance que le peuple

Sauvage attentat
contre un chauffeur

5 présumés bandits dans les cellules

 

  

Alors que cinq jeunes gens étaient détenus dans les
cellules de la Sûreté municipale sous des accusations de
vols à main armée, deux autres chauffeurs de taxi étaient
victimes de vol au cours de la journée d'hier. L'un fut
sauvagement assailli et blessé alors qu’un second devait
remettre son argent sous la menace d'un revolver.

# Un total de 19 accusations de

 

 

 

[A103 ans, elle
| lit son journal |
 

QUEBEC, 10. (DN£C.)-—Une char-
Mmante fête a groupé autour de Ma-
demoiselle Dumas, à l'occusion de
son 103e anniversaire, le personnel
de l'hospice de Montmagny ainsi
Que quelques invités, same<ii après-
Midi. sous la présidence de M. l'a»
bé André Poitres. La fête avait été
organisée par la Rvde Sosur Ste-
Catherine de Suède, supérieure de
l'hogpice, qui voulait apporter un
nouveau témoignaze d’estine à cet-

hold-ups seront portées aujour-
d'hut en Correctionnelle contre les
trois individus appréhendés au mi-
lieu de la semaine dernière par
les limiers de l'escouade préposée
aux vols à main armée, sous la
direction du sergent-détective Léo-
pold Guérin.
Ce dernier a révélé hier solr

d'identité des trois détenus en
rapport avec ces différents vois.
Il s'agit de Jimmie Roberts, Léo
Labelle et Bob Anderson, âgés
d'environ 25 ans. sans lteu de do-
micile connu.
Deux autres présumés gunmen

comparaîtront également aujour-
d'hui en Correctionnelle à la sui-
te de leur arrestation aux petiteste vénérable femme. qui ex pen- heures samedi matin. quelques

canadien”.

de C'est ce que le premier minis
ire du Canada. le très honorabie
Louis Saint-Laurent, déctare dans
la lettre qu'il & adressée à Son
Exnellemce Mgr Alexandre Va-
chon, archevéque d'Ottawa, pour
lui exposer -la politique de eon
gouvernement A T'égard de la
Hongrie qui, au mépris des trai-
tés qu'elle @ signés, prive les ca-
thal ques de leur liberté et em-
Prisonne leur chef. le cardinal
Mimdazenty, sous les accusations
les plus fausses.

Le premier ministre Saint-Lau-
rent déclare, — comme “La Pa-
trie” l'a rapporté en primeur, —
que le Canada, de concert avec
les autres signataires du traité
de paix avec la Hongrie, étudie
“toutes les mesures qui pour
raient permetire d'espérer une
amélioration de la situation en
Hongrie”. “D'autre part, ajoute le
premier ministre, nous désirons
Éviter toute action qui pourrait
n'avoir d'autre effet que d'aggra-
ver la persécution religieuse.”
M. Saint-Laurent insiste sur la

violation du traité par lequel la
Hongrie s'était engagée à respec-
ter den libertés fondamentales de
tous ses citoyens. TI cite la clause
suivante du traité: — “La Hon-
£rie prendre toutes les mesures
nécessaires pour asmirer à toutes
les personne relevant de sa juri-
cictlon. sans distimetion de race,
de sece, de langue ou de religion,
la jouissance des droits de l'hom-
me et des libertés fondamentales,
ÿ compris la liberté d'expression
de ia pensée, la liberté de la pres-
se «t de publication, la liberté du
cuite, lu liberté d'opinion et de
réunion.”
Selon les déclarations du minis- sionnaire de l'hospice de Montma-

€ny depuis environ 20 ans. (Suite à la page 4) (Suite à in page 6)
 Un programme de chant (ut exé-

cuté par la chorale de fillettes de
d'institution. tandis qu'une adresse

TT

TT
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Au début de la noirée, une conduite principale du service de l'aque-duc, ssée par le temps, crevait à l'angle de l'avenue des Pins et de iarue Peel Conume l'endroit est élevé et domine

ja

région avoisinante,les eaux se ruèrent sur la ponte accentuée de

l
a

rue Pret ot dévalderent vers les rues Sherbrooke et Ste-Catherine. Quelques cavesfurent légèrement inondées. Ce matin, les employés du serviced'aqueduc de Montréal étaient au travail pour réparce tes avariescausées et remplacer sans plus tarder le tuyau crevé.

BAMBIN SCALPÉ PAR
UN CAMION-CITERNE

Un bambin de six ans, André Lefort, dont les
parents habitent 2870, boulevard Rosemont (appt. 1).

 

 

 

 

tantanée. le décès fut constaté par
le Dr Jolivet, de l'hôpital Notre-
Dame, puis Je cadavre fut transpor-
té & la morgue, pour fins d'enquête du coroner,

peu avant 7 heures, samedi soir. boulevard Rosemont,

mère quand soudain, il quitta cel :

onstre volant,
qui venait de stopper à cette inter-

n'eut pas connaissance de la tra-

ment scalpée, et sa mort fut ins- renda publie sameds

sien à un monstre volant muni

à perdu tragiquement la vie lors d’un accident survenu

à l'intersection de la 5e avenue.
L'enfant était accompagné de sax

le’
ci pour traverser la chaussée en
courant en arrière d'un tramway

section. Il fut alors happé par un , avec cerveaucamion-citerne dont le conducteur !

gédie car il ne stoppa pas par la + xs rox. 1e. - (FAD -suite. La petite victime fut entidre. ! UN "(Fiosquire des projectics au
par la Comaission de recherches
«t de Développenents fait nilu-

[d'un “cerveau” sur lequel les tech-
; Rioiens de l'Armée amérivaine
trAvaill-raient en ce moment.

fut lue à Mile Dumas par le jeune
Raymond Langis. Le petr Jean-
Luc Pelletier accompagné de le
gentille Colombe Ringuet Wr a pre-
menté une gerbe de fleurs Dans
l'avant-midi une meme à été céle-
brée aux intentions de Mlle Dumas
en présence du personnel de l'hos-
pice.

GLOIRE >
La longévité de MHe Dunias est

une des gloires de l'hospice de
Montmagny. mais eile fait égale-
ment honneur à [a paroisse natale
de ce beau type de Cansdienne
française, St-Jean-Port-Joli, où elle
& passé la lère partie de a vie,
ainsi qu'à la ville de Québec, où
elle vécu quelques années, Mile
Dumas porte parfaitement ses 103
ans: elle peut encore lire des prie-
Tes et son journal; elle marche très
bien. EHe souffre seulement d'un
peu de surdité.
Parmi les parents de Mile Du-

mas qui ont assisté à la fête, no-
tons la présence de Mme Ernest
Bois, M. Edouard Bourgault, de St-
Jean-Part-Joli, nièce et neveu: de
la centenaire, ainsi que Mmes Gé-
rard Caron, Léonce Caron, Charies
Deschènes, Léo Duval, Albex Du-
vai et M. Arthur Duval, également
de 3t-Jean-Port-Joli.
 

Toronto-Miami -
en “Piper Cub”

MIAN, 10. (PA) — George
Truman, aviateur originaire de la
province de Saskatchewan, a volé
sans escale de Toronto à Miami.
enmedi, en 13 heures 48 minutes.
à bord d'un avion léger “Piper
Cub”. L'apparell était équipé de
Téservoirs supplémentaires, afin
de parcourir les 1.200 milles sans
arrêt

 

2 bambins doivent la vie
à de courageux sauveteurs

 
QUEBEC, 10 — (DNC) —

de mention et grâce auxquels deux
accomplis en fin de semaine à St-Samuel.
ces deux exploits sont le jeune Maurice

évitées ont été
Les héros de
Lacroix et M. Thomas
à un enfant.

Dubé

Le première aventure est surxgg
venue alors que Jacques Théberge,:
7 ans, fils de M. et Mme Paul Thé-
berge, a failli se noyer en glissant
dans une côte aboutissant à la ri-vière chez M. Joseph Boutin. L'en- |
fant glissait en train:au aver de!
petits compagnons tout près de Ja
rivière. Tout allait bien lorsqu'une
bonne fois le traîneas alla plus
loin que d'habitude et l'enfant dis-
parut sous Ia glace de la rivière.
Témoin de l'accident, Maurice

Lacroix, fils de M. et Mme Gérard
Lacroix, se porta au secours du
malheureux enfant. Il n’hésita pas
à se lancer dans les eaux glacées
de la rivière et parvint à sortir
indemne le petit Théherge. On
transporta clui-ci immédiatement
chez lui où grâce à de bons aoins
il est sain et sauf après avoir pris
un bain forcé dans de l'eau glacée

DANS LE PUITS
Le deuxième exploit, a été ac

compli chez Mme Pamphile Dubé
où deux de ses petits-enfants, Gé-
rard Dubé, 6 ans et Jean-Paul.
5 ans, étaient à jouer dans la cour
où se trouve un puits. Le petit
Jean-Paul jouait ave- un pneu et
arriva en covrant «ur le couvercle
du puits dont une planche était  (Suite à In page 4)

tragédies ont pu être

qui ont chacun sauvé la vie

 

——— Victime
    

Pilote dun avion, qui s'est écrasé a
Isiand Lake, au Manitoba, Vic Yasin-
ski, ci-haut, fut brûlé à mort au
cours de l'accident. Son compagnon
de voyaye, le R. F. Uidéric Petit,
O.F.M., du Monastère de Lac du Bon-
net, à egalement perdu la vie dans
l'appareil em flammes.

Deux exploits dignes

Le sergent R. Mayon, du poste
no 22 (4 Rosemont), ct les agents
Georges Durette ot Francis Jamie
son, de radio-police, ont fait les
constatations d'usage. L'escouade
des homicides, sous la direction du

Uo Iruprédg In description concise
trouvée dans le glossaire, il Nagle
rait d'un projectile radio-dirige, —
~vion nutomate ou fusée — und
de tétésision wt de ln photo de
i rider be 'capitaine John Fitzpatuick, fait en- Me od pon Pn,quête sur cette tragédie. cst lamé dans la direction Kéné-COLNCE ENTRE UN MUR ET SA

FROPRE AUTO

Coïncé entre le mur d’un gaiage
et sa propre automobile, M. Ray-
mond Jacob, 42 ans, 1677, Amberst
s'est infligé une fracture de la han-
che gauche, hier Après-midi. L'ar-

vale de 1a vibke. En passant près
de la cible, et dis que la photo
tviévisée concorde avec la photo

: qu'il porte, le projectile y plonge
et fait on travail,
 

  

ACHETER VOB
cident se produisit au garage Re. upus orlair et Cardinal, 1310, est. rue De.

|

La Patrie
monti ù M. i issé -tigny, où M. Jacob avait laissé Fleuriste
sa voiture et était retourné en pren-
dre possession. Selon la police, l'un
des employés du garage était allé
au second étage de l'établissement
chercher l'auto et c'est en voulant

(Suite à la page 1)
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Débarquement
de soldats anglais
en Transjordanie
 

LAKE SUCCESS,10
Nations Unies se préparent, au)

l'Indonésie.
Ou. sait que la question de la

Palcstine devient brûlante depuis

— (PC) — Les délégués des
jourd à faire face à

celui de la Palestine et de

 

ser des forces importantes en Mé-
que l'Angleterre a décidé de de diterranée. Deux frégates ont ap

mander aux Nations Unies d'in-
tervenir contre le gouvernement Chypre,
d'Israël qu'elle accuse d'avoir des-
cendu cinq avions britanniques
D'autre part, Le gouvernement d'is-

pareillé de Malte vers File de
à proximité de In côte

palestinienne. Le porte-avions
“Triumph” et le croiseur “Phoebe”.
en croisidre dans la Méditerranée,

: ont été rappelés pour rejoindre les
raé] vient de protester aux Nations | 4 :
Unies contre le débarquement des ; forces navales concentrées à Chy-

troupes anglaises à
T-ansjordanie.

Agabs, en

Le délégué du gouvernement

pre. Tous les congés à terre ont
été contremandés,
Des troupes ont été envoyées de

d'Israël aux Nations Unies, Arthur ||® 700€ du canal de Suez par port
Lourie, a conféré hier soir à New-

maritime d'Agaba en Trane-Jor-
York avec Trygve Lie wecrétaire danie, fortifiant ainsi cette portion

général aux Na‘ions Unies. Selon

un porte-parole d'Israël, l'entretien
aurait porté sur les moyens à
prendre pour sauvegarder la paix

tout en tenanter Terre sainte,

de la frontière contiguë à l'état

jait.
PROTESTATIONS

L'Angietsrre a protesté deux fois

au cours de la fin de semaine coa-

compte de la politique anglaise au tre les attaques dont furent vieti-

Moyen Orient,

CHOSE TRES URGENTE

Le “London Daily Herald”, or-

gane du gouvernemen“ travailliste.

écrit que les délégués anglais de

mes les aviateurs britanniques. La
preniière note fut refusée, samedi,
à New-York au Conseil de Sécurité;
la seconde. refusée également, fut
temise par le consul-zénéral an-
glais a un représentant des Affai

manderont aujourd'hui aux Na [res étrangères de l'état d'Israël. Les
tions Unies de s'occuper de l’inct-|Juifs ont déclaré avoir refusé les
dent des avions abattus comme

d'une chose très u-genie.

L'opposition ang'aise et juive a

obscurri l'horizon de bonne enten-

te qui régnait au sein des Nations

Unies et dissipé jes espoirs qu'avait

fait naître les pourparlers entre

Israël et l'Egypte.

L'EGYPTE N'A PAS DEMANDE

L'AIDE ANGLASK

LE CAIRE, 10. PA) — Un por-
te-paroie du ministére des Affaires

étrangères de l'Egypte dit que ce

pays n'a pas demandé l'aide Je

l'Angleterre en invoquant je traité
anglo-égyptien de 1936
I a aussi ajouté que 115 person-

nes avaient été tuées, y compris 80
enfants quand des

Avione juifs avaient bombardé un
camp arabe de réfugiés a Deir el
Balah, en Palestine, peu aprés I'ap-
plication de ordre de cesser le
feu, vendredi. 126 autres réfugiés

femmes et

auraient été blessés.

notes anglaises parce qu'elles
étaient adressées ‘aux autorites
juives de Tel-Aviv” et non “au gou-
vernement provisoire de l'état d'Is
raël”. Si l'Angleterre veut protes-
ter une troisième fois, elle devra
le faire par l'entremise d'une tier-

ce nation ayant reconnu ie gouver-
nement juif en Palestine

DEMANDES

Dea sources gouvernementales
prédisent que l'Angleterre deman-
dera inetamment au Conseil de Se-
curité d'ins:ster pour que les trou-
pes d’lsrael ne depassent pomt -

frontière qui leur a été finde; Al-
béon demandera aussi un dédomme-
Rement monétaire pour ia perte de
ses cing appareils

8i le Conseil ne donne pas satis
faction, le gouverc:ment bdritanns-
que renforcirait les positions arabes
contre les asmute possibles des
troupes juives à l'extérieur des
frontières palestimennes.
Le Conseil serait alors prévenu

T1 a anmoi accusé les Juifs d'a ‘que l'Angleterre ne se reconnait

voir miné une route en territotré
égyptien apres la ressation des

hostilités,

CONVERSATIONS
Quand on lui demanda si l'Egyp

te avait encore l'intention de né-

plus liée par l'emdargo imposé con-

tre de combattants Cette note
serait immédiatement autvie d'une
concentration massive de forces mi-
litaires et navales au Proche
Orient.

LA PATRIE,

gocier un armistire avec :es Juifs.
le porte-parole a répliqué:

“Ils ‘les Juifs) ont maintenant
censé le feu et nous envoyons des
représentants à la ré'inion prévue
sous ln prés:dence des Nations

Ban inscolpé par
us camion - citerne

(Suite de in page 3)
Unies”.
Les discussions de l'armistice Goi-

vent commencer dans lile de Rho-
des demain où mer-redi,

CRISF
LONDRES, 10. — (P.A.) — Les

membres du cabinet anglais et
les chefs de la défense militaire

de la bou- |tubséquemment bospitalisée à St.

che méme du secrétaire des Af- Luc
faires étrangères, M. Ernest Be-
vim. un rapport détaillé de Ja

resu‘ant
par les trou-

cinq avions, way, dimanche matin, à l'angle des

opt recu aujourd'hui

crise au Xtoyen-Orient,
de l'attaque portee

pds d'israix contre
anglais
Cette importante

prendre
sent dans ies circonstances,

AVIONS ABATTUS

Les Juffs ont abattu cinq avions
angla.s, vendredi. Les Britanniques
prétendent que iss appareils furent

réunion fut
convoquée par le premier minis
tre Clement Attlee dans le but de

les memures qu: simpo-

Quitter je monte-charge, au res-de-
chaussée, qu'il heurta accidenteh
lement M. Jacob et le coinza con
tre un mur. L'employé, M. Mau
rice Brossard, à déclaré à la po-
lice qu'il avait voulu appliquer les
freins mais que ceux-ci refusèrent
de fonctionner. La victime fut

PIETON HEURTE
PAR UNE ALTO

M. Réa) Derjarding, 19 ans, 14268.
rue St-Clément, attendait un tram-

rnes Wellington et Charron, quam
tl fut heurté par une auto dont le
conducteur contiaus sa route sans
stopper. M. Desjardins eut la jem-
be droite fracturée et ‘ut trans
porté d'urgence à l'hôpital Général,
division ouest.

IL SUCCOMBE À
SES BRULURES

M. Willlam Pesrôchers, 6 ans.
descendus alors qu'ils étaient am- [904 rue St-Dominique. a succom-
tore en territoire égyptien. Israel bé hier matin, & I'hooital Général,
répond qu'au Moins trois appereils|aux beûlures re ues mardi der-

survolaient le territoire palestinien
lorsqu'ils furent abattus
Les aviateurs anglais en pa

nier, lors d’un incendie qui ravages
un Immeuble situs à 1092 rue St-
Dominique, logeant la fabrique de

trouille dans les secteurs en bor- |la maison “Ideal Shest Metal”, ou
dure de ia fromtiére palestinienne
ent reçu ordre de “considérer les
appareils juifs comme ennemis”.

Puis, Londres a commencé à mas

la victime était employée.
M. Desjardins habitait tout juste

A côté de Ja fahrique et c'est en
tentant de maitriser les flammes, 

LUNDI H6 JANVIER

“Ces persécutions

brutales ont scandalisé

tous les peuples”
tMaite à la page 4)

tère eanadien des Affaires exté-

rieures, l'emprisonnement du cardi-

na} Mindzenty, constitue une Vio-

fation flagrande de cette clause du

traité, car le gouvernement du Cs-

nada, après avoir recueill tous les

renseignements porstbles, considère

que les accusations du gouverne-

ment communiste de Hongrie sont

fausses.

VOICI LE TEXTE:

Le premier ministre St-Laurent a

autorisé Ta publication de sa let

tre à Mgr Vachon, car elle consti-

tue l'énoncé de la politique de son

gouvernement en cette Affaire, en

même temps qu'une protestation

efficielle du Canada contre la per-
sécution en Hongrie.

Son Excellence Mgr Vachon a

bien voulu nous commumiquer le

texte de ce document de grande im

portance internationale et Je voici:

Cabinet du premier ministre,
Ott.uwa, ie 6 janvier 1949

Excellence Révérendissisme,

Comme Votre Excellence en a

déjà été avisée, sur réception de

votre message du 29 décembre au

sujet de l’arte:tation du cardinal

Mindszenty, mon secrétaire a con

muniqué avec moi à Québec, où

je m'étais rendu à Noël pour y pas

ser quelques jours.

J'ai aussitôt demandé au minis

tère des Affal-es extérieures de

donner instruction à nos représen-

tants dans plus.eurs capitales d'Eu-

rope, aussi bien qu'à Londres et

Washington, d'ubtenir tous les ren

seignements pcesibles au sujet de

l'arrestation du ‘cardinal Minds-

zenty. Nos représertants dans ces

capitales étaient en même temps

priés de nous faire connaître les

mesures réeultant de l'arrestation

du cardinal, qui pourraient être à
l'étude par les gouvernementsau-

près desquels i.« étaient accrédités.

CLAUSE DU TRAITÉE

Le traité de paix avec la Hon
trie stipule que:
“La Hongrie prendra toutes les

mesures Décessaires pour assurer
à toutes les personnes relevant de
sa juridiction, sans distinction de
race, de sexe, de langite ou de re
ligion, la jouissance des droits de
l'homme et des libertés fondames-

tales, y compris la liberté d'expres-
sion de la penséela liberté de a

presse et de publication, la liberté

du culte, la liberté d'opinion et de
réunion.”
En conséquence. le gouverne

ment consulte les autres signe
taires du traité, en vue de pren-
dre toutes les mesures qui pour-
radent permettre d'espérer une
amélioration de la situation en
Hongrie. D'autre part, nousd ésirons
éviter toute action qui pourrait
n'avoir d'autre effet que d'agkra

ver la persécution religieuse.

SCANDALE DES PEUPLES

Comme je l'ai dit dans un mes
«ge radiophonique le ler janvier.
les pervécutions beutales de plus

en plus nombreuses des chefs re-

ligieux, dans les pays qui se trou
vent à l'intérieur du rideau de fer,
ont candalisé tous les peuples de
notre civilisation, et je suis com

vaincu que nul peupie n’en a plus

de répugnance que le peuple cans
dien,
Je profite de l'occasion pour re

nouveler à votre excellence Fex-
pression de mes voeux les meû-
leurs pour la nouvelle année”
Votre respectueusement dévoué,

(signé) Louis St-Laurent.
 

quand Vincendle se déclara, qu'il
s'infligea les brûlures qui devaient
lui être fatales, Il put lui-même se
rendre au dispensaire de l'institr

tion mentionnée où il dut être im-
médiatement hospitalisé, C'est en
vain que Vom teria de lui eonser
ver ja vie. Le corps fut transporté
à la morgue, pour fins d'enquête 
du coroner.

1549
  

Un communiqué émis,

La Ma/ba:e, les délégués aux assi-|

ses annuelles de cet orzanisme

avaient adopté une réso ution priant

le gouvernement provincial d’insti-

tuer un tribunal d'arbitrage uni-

forme pour entendre tous les dif-

férends survenus entre Jes munici-

palités et leurs employés, au cas
oll celles-la ne pourraient se sous

traire à la Ici des conventions col-

tmetive:: de travail
A une récente réunion des mem-

tres du comité exécutif de l'union,

une nouvelle résolution, devant

remplecer Ja précédente, à été étu-

ciée, miuis après une discussion as

sez lor gue, on à décidé de s'en tenir

à la “ésolution première, adoptés
au cours du tongrés

AUTONOMIE

Dans ta nouvelle résolution, on

demazda.t au gouvernement pro-

‘rincia. d'exempter les municipali-

“és de lapplication de toutes les
ois concernant les conventions col-
ectivie de travail, be droit à l'arti-
rage, be droit à la grève, le droit

à l'association sauf une association
locale de façon que les conrtils
muni ipaux retrouvent Jeur entière
autonomie.
Des renseignements avaient êté

publia à l'effet que la nouvelle re-
solution avait été adoptée et qu'elle
devai: être envoyée Au gouverne

ment à le place de la première,
mais dans le communiqué de c
mati, l'Union des municipalités si-

* gnale qu'il n’en est rien et que c'est
1a résolution originale qui a été
envorée au gouvernement provin-

, cial, sour étude au cours de la pro

t chair € seesion.

 
 

2 bambins doivent la vie
à de courageux sauveteurs

(Suite de 1a page 3)

soukvée. Il glissa et tomba dans
le puite d'une profondeur d'une
dizaine de pieds
R«pondant aux appels, M, Tho.

mas Dubé, électr.cien, qui travail-
lait ehez le voisin, se rendit sur
le théâtre de l'accident. Soutenu
par les pieds par M. Sébastian Roy
et 14lle Reine Filion, il n'hésita
pas à se lancer tête première dans
le paiîta. Il parvint à saisir l'enfant
par ses vêtements et à se faire
remonter avec son précieux far-
deau hors du puits. Le jeune Dubé
fait sauvé. TI «st parfaitement
revend d'une Aveniure qui aurait
pu Jui coûter la vie. C'est ainsi
que deux tragédies ont pu être
évitées.

Inondation due au
manque de courant

 

Des précisions ont été fournies,
ce matin, à l'hôtel de ville, par
M. H-A. Gibeau, directeur du ser-
vice des travaux publics, au sujet
de la rupture de la conduite d'eau,
survenue hier soir, à l'angle de la
Tue Peel et de l'avenue des Pins,
M. Gibeau attribue la rupture à

Una interruption dans le service de
l'électricité, cs Qui eut pour résul-
tai d'arrêter les pompes qui refou-
lent l'eau à cet emdroit, vers I:
rénervoir McTavish,
On ana hy fait qu'au même

moment, vers

§

h. 15. je servi
Véæctricité a été interrompadans
use partis de la ville 2e West-
mount, et l'on en déduit que c'est
cette même interruption dans le
courant électrique, fourni par

VHy Qui à fat arrèter
Les pompes.
M. Gibeau à signalé Teau

est refoulée par les pomposà une  forte pression, et qu'advenant un

Les MUNICIPALITÉSs'en
TIENNENT:LARBITRAGE

 

ce matin, par l’Union des

municipalités de la province de Québec, fournit des

précisions au sujet des démarches que cet organisme doit

faire auprès du gouvernement provincial, au cours de la

prochaine session, relativement aux relations des employés

municipaux avec leurs employeurs.

Au cours du dernier congrès dex

 

Sauvage attentat
contre um chauffeur

(Suite de ia page 3)

minutes après qu’un vol A mala
armée fut perpétré avec un re
volver-jouet sur la personne d'un
chauffeur de taxi à l'angle da
rues Woodland et de l'Aqueduc,
Les suspects dans cette affaire
ont été identifiés comme etant
Robert Birdgenaw et George

Rose.

SAUVAGES APACHES

Un jeune bomme de 2 ana
chauffeur de taxi, M. André Côte
demeurant à 323, Tue Saint-Jean
à Longueuil, conduisait sa woitu-

re dans les rues de Montréal vers
5 h. 15, hier matin, Jorsque renilu
à l'angle du boulevard Saint-Lau-
rent et de la rue Craig, alors qu'il
avait stoppé ea volture au feu de
circulation, deux fortsà-bras que
la victime décrit comme étant
des individus mesurant six pieis

et pesant 200 livres, ouvrirent la
portière de son auto et le rouirent
de coups de poings ef de pieds, io
lancèrent sur In chaussée. Alors que
les deux apaches prenatent ja fui-
te dans le taxi, laissant leur victi-
me inconsciente sur la chaussée, la
police était alertée par des témuins
et quelques secondes plus tard, AL
Côté était transporté à l'hôpital
Saint-Luc où les autorités déclars
rent que le biessé souffrait d'une
fracture du bassin et de nombreuw
ses ecchymoses surtout au visage

On déclare ce matin que l'état de
M. Côté est plutôt grave

L'automobile fut retrouvée quet

ques heures plus tard per la pe
lice et remise à son propriéta.re,
M. Wilfrid Généreux, 100 chemin
Chambly à Longueuil. Les agents
de l'escouade des homicides font
présentement enquête dans ce cod
avec violence.

HOLD-CP

Un autre chauffeur de taxi. M
Charles-J. Heath, 853A, Avenue
Outremont, a été victime d'un vol
À main armée vers les huit heures
hier soir, alors qu'ii conduisait ua
individu. Paisible d'apparence, le
passager points un revolver dans
ie dos du chauffeur à "angle des

rues Sherbrooke et Wuafkcley, à No-
tre-Dame de Grâce. M. Heath re-
mit alors au bandit l'argent qu'il
avait dans ses goussets, soit envi-
ron $11. L'inconnu ordonna ensut-
te au chauffeur de descendre de
son auto dans laquelle il prit la
fuite. La voiture était retrouvée
par la police quelques minutes plus
tard à l'angle des rues Oxford et
Monkland. La police fait également
enquête dans ce vol: +

DEUX CONTRE UNE

Mlle Helen Harper, caissière du
restaurant “Chicken Charlies” sie
à 193 ouest, rus Sainte-Cethe-
rine, a fait rapport à la police
que deux individus se sont pré
sentés à sa culsue vers 12 bh. 16
<e matin, et, revolver au poing,
la foarcèrent à Jeur rumettre la
sume de 35350 qui se trouvait
dans la cause. Les apaches lui vo-

lérent également ume montre
d'une valeur de 5125.
Enfin, M. Roger Vervette. de

meurant à 1421, rue Létourneux,
marchait sur ia rue peu après
minuit, ce matin, lorsqu'un indi
vidu de frappa & Je figure & lan-
gle des rues Létourneux et On-
tario, pour ensuite sortir un re
volver de ses gourmets et lui ve
ler la somme de 44.
La police enquête présentement

dans ces divers vols

 

arrét subit dans le aystème de
popes, il se produit une pression
ioverse dans le tuyau



LA

Budget américain de $41,900,000,000
 

PATRIE, LUNDI

LE PLUS FORT BUDGET
EN TEMPS DE PAIX

 

WASHINGTON, 10 — (PA) — Les
aujourd’hui, qu’ils retarderont peut-être l’au
sachent combien les Etats-Unis vont dépe
Le président Truman soumet any

fourd'hui un bu-iget que ses lieute-
mants ont dit. la semaine dernie-
re, devoir s'dever a $41.900,000,000,
pour l’année co>mmaencant le ler
Juillet. Ce serait le plus fort budget
de temps de paix dans l'histoire
&méricaine,
L'un de ceux qui à vu le badget

à déclaré que les dépenses dépes-
seraient de $900.000,000 ce que les
experts calculent pouvoir oltenir
en impôts.
Le président Truman a" demandé

ane augmentation d'impôts de $4.-
000,000,000, surtout chez les corpo-
rations.
AU COMITE DES FINANCES
Le Comité des Finances du Siénat.

Qui étudiera éventuellement le bud-
get, est surtout composé de Repu-
blicains et Démocrates qui ont
toujours demandé une plus ç'ande
économie de la part du gouverne-
went,
Mais te sinateur Scott Lueas, qui

deviendra La chef démocrate du co-
mnité, le 20 janvier, dit qu'il ne voit
pas ben comment on pour-
euit réduire le budget:

“81 nous voulons assurer la sé
eurité du pays” a-t-N dit, “nous de-
vions faire les dépenses miliraires
mécessaires.”

Une action en
dommages de
$47,295.68
L'instruction d'une action en

dommages de $47,296.68 a débuté,
ee matin, devant un jury civid sous
ta présidence de l'hon juge Fabre
Surveyor, de la Cour Supérieure,
Ie demandeur, Emile Laflamme.

de M%-Hubert, près de 14 etdants
vivants et mécanicien-débosseur de
son métirr, montait, le 6 octobre
1947, dans un autobus de la Com-
pagnie de Transport Provinciale.  

chefs démocrates du Congrès disent,
gmentation des impôts jusqu’à ce qu’ils

nser en 1949-50.
 

La ville a raison
contre le syndicat

 

QUEBEC, 10. (P.C.) — Un juge-
ment en Cour supérieure présidée
par Fhon, juge C.-F, Gibsone vient
de décréter que la ville a le droit
de congédier ses employés. Le juge
Gibsone entendait une cause dans
laquelle un syndicat des employés

municipaux cherchait à annu-

ler toute juridiction des au-
torités de Motel de ville. Selon la
charte de la vilie de Quibec, ie
Consetl de ville a le droit et le
privilège d'employer ou de congé
dier tout employé.

Le aye.dicat des employés muni-
cipaux prétendait que la nomina-
tion de Théodore Genest comme
directeuz au Palais Montcalm était
Mlégaile, d'aprés l'accord conclu
entre .e syndicat des employés mu-
nicipaux et le conseil de ville. Le
juge Glüsone a cécidé dans son
Jugement que la nomination des
hauts fonctionnaires de l'hôte] de
ville devait se faire selon le bon
plaisir des Autorités et non selon !es
termes de l'accord des syndicau
et des autorités.
 

An centre de la ville de Longueuil.
le wvéhicule dans lequel! Laflamme
se trouvait, emtrait ea collision
avec un autobus de la Compagnie
des Tramways de Montréal. Le
demandeur devait, à la suite de cet
accident, faire un séjour de 45 jours
à l'hôpital pour y recevoir les soins
qu'exigeaiem un’ comotion céré-
brale, deux fractures du bras droit
et de multipies fractures du bassin.
M en est sorti affligé droneIn

capacité permanente et à ue
log dommages qu'il a subis et les
frais qu'il & encourus à ia som-
me de $47.205.68 mentionnée plus
haut.
De leur côté, les compagnies

défenderesses déclinent toute res-
Pporsabilité dans l'affaire.
Les procureurs des parties sont

Me Piorre Barrette, C.R., et Me
Jean Martineau, CR, pour le
demandeur Laflamme; Me Ro
land Lafontaine, C.R, et Me J.-
FP. Oharbonneau. CR. pour ja
Compagnie de Transport Provin-
ciale: et M. Fené Lippé et Me
Harold Tansey, CR. pour da
Compagnie des Tramways,
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Nouveaux wagons-poste au CPR —

Le premier d'une command>= de 20 wagons-poste 8 été livre hier au

Pucifique Canadien par la compagnie Canada Car and Foundry. à
Montrial, Sur les 90 pieds de longueur que mesure ce wagon, 38
sont occupés par un bureau de poste réduit, bien éclairé et ventilé,
aver controle automatique de la température et autres particularités.
On voit fci un groupe de fonctionnaires du C.P.R. ot des postes qui
laspectérent le wagon avant qu’il soit accepté. De gauche à droite:
d. W. Sharpley, ing., du C.P.R. chargé de l'éclairage des wagons:
F. Blakeney, Ottawa, repriventant de 18 Commission du Transport:
C. Hassall, ingénieur adjoint, C.P.R.; BE. B. Winship, tngénieur em
mécanique, C.P.R.; H A. (tarke, Ottawn, secrétaire national de la
Fédération des Commis de Postes des Chemins de Fer; P. E.
Ohoquet, Montréal, inspecteur des Postes; L W. Wiikins, Ottawa,
fmepecteur des Postes; G. Fowter, Montréal. comptable, C.P.R.; C.4 éfarcoux, Mentréai, inspnoteur réglenal des Postes,

Photo Pacifique Canmndtent.

Demandes des
municipalités
Au cours de Im prochaine session

de la legislature, jee gouvernants
auront à étudier de nombreuses de-
mandes venant de diverses munie:
palités de ia province qui désirent
de nouvsaux pouvoirs dans diffe-
rents donaines
La cité de Thetford-Mines, par

exemple. désire ne faire autoriser
à imposer une taxe locale de 2 pour
cent aur les ventes au détail. ELe
désire aussi imposer de nouvelles
taxes d'affaires et obtenu de nou-
veaux pouvoirs touchant la cireu-
lation. les exemptions d'impôts fon-
ciers. lee heures de fermeture des
restaurants et de différentes autres

| places d'affaires.

GRANBY

La ville de Granby désite aust
instituer une taxe de 2 pour cent
st les ventes au détail. Elle veut
aussi modifier son système d'impo-
sition de taxe d'affaires, de façon
à Tépartir les impôts plus ég'uta-
blement. Les chefs de l'adminis-
tration d>mandent ausei au gouver-
nemen‘ d'autoriser ia ville à accos-
der à son maire et à ses échevins.
des frais de representation.

EAST-ANGUS

La ville d'East-Angus demande
la permission d'acourder a son mai-

re. une inrdemnité de $700 par an-

née. et une de $500 par échevin. On
veut auss: y imposer une taxe de
vente le 2 pour cent
La vills de Saint-Félicien deman-

de le privilège d'y imposer une taxe
de 2 pour cent sur les ventes au

; détail.
| Sain:-Hyacinthe fait Ia mème de-
mande. en plus de solliciter l'auto

i risation d'annexer de nouveaux ter-
ritoires & la viile actuelle,
Roberval veut instituer aussi une

taxe de vente. créer une commis-

 
à sion durhan-me, acquerir des pou-

voirs d'eau pour produire de l'élec-
tricité.

» Rimmuaski veut Instituer une taxe
de vente ainsi que divers autres
pouvoirs

Tre membres du
fituiention Leudrent une fous
demain, mardi. 4 12 h 39 a Phone
Bar lay, A cette occasion le confé-
Tencler invité sera M. Jean de
Huerne qui à frtitulé sa causerie:
Montréal-Nouve:le-Orléan

La première locomotive électri-
que construite par les chemins de
fer hollandais sera bientôt mise en
service en Hollande.

Club Optitiste
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Les Montréalais verront durant les
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jours qui vont suivre de nombreux
camions-citernes de l'Association des Distributeurs d'huile à chauffage cir-culer dans fa ville portant cette inscription. ENe sert 3 annoncer le pro-

s-express” entendu le mercredi soir de8 h. à 8 h. 30 sur les ondes ‘de C.H.L.P,
 

ce matin, au Café de l'Est,

gérant du Club, M. Paul Letang.
nous disait de quelle façon les
bandits effectuèrent leur vol. M
Letang, accompagné de M. Léu
l'Archevèque, patron de ia maison
quitte l'établissement vers 5 h. ce
matin, après la fermeture du club-
A ce moment seul M. Nicolas Ca-
meron, gardien de nuit, restait d. ns
le café.
Vers six heures, ce matin, des
Inconnus se sont introduits dans
l'établissement en enfonçant la fe-
nétre de ia chambre de toilette sise
au second étage du club, du côté
du St-Laurent, de sorte qu'ils ne
pouvaient être vus d'aucun passant

dans la rie.

DANS UNE LOGE

Les bandits se dirigérent alors
vers le premier plancher où se

trouvait le gardien de nuit qui
était rapidement maîtrisé. En
effet les voleurs lui placèrent une
nappe sur la tête.
Après l'avoir solidement ligoté

et bâillonné, les inconnus trans-
portèrent M. Cameron dans une
loge d'artiste où ils l'abandonnè-
rent sur le parquet. lié comme un
saucisson.

Les perceura de coffre-fort se
rendirent alors dans le bureau du
Férant du club où se trouvait le
coffre-fort contenart les recette»
de trois jours. la paye des em-
ployés, ainsi que celle du fameus
chanteur français Charles Trenet

actug'iement en vedette au Café
de l'Est.

 

LA MASSE

Selon les bruits entendus par ie
wardien ligoté, les bandits au-

raient alors tenté déventre: le
coffre-fort avec des masses ou au
tres instruments du genre. mm.
apparemment D'aurnient pas reas
81. pulqu'ils volèrent le coffre-to-
QU'ila transportèrent. Ce coffie-fo:!

seion M. Letang. pèse 1.400 li
‘et mesure 36 pouces de largeur j-+
34 pouces de hauteur «t 42 mass

de ptnfondeur de sorte que les x
leurs devaient posséder une au
mobile ou même un camion pou
effectuer leur vol,
Après avoir réussi à sorti: le €

  

 

  

  

fe-fort de l'établissement ean. 1
des dégâts évalués à environ SI 0rn-
les bandits seraient resurnés
l'intérieur du club pour soler un
Cinquantaine de bouteilles de ha
son d'une valeus de $590 et pour
boire du Champagne après quan
di<parurent, abandonnant le €
dicen de nuit dans sa fé-heus- P
sition.

 

DELIVRANCE

Ca n'est qu'à sept heures. a far
Tivée de son remplaçant M Pa 1-
fique Gervais, que M Cameron fut
délivré de mes liens et que la po
lice fut alertée
Quoi qu'il soit encore Imposib!>

exart du vol. le gérant du café
nous a déclaré re matin qu'il s'a-
gissmit d'une sonune minima de $10.000.

Le gardien estligoté, le
coffre-fort, emporté

(par CLAUDE LaVERGNE)

Des perceurs de coffre-fort se sont introduits,

 

à 4558 est, rue Notre-Dame
pour prendre la fuite avec le coffre-fort de l'établissement
contenant au bas mot une somme de $10,000 en argent.
Interrogé ce matin sur ce vol, 1e*

 

La police se rendit :apidem-nt
sur les tieux et les agents de l'es
couade municipale des vols a main
armée et de coffres-forts, sous la
direction du seigent-détective Léo-

re pold Guérin, poursuivaent enc

ice midi leurs perquisitions d
ce vol. Mais au moment de mcitra
sous presse le coffre-fo:t n'avait
pas encore été 1etrouvé par a

police.

 

AUTRES VOLS

M. Bertrand Lahaie, demeurant

a4 4085. rue Drolet. mppurte à ia
police qu'au cours de la fin de

semaine des voleura se sont ine
treduita chez lui où 1% ont volé
tn man eau de mouton de Perse
d'une valeur de 31.200,
Mme C. Laurier, douiisiiée a

116 ouest. rue Villeneuve, n égra-
iement êté victime d'un vol au
cours de ls fin de semaine. Des
Voieurs qui se sunt (introduits

dans son domicile ont également
pris la fuite aver des marchan-
disea valant $1.265.

32,400 DE FRUITS

M. Max Butle:, gérant d'un «n-
trepôt de fruits ss à 527. rue
Saint-Martin, à déctaré à la qo-
ike qu'au cours de la fin de
semaine des voleurs « gont in-
troduits dans l'établissement dont
il est le gérant, pout y voler des
fruits e légumes d'une vaieu
totaie d'environ $2,000.

Enfin. M  Lefrançois

|

demeu-
int 1472, rue Crescont, rap-
porte à ‘a police que dans la mé-
me période de tsnne des voleurs
qui ont pénétré chez lui par ef-
‘reaction ont fait main-basse sur
des effets d'une valeur de 81.708.

 

 

 

 "_ Soulagéde $2,000 __®   
Mika
cvHebre organise français de Saint-
Sulpice de Paris «€ professeur au

{Conservatoire, vient d'etre la vic-
‘time d'un vel. A na chambre d'hè-de déterminer quet ast le montantjtel & Los-Augeles out i terminsit

MUPRE ei dessus, le

“ne tournée de concert de quatre
mois. Un rambricieèur c'est intro.
duit dans na chambre « n'est cu

DAré d'une nomme de $2.000,
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PROGRAMMES VARIÉS
POURPLAIRE À TOUS
LES AUDITEURS DE

Une voix de Paris à CHLP

0
Mardi solr, sur nes ondes, de

Sh adh
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ECOUTEZ
de 8h 30a9h 30
du lunds Zu vendred

t..s RETIEN MATINAL
Une heure de bone Ineur

suvant le reveil.

 

de 10 h. 30 à 11 h.

du lundi au vendredi

“C.H.L.P. 1-4-1-0"
avec l'enthousiaste
ANDRE CHABOT

NOs ÉMISSIONS MATINALES PLEINES D'ENTRAIN!
| de 11 h. à midi

du lundi au vendredi

avec le sympa:
MARCEL UARINEAU
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AU CAPITOL
Alfred Hitchcock a une ‘ois de

plus tenu In gageure. Et il a EA--
tué. Grâce à lui, “Rope” di Patric
Hamilton, est devenu un fila ‘ous
pense” à forte tension. dans lequel
font mer vetile le dialogue significa-
tf d'Arthur Laurent et le travail
de Hume Cronyn comme nds.ptatear
de l'originale de théâtre,

D'ailleurs, “Ropr” reste essentiel-tement une pièce de théâtre, filmée
w l'on veut, mais plus théât ‘ale que
eindmatographique, Son dénoue-
ment atteint une puissance d'inten-
site extraordinaire, et le spoctateur
eu ressent une impression de théd-
tre. où souvent les mots font place
à l'éclairage et l'attitude.
Hitencock semble avoir l'oæil par-

tout. LA caméra joue son rôle at-
tentif dans cette histoire de meur-
te, qui s'écoule en quelques heu-
tes. Pour se prouver en effet :eur su-
Périorité et la perfection de leur mé-
chanceté, Brandon et Philin étran-
mient leur ami, Duvid, dont iis dé-
pusent le cadavre dans un coffre
C'est sur ce coffre même ql. ils ser-
viront les fours et coquetails, a une
réception donnée quelques minu-
tes ptus tagd à des intimes, dont
te père même de leur victime, sa
tante, sa fiancée, un ami, et leur
ancien professeur de collie. qui
prona:t lui-méme Je principe du
meurtre pour les eaprits nettement
supérieurs. Ce Rupert. cepndant,
æ refusera à admettre le meurtre
une fois commis, il reconnaitra Ver.
roné de se-- avancés. et c'est lui
su amènera le dénouement. après
avoir joué au psychiatre et au juge
d'instruction. :
Dans ce rôle. James Stewart ap-

porte sa conviction habitueile, ses

sarcasmes et ea téte symputhique.
John Dali joue Brandon avec tout
le cynisme et la nuance requis,

alors que Fariey Grainger 12terpré-
te Philip, le plus faible des deux as-
asasins. l'artiste musicien, aec na

sud-américain. Carlos Ramirez fait
entendre ea belle voix. Que dire
maintenant de l'orchestre d'Xavier
Cugat, du jeu d'orgue d'Ethel
Smith, du solo de cornet, où la
technique de présentation semble
dégager l'artiste de l'ensemble de
violons qui l'accompagnent. La
photographie ne nous laisse voir
Que ces instruments pendant quet-
Ques instants, où l'on joue Unepièce clausique.
Toutefois, l'histoire aus laquelle

se bâtit la scène est bien anodine.
Steve Elliott, un compositeur, s'é-
prend de Mile Caroléne. Il zagne
son amour. Le mariage ae réalise-
ru bientôt. Ceci dérange les Plans
d'ua promoteur. Déçue, Mlie Ca-
toline devient professeur au Col-
lège Victoria. Steve réussit & e'ins-
crire à cette institution. qui n'en-
seigne qu'à des jeunes filles, El-
lott, que personnifie Red Skelton,
fait Tire par ses scènes comiques.
Une pellicule de TOffice national

du film, intitulée “Le Guet”, nous
fait suivre les péripéties du navire
côtier. le “Saurel”, jusqu'aux eaux
froides de ja Côte du Labrador.

e

dq

 

AU SAINT-DENIS
Charies Trenet en personne ne

constitue pas la moindre attiac-
tion à l'excellent programme qu'of-
fre cette semaine la direction du
théâtre St-Donls à ses milliers
d'habitués, en plus d'un film met-
tant en vedette nulle autre que la
ravissante Danietle Darieux, soit
“Adieu, Chérie”, où cellect donne
toute la mesure de son incontesta-
ble talent et se aurpasse, vraiment.
Les foules qui se sont succédé

au St-Denis depuis samedi ont fait
à Trenet l'ovation qu'il mérite e:
il n'est aucun doute qu'il en sera
ainsi toute la semaine durant, aiors
Qu'il reviendra faire les délices de

a

d

0

o turel. En père de la victitue, nous

retrouvons le pulsiant Sir Cedric
Hardwicke et en fiancée, la jo-
le Joar Chandler. Constance Col-
ker incarne une adorable «tourdie
-.. comme l'on en rencoctre tant
dans tous les salons... Edith Evan-
son rend avec autorité et justesse
te rôle de la bonne Completent la
distribution: Mougias Dick en Ken-
neth et Dick Hogan en Davié Kent.
trv

Tout le film est réalisé en Tech-
mcolor: il n'a de vedette trans-
eendante que sON metteur en scène,
Aifred Hitchcock. sans l«quei
“Rope” serait sans doute ur navet
parmi d'autres navets.

T. PATRY

AU PRINCESS

Voici une agréable petite fantai-
me dont l'intrigue tourne autour

d'un journaliste américain da taient
Qui rencontre par hasard une jeune

Irtandaise, tombe amoureux d'elle,

rétourne ensuite dns son piys, en-
tre au service d'un riche Aditeur
américain, père d'une jolie fille, se
fait poursuivre par un lutin qui in-
gurgite le whisky comme on prend
de l'eau et finalement résine de
«on poste important pour retourner

en Irlande. “The Luck of the Irish”
est un film d'ambiance gais, tres
fantaisiste qui, justement à cause
de cela, ne sera pas goûté par tous.
On ne saurait exiger davantage

de Cecil Kelloway dans le role du
lutin: il joue avec beaucoup de sub-

tilité et d'entrain et sauve le film à
maintes reprises.

Le dialogue pétille d'humour.
 

fait gon succds en ces dermières
années surtout
Le grand artiste reprend quel-

Ques-unes de ses vieilles chansons,
comme “Fleur Bleue”, “La Polka
du Roi”, mais il s'en tient surtout
à ses plus récentes Créations com-
me “Le Roi Dagobert", “Ma:ie” où
“Grand'maman, c'est New York”.
A chaque apparition il interprète
neuf ou dix chansons.
“Adieu. Chérie”, avec Danielle

Darrieux. Louis Salou. Gabrielle
Dorsiat, Pierre Larquey et Jacques
Berthier, est un film amusant dont
le dialogue est brillant et déborde
d'humour et de finesse. “C'est en
Jouant avec be feu qu'on se brûle”,
dit le proverbe, C'est en jouant
avec l'amour que Danielle Dar
rieux le découvrit par un soir et
le perdit ausstôt, parce qu'on ne
voulut pas croire à ea sincérité.
Elle personnifie une jeune fille
aux moeurs légères qui. poux ga-

pner 300,000 francs, n'hésite pas à
passer pour I'amoureuse d'un fils
de bonne famille qui ne veut pas
épouser la femme “dotée” qu'on
lui propose. Les deux jeunes gens
viennent à s'aimer pour vrai, mau
ils doivent se séparer quand la
supercherie est découverte.

A L'IMPKRIAL
“Smart Girls don't Talk", film

À l'affiche cette semaine au ciné-
ma Imperial, blen que mettant en
vedette Virginia Mayo et Bruce
Bennett, dont ja réputation d'étoi-
les de l'écran n'est pourtant plus
à faire, regorge de vieilles sitLa-

 

film.
mêmes handits. Mais elle ge ravise

Le poptlaire chanmsonnier CHARI(
presente cette semaine,
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Saint-Denis

de son répertuire,

police pour rechercher l'assass n,
mals avant d'y copsentir, eite hé-
site, el pour cause, C'est que.

t ià réside le point culminant du
Elle craint à son tour les

evant jes représentations qui te
sont faites ef le mystire du drame
s'éclaireit bientôt.

Les cinéphiles avertis pe vou-
ront donc pas manquer de soir
Smart Gicle don’t Talk" et

sémaîne, an cinéma [mperial,

AU CINEMA DE PARIS

Jean Cocteau a fa: “L'aigle à
eux têtes”, le Cinéma de Paris

la mis à l'affiche. et lo public le
isrute Jean Cocteau à eu raison

le Cinéma de Paris également, et
n peut en dire autant du public.

tar ‘L'aigle à deux têtes” cst un
film assez différent
laisser
che à s'y comprendre dans ce fim.
on étudie d'abord le scénario. «

pour ne pus
ind‘fférent. Si on cher.

n est surpris de découvrir que
le sujet en ent assez banal, mème
si le dénouement ne l'est pas. Enses admursteurs et admiratrices

|

somme. on noue raconte qu'unedans l'exécution d'une longue série

|

reine (Edwige Feuillère) ré:nede chansons de sa création Qui ont

|

sur un pays quelconque. de façon
assez hizarre. il est vrai, mals on

déjà tant vu de reines bizar-

 

Danielle Delbruyère
au Café Minuit

 

La direction du cafe ’Mamuit”. un
gentil! petit cabaret qui refiète lat-
mosphère franchement parsienne.
heureuse de l'encouragement qu'eife

reçu, présente à compter de ce
0iT. ute grande cantatrice de re-
putation

miele Detbruyire.
internationale. Mlle Da-

Cette talentuetuse et versatile

chanteise fit ses débuts à l'Opéra
municipal de Marseille en

Après avoir rempurté des succes
grardioses en France et aux Etats.
Unis, MHe Delbruyére est venue re-
ocofler à Montréal et au Canad
d'autres =lauriers.
beaucoup le théâtre et l'opéra car,
dès l'âure de 6 ans. Danielle jouait
aux côtés de sa mère dans le grand
opéra Carmen de Bizet. Son père
était un chef d'orchestre réputé et
cent de lui qu'elle prit ses premié-

tea leçons de chant.

1943

Elle connait

Efe joun aux côtes d'Andrex,

Fernandes et Alice Tissot en Fran-
ce. Elie remporta un succes énor-
me
Bruxelles. Elle fut applaudie

Belgique. en France. au Maroc et
en Anérique à New-York «& à
Chicago.

Puccini àdans l'opéra de

“Mint” presente en plus de cet-

Tes sur cette terre. Certnins su-
jets sont mécontents. d'autres aont
fort contents. et i! n'y a rien de
neuf. Mais, ce n'est pas là une
histoire, aiors on ajouie un anar-
chiste (Jean Marais) qui en pus
d'être anarchiste est bien tourné
de sa personne et poète satirique:
c'est WA chose possible Mais
quand l'anarchiste se présente de-
vant la reine, pour l'assasginer,
il esi subjugué pour l'exceileme
raison qu'il se prend à aimer ‘a
reine: voilh qui est encore fust
plausible. C'est alors que le film
nous déroute. L'anarchiste ne
peut plus tuer la reine, et tout le
monde le comprend, mais la rei-
ne ne rêve que d'être assassinée.
car. comme e'le le dit elle-même.
“Je suis une tragédie”” Et voila
comment le film tourne au para-
doxe. L'anarchiste tuera-t4i Ia
reumne. midlgié l'amour qu'elle lui
inspire? Le film vous tient! C'est

Un truc usé jusqu'à la corde. mais

c'est encore le meilleur truc qu'on

ait trouvé pour faire des histoi-

L'HORAIREDU FILM
CAPITOL — “Repe™, 1075. i250

3.10. 5.25. 745 et 10.08
CHAMPLAIN — “Is Bal des

Sirèmen” (en 2e semaine), 115 21:
5.20, 7.25 et 9.30.

 

 

IMPERIAL — “Smart Girls
Don't Talk”, 1125, 200, 440, 7.15,
950: “The Creeper” 1010. 1250
325, 605 et 840

LOEW'S — “Whea M, Bah
Smiles at Me” (en 2e gemon
10.10, 12.30. 2.0, 3.10, 7.30 et 9.70.

 

 

 

ORPHE — "Red River” ten
Ze semaines, 10.00, 12.15, 2.30. 1.30.
7.06 et 2925.
PALACE — “Sorry, Wrong

Number” (en 2¢ gemaines 10.15.
1235, 258, 5.15, 7.35, 10.00
PRINCESS — “Luck of the

Irish”, 10.13, 1235 250, 310 2
et 9.40.
SAINT-DENIS “Adieu Ché-

rte” 1230, 325. 635. 940: Charles
Trenet à la scèue 2115. 520 R30

 

dus romane et des films. Et,
vomme le veut la règie du jeu. it
sat défendu au critique de vous
due + Janarchiets tuera ou «af
ne ‘uéra pas Allez-v voir voue
mémes. On peut trancher le diæ
cussion en affirmant que la rade
ne est folle, mais puisque un te:
Jugement rend toute discussion
mpossthle. ratenong-le. car sans
discussion. 1! nv a plus grand
chose d'intéressant ici-bas ex.
tion faite de “L'aigle à deux ‘e-
ten” . =

CLOSER NONE
tienne POWER 6 dane BANTER

“The Luck of the Irish”
———

—
ee

te MAINS
Belts (RABE © flan DALEY dine
“When My Baby Smiles At Me”

Fa coeurs

 

 

  

 

—— Leds
te SEMAINE

Barbare STANW UK dame

“Sorry, Wrong Number”
 

 

 

«d'acteur

“ROPE”
ve tectnteaise

aver TAMIS STEAM ANT

—mans,
CLARION

“Smart Girls Don't Talk”
— vaut —

“The Creeper”

mere

—

ve SEMAINE

“RED RIVER”
aver

Joha WAYNE © Munigemery (0407
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En 3 ermine
Eimeomp rable

LILI ST-CYR
8 Suires Gone Bure.   
 

 

 

presentent
te talertueus: artiste le trio Arthur
Suivail. et Lous les soirs les dan-
seurs peuvent s'en donner à over.
Jobe dane la magnifique ete aux
étoiles du café Minus”

"Minuit", c'est un petx coin chac-

tions et ne sort pes, de ce lait.
des sentiers battus.

C'est une autre histoire de

meurtre dont l'action ee déroule
dans le milieu de la pègre. Virgi-

AU CHAMPLAIN

“le Bal des Sirénes” pend la
vedette une seconde semaine au
Champlain, Ce film à certains mo- BRITANNICUS

de [ean Racine
ments donne l'inpression d'une

|

pia Mayo incarne le rôle d'une Le ;| aus
mand, “Minuit” c'est un véritableféecie. L'élégance et l'harmonie

|

fille de soëisté qui, étant eans le i . ee .“ ’ soi, ne f pas Dstribwt: gubsèr bat '
ey leeruclies nagent bes ‘airè- lou, décida de taire de l'oell a un

|

97201 I mers.manu stribution smgubiérement brillaste! 1nes”, ainst que ls vedette de la
scene, “Caroline”, Esther Williams,
font réellement impremionmant à
voir.
Outre tes tableaux colorés de ja

@atstion, e film déroule du chant

propriétaite de maison de jeux
jusqu'au jour où aon frère, méde-
cia de profession, l'engage à ren-
trer dané la droite vole. de der-
nier, toutefois, est asepseiné la
title décide de collaborer avec la

cr

est intéressant à remarquer. c'est
que in direction de “Minuit” met
& la dueposition de ses clients un
vaste terrain de stationnement.
Qu'on er le die, c'est eu “Minuit”
qu'il faut after

du 13 au 20 JANVIER
(Dimanche et lundi ex eptés)

Billet : $1.25 et 90c AM. 7739   
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MONTREAL, 10 JANVVIER 1909

Adolphe Hurteau

L'estimé concitoyen qu'un grand nom-
e de parents et d'amis ont accompa-

3ne. aujourd'hui. jusqu'au cimetière où
| dormira son dernier repos. était une

personnalité aussi attachante que mo-
deste. Bâti en force physique et intel-
lectuelle. Adolphe Hurteau était le
calme et la douceur mémes. Quiconque
ie connaissait bien ne pouvait manquer
de lapprécier et de l'aimer. L'un des
plus talentueux élèves qui soient passés
au Collège de Montréal. 11 en éta:t sorti
marqué de l'humilité sulpicienne, mais
avec un cerveau meublé de connaissan-
ces à la fois générales et solides. Avocat,
} fut le sage au:seur légal de plusieurs
municipahtes urbaines. Homme de let-
tres, il fut | auteur déi:cat de « Papillons
dame». recueil de poes:es où vibre
toute la gamme des plus beaux senti-
ments humains Darant plusieurs années
1 fut éditorialiste a la Presse : ses com-

mentaires étaient toujours frappés au
coin du savoir et du bon sens. Excellent
père de famille. ii lasse. outre sa femme
cpioree. priseurs enfants et petts-
enfants qui cheriront egalement sa mé-
moire. Sur la tombe de cet ancien cama-
rade de tian dont La vie :ntime était 51
admirable. nous déposons l'hommage de
nos regrets et nous prions ses proches
qu: le pleurent d'agreer nos vives con-
doieames dans l'épreuve qu: les afflige.

 

 

   

 

l'opinion d'un banquier
 

par E. LETELLIER de SAINT-JUST

wm que prononçait samed:. à
nanuvle des actionneues. le

0 1 Brique Canadienne
MCE Gravel content.
«dur ntrét immediat

soup tous wos Canadas des remarques
2 coment de signaler. Le premier
“es <4jots est a condition actuelle de

ommer.c c\tereur, dont dépend
dos une so grande mesure {a prospér: ë
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Lans dure que ies chiffres
le commerce extérieur
apr it extraordinas-
tru.‘ueux, mais

< et expriment un
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«compre de la hausse
de M, Gravwel.
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restreintes pour ses achats dans les pays
à monnaie forte. Aussi prend-elle toutes
les mesures possibles pour réduire ses
commandes de produits canadiens ». Le
Canada doit donc chercher d'autres
marches. A ce sujet, M. Gravel fait des
observations que l'on voudra retenir :

«Îl est question. en Angleterre. de
regrouper les pays du Commonwealth
en une nouvelle union douanière. Le
Canada étudiera ce projet avec beau-
coup de bonne volonté. parce qu'il a
intérêt à traiter avec tous les pays sur
la base de concessions mutuelles. Il ne
serait pas avantageux. cependant. de
conclure des ententes comportant
l'échange de nos matières premières
contre des objets fabriqués. L’abon-
dance de nos richesses agricoles. fores-
tières et minérales fera longtemps encore
du Canada un grand exportateur de
matières brutes. mais le stade actuel de
son évolution économique exige qu'une
plus grande partie des produits de son
sol et de son sous-sol soit élaborée par
sa propre industrie, car, actuellement.
Jes objets manufacturés ne représentent
qu'environ 20 pouf cent de la valeur de
nos exportations. »
Un autre suiet sur lequel s'arrête le

président de la Banque Canadienne
Nationale est celui des impôts. M.
Gravel constate que nous vivons encore
dans une période d'inflation bien carac-
térisée. dans un cercle vicieux dont nous
re savons trop comment sortir. Le
gouveinement n'est pas en mesure de
corriger à lui seul cette situation. mais
« 11 peut contribuer à la stabilisation de
la situation en réduisant la dette publi-
que et en restreignant. dans toute la
mesure du possible, ses dépenses ». M.
Gravel constate avec regret que l'Etat
n'a pas encore trouvé le moven de
comprimer ses frais. ce qui contribue à

prolonger la période inflationnaire.
Le président de la Banque Canadien-

ne Nationale admet que l'impôt peut
être un moyen de freinec l'inflation.
mais il ajoute :

I y a toutefois une distinction à faire
en cette manière. Les impôts atténuent
la poussée d'inflation dans la mesure où
ils servent à réduire la dette publique.
Mais si le gouvernement en depense le
produit. il n'abaisse pas le pouvoir
d'achat du public : il ne fait que ie dé-
placer et il alourdit davantage le fardeau
des contribuables qui ne participent pas
aux largesses de l'Etat. Les persinnes
dont le revenu varie entre 32.000 et
$3000. notamment. se voient imposer
des charges qui ne leur laissen: que
d'insuffisantes disponibilités. Les con-
aribuables de cette catégorie. dent le

nombre ex.cde 530,000. ont versé en
1946 derniers (htffres publies) une
somme de plus de 140 millions de dol-
lars en impots sur le revenu. Aussi
maints chefs de famille ne parviernent-
ils que difficilement. quand ils y reus-
sissent. à bouvler leur budget. L'indice
du coût de la vie. si élevé qu'il scit, est
encoreloin de correspondre à la réalité.
Le budget hypothetiyue qui lui sert de
base ne tient pas compte de bien des

trais inevitables.

Cette opinion d'un banquier qui est
à la tête de lune des plus importantes
institutions financières du pavs corres-
pond bien à celle de la masse des con-
sommateurs Vanadiens. qui réclament un
allégement de leur fardeau 

 

Un demi-siècle de journalisme

DUFRESNE

€ nquante ds té dans

nimporte quelle car:.ère, cest deja un
fait remarquable et on peut dire qu'ls
sont rares veux gui ont consaré un
demi-sièce d'efforts continus et fide-
les a un menor où à une profession.

Mous cinquante anne. s dans ia carrière
Journal:<tique, il semble que ce son là
un exploit parti uliérement remarquable.

car aucune profess on n'exige une acti-
vité d'espri: . -n:ense de tous les
jour - et une activité oussi fébr::e. Aucan
miter pest pus propre à épuiser son
8 - rlvsriemnt et moraiement,

par Hen:

  ans
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car aucun métier ne lui laisse moins de

repos. Aussi quand on trouve un homme

qui porte allègrement ses cinquante

années de jcurnalisme comme M.

D'Arcy Finn. directeur du Ortawa
Citizen. et qui continue. comme si les

ans ne lui pesaient pas. à écrire sa

colonne ou chronique quotidienne

«Once Over Lightlv> on ne peut

s'empécKer de l'admirer et de le féhciter.

avec d'autant plus de raison si l'on est

un confrère bien au courant des diffi-

cultés du métier. Quoi qu'en pense le

commun des hommes. le métier ou la

profession de journalisme n'est pas un

métier de tou: repas; on devrait même

dire plus justement qu'il est un métier

sans repos. C2st un métier ou la journée

n'est jamais termirée, ni pour le reporter

aux aguets e" qui peut être appelé sur

la scène d'ure tragédie à deux heures

du matin. ni pour l'editorialiste qui doit,

nouveau Pic ue Lz Mirandole, connaitre

tout et parler de tout à une minute

d'avis. Mais .‘est un métier qu'on aime.
peut-être posr cela même qu'il est

accablant et ingrat. comme on aime

souvent ceux qui nous font le plus
souffrir. C'es: un métier qui vous entre

dans la peau et qui n'en sort pas.

Ce métier, ou. si vous préférez, cette

profession qui a plus que toute autre
ses lettres de noblesse. nul n'y est plus

attaché que D'Arcy Finn. La preuve.
c'est qu'il ne songe pas du tout à pren-
dre sa retraite. « On dit que ce sont les
cinquante prmiè‘es annees qui sont les
plus dures. a-t-1] déclare avec esprit.
Maintenant ça va marcher tout seul! »
It entra jeune il va sans dire. dans la
carrière au -alaire de $2 par semaine.
Et par le plis bas de tous les échelons.

Mais il ne ard: pas a se signaler. H
fut aussi un pionnier du reportage
rad:ophoniqi € et c'est lui le premier qui
fit au micre à Ottawa. ia description
d'une joute de hockev. en 1920. Son
sens de l'actualité joint a un jugement

sûr et à un tôur d'esprit qui rappelle
souvent les plus célebreus humoristes
l'ont classé :omme un des plus grands
journalistes canadiens de notre époque.
A l'occasion de son 50e anniversaire de
journalisme, nous lui offrons. avec nos
plus cordiales félicitations, nos vœux
pour de lonques années encore dans la
profession à laquelle 1! fait tant honneur.
 

tes vacances de M. Churchill

par Alonzo CINQ-MARS

M. Winston Churchil x ent de
quitter l'Argleterre pour aller passer
quelçues semaines de vaances dans le
sud de la France. Nombre de gens qui
n'ont pas les movens de <e paver un tel
luxe do:vent envier le sort de «et homme
qu: peut all-r se délasser sur La Riviera
à cuite épouue de l'annee où la tempé-
raçure est plus agréable que partout

eurs L'objet du voyage de M.
Churchill ser la Riviera nest cependant
pas précisé nent celu, que se proposent
les autres touristes qui sv rendent

Cet infarigable travailleur est certes
heureux de choisir cette belle region
pour y pas«er sous un si be atles
quelques semanes de rept gue lui
laissent ses fonctions de (het d'un
grand part: en Grande-Bretagne I ne
va toutefois pas là uniquement pour se

reposer. É apporte avec lui une sclumi-
neuse documen:ation pour + poutsu .re
là rédiction de ses memuires sur rèle
de premier plas qu'il à joue durant la
dernière guerr:. mémoires dev ‘ a
publié la prem:ire partie Van ov noe:
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dont la d'usième parte do: re
duns queliues jours. Et (evr out

parce qu'il pert compter sur une pox
plus complète que chez lui « va
continuer € travail sur Li côte d'Acar

ou :Î se fat accompagner de <o 1e og
suxquels 1. dicte ses memo res en n-
sultant sa mas-e de documents.

Milgré tout ce travail. M Ch 419
trouve le temps de faire de la pe > ve
en amateur. Il envoie en eti.: z

 

souvent aix expositions d'a-r des

bleaux qu. sont sans doute rerar.
à cause de la signature de leur ,
mais auxg els des critiques d'au: < 2 €

 

accordent une réelle valeur artistique.
Ce diable d'homrie donne une leçon

à bien des hommes publics qui, sans
avoir joué dans la politique un rôie
aussi important que le sien. pourraient
occuper les loisirs de leur retraite en
écrivant leurs mémoires, et qui n'en font
sien. Ce ne sont pas squlement nos
hommes politiques qui pourraient ainsi
apporter à l'histoire une contribution
sérieuse : nos hommes d'affaires et ceux
des professions libérales pourraient. le
moment venu de la retraite. trouver le
temps d'écrire leurs mémoires où. por
l'évocation des souvenirs de leur cm-

rière et par des conseils dictés par lent
expérience, ils seraient en mesured in-
téresser et d'instruire leurs contempo-
rains et la postérité. Tous n'ont évidem-
ment pas le talent d'écrire, mais rien ne
les empêche de recourir à l'aide de
secrétaires intelligents et compétents
qu'ils peuvent trouver facilement (hz
nous. Îls enrichiraient ainsi notre hii. -
rature historique qui, il faut bar
l'avouer, n'est quère considérable.

Hi n'est pas nécessaire d'avoir joué on
grand rôle dans la politique ou dan:
tout autre domaine pour écrire du

mémoires intéressants. Îl suffit de saver
observer. On ne saurait demande: à
tous nos anciens ministres, juges eu

grands financiers. d'égaler Saint-S-mon
ls peuvent au moins essayer de sc
rendre utiles dans leur retraite en ce -
vant leurs mémoires. Churchill na r <
attendu pour cela l'âge de la retraite rt
il réussit d'ailleurs trés bien. Ce qu à
publié jusqu'ici de ses mémoics
<ompare favorablement aux, meslis … «
romans du siècle.
 

Un peu de tout
Bien que le pr

des alimest-
boites ait augment.
modérément depu-
25 ans, le salaire hu-

raire de Pousrier canadien mosen à
plus que doublé pendant la méme pe-
riude. D'après des statistiques préparce-
par l'American Can Company, et bascer
sur des sources authentiques, le salaire
horaire nusen de l'ouvrier d'aujour-
d'hui peut acheter à peu pres deux fois
plus d'aliments en boîtes qu'en 1425.
\près la première guerre mondiale. par
exemple. son salaire à l'heure tatici-
gnant meine de H) cents en mosenns
achietait 3 boites de blé d'Inde ou er-
viron 2 boîtes de pêches. Aujourd'hui,
l'ouvrier moyen reçoit M6  cens-
l'heure. avec lesquels il peut acheter
environ 5 boîtes de blé d'Inde ou pre--
que 4 boîtes de péches.

. - -

Sratistiques
du

coût de la vie

DS

   

  

 

En moins de
mois 1.447 "denneur-
bénévoles — 247 mals-
des et blessés transit. «
— ont fourni un stock

~t considerable de sang que le =urplu-
à pu ètre converti en plasma à la dispo

“ition des hôpitaux. Tel est le révutiot
fort encourageant obtenu déjà par Ts
“banque du sang” créée à Vhôpital €
chin, Et cane grandes dépenses: deux
chambres de l'établissement pour lv
Caux, un spécialiste avec une aseistante.
le dévouement d'une foule de sauve-
teurs volontaires des vies en péril. Une
idée. qu'exposait hier à l’Académie «-
Médecine le Dr Quénu, a -
ge ¢: le don du sang hu

went pluc anonyme: dans la pluparnt d+
cas, le donneur sait pourquoi et à qu
il s'offre. Le eontac
et de la reconnaissance est établi ©

te de meur et le malade ou l’opér .

Dr Quenu a pu constater que. grâce =
sa banque”. l'hôpital Cochin navn
Jantaie manqué de sang même dans !
nombreux cas d'opérations majeures.

Les mots qui vivent

-t br

Banque du

sang
française

 

   

  

  

   

 

   

 

  

  

 

 —Il y a dans tout sentiment d’amonr p:-
fond en élément d'infimté; l'homme ch 1. <
plus que Île fini. plus que le créé, plus ne

Vimparfait dans ce qu'il aime: au fenl,
dans ce qu'il aime il cherche Dieu!

Abbé Perry

 



 

 
 

hh marge de l'actualité

Le moindre mal

‘par Paul de MARTIGNY)

Napoléon, qui

Avalt été un ami
de Barras «4 un
ardent républicain

sous le Directoi-
te, ne plailsantait
pan, dès le lende-
main du sacre,

sur les honneurs
que l'on devait
readre à l’Empe-

reur, S'arrétant un jour dans jo ne
sais quelle petite ville, i} constata
due sou arrivée n'AVAIt Jias été aa
luée par ls saive réglementaire, I
fit aussitôt enjolndre ac maire de
lei fournir des explications. Celui-
ci se présenta entouré de son con-
«il municipal et déroula un long
papier, -
—-Sire, commença<-il d'une voix

profonde, sachez que =n, à votre
arrivée, nous n'avons pas tiré la
salve impériale, c'est Pour cent et
une raisons,

—Laà première, poursulvit-il, c'est
Que nous n'avons pas de canons.
—Mon ami, lui dit l'Empereur

avec bonté, cette raison suffit Je
Vous dispense des autres,
Ua Ceiebrait hier l'entrée en

fonctions de Som Excellence Danie!
Garvey, gouverneur de l’État d'Ari-
sona, Celui-ci, qui n'avait pas usur-
pé se fonction, qui y avait été nom-
Mié conforméaient à la tradition de
som pays, entra au Capitcle aux nc-
ciamations d'une foule immense
pendant que tes braves de Ia Gar-
de Nationale de l'Arizona tiraient la
salve réglementaire de 19 coups de
canon, Au dernier coup Son Excel
lence était très pâle et son secré-
taire était pris de aaigrement de
mex
Le lendemain, des réclamations

tombaient en pluie sur in Capitule.
Les uns se plaignaient de 1 ccrauls-
ment de leur plafond tandis que
les autres protestaient que leurs
murs étaient fendus du haut en
bas, Les habitants du quartier de-
manddient que fussent remplacés
les curreaux de leurg fenêtres qui
avaient volé en éclate. Tous ré-
clamaïent des dédommagements.
En ces temps de vée chere où les
Ouvriers ne travaillent pas pour
des prunes, où les ma‘ériaux ne se
donnent pas pour des chansons,
même celles de Maurice Chevalier,
la somme des réclamations attel-
&nait un chiffre élevé. Lorsque Son
Excellence en eut communication,
U fit des yeux ronds. Pour en avoir
ie cocur net, il institua une enqué-
te. Elle révela que les binves de la
Garde Nationale avaient tiré la
salve avec des pièces de trois pou-
ces ue diamètre, autan. dire des
canons de bombardemort.
~NU se fat azi de la salve im-

périale qui est de cent-ur-coups de
Fanon, au lieu de Ia vilenne qui
n'est que de 19, dit le gouverneur,
11 ne resterait plus une midson dans
Le quartier et la somme des récla-
mations serait telle que l'Eiat se
Fait ruiné.
D'eù l'on peut à la rigueur con-

elure que la république est le
moindre mal,

 

La parade de la
Saint-Patrice
La parade annuelie de la &%-Pa-

trice, A Montréal, aura jeu cette
ée le 20 mars. C’est ce qui a été

décidé hler après-midi, à la réunion
annuelle des United Irish Societies,
à l'hôtel Queen's,
M. John Loye a té riilu prési-

ét de l'organisation pour ia 18e

 

 

   

LA PA

(Par René Bonin) —

d'activité religieuse.
| sociales. La vôtre est une

“Que deviendra notre
peuple, se demandait également
l'Archevêque, Il sera grand à
l'avenir; ear l'avenir est entre nos
mains. Il seta ce que nous le ‘e-
rons, si nous restons fidèles à nos
traditions, 8] nous restons attachés
A notre esprit paroissial, parce
que nous avons hérité de notre

tmère-patrie, la France, ce grand

don de ta Ful catholique. Par vos
lubeurs quotidiens, à Satnt-Cié-

ment de Viauvllle, vous contribuez
pour une large part au rayonne
ment de notre peuple. Vous don-
nex un exemple efficace qui pur-
tera ees fruits en temps oppor-

tun’. Mgr Charbonneau a auss:
rendu hommage aux fondateurs.
aux paroissiens et à leurs curse
qu'il a bien connus, les abbéa Dog-
jardins, Verschclden, Peltier et
Coutu, le pasteur actuel,

AU BANQUET
La cérémonie , était marquée

rar un grand banquet à la salle
parolesiale de Saint-Clément de
Vlauvilie. Outre l'Archevêque, il y
avait à la table d'honneur So:
Excellence Mgr Gérard Bertrand
évêque de Navronzo, Afrique, M
‘abbé Coutu, le docteur et Mme
J-F.-A. Gat:en, M. et Mme J-C
Arcand. M. Phil'ppe Aubé agiseair
comme maître de cérémonie, Il er-
prima ses regrets de l'absence de
M. le Commandeur Ange-Alhert
Cartier, retenu par la maladie, et
déclara qu'on remettait à plus
tard les décorations destinées aux
réciplendaires. M. le curé Contu
expliqua que la fête avait été re
tardée à ve jour à cause de la
mort de son prédécesseur, M
l'abbé S'mson Pe'tier,

BREF HISTORIQUE

M. J.-C. Arcand fit yn bref his
tor:que de la fondation de la pa-
roisse, eur les fermes de M. V.a
“C'était a'ors le Rond Lépine, où
l'on allait aux courses”, dit-1,
{I appartenait à la paroisse du
Trés Sa om de Jésus de Mai-
sonneuv Mer Lepailleur était
vicaire dans le temps. Mgr Pau
Bruchési était les b:efs, le 26 ma:
1898, érigeant canoniquement la
nouvelle parr'ese, sous le vocabie
Salnt-Clément”.

PREMIER CURE
M. Arcand d'erivit les rremié ra

constructions de la paroisse, alo
que M, l'abbé Dubue, anmoôut…,
des Soeurs des Saintsæ-Nnoms d-
Jésus et de Marie, fut -nommé le
premier cur. L'églae ‘fut bém-
solenne lement, en 1900. M. Ar
cand ra-vita Fincident errieru
lors de la hénédiction de la pierre
angulaire de l'église, pas encor
terminée. “La cérémonie, dit-il,
fut arrosés d'une averse telle.
qu’il fallut tenir les parapluies
ouveris”, Il donna aussi les noms
des s'x premiers marguiliiers, MM
Jos, Trudel, de Guise, Sauvé, Mit-
chaud, ancien maire de Maison-
neuve, Corriveau et Viau.
MM. les abbés Gustave Dumun-

tet, actuellement vicaire à Saint.
Jean-Berchmans, Paul-Emiie R>
billard, qui transmit le messare
de l'ancien erré Desjardins, pré-
sentement en Floride, et le dor-
teur Gatien, député provincial,
oni éça ement pris la parole,
_—

Fnis conséeutive. Les autres digni-
taires élus ont été: M. W. Murphy
secrétaire général; M. Hugh Me.
Glynn. trésorier: M. William c
Hickey, directeur de l'organisation;
M. Frank Hanley, délégué exéeu-
tif; Mme Helen Corcsran, necrétai-
re et M. Joseph D, Glynn. secrétai-
re correspondant,

On a remis l'élention du vice-prè-
“ident et des conseillers à la pre-

 

  
 

 

 chaine &ssemblée,

disait, hier, Son Exc. Mgr J
du cinquantenaire de fonda

petits

PRIE, Lost 19 JANVAUR

 

1949

“Nos paroisses font l'admiration
des étrangers qui nousvisitent”

(Mgr Charbonneau )

“La paroisse, première cellule dans l'Eglise, joue un rôlemagnifique. Elle fait l’admiration des etrangers qui nous visitent. Elle est un centreElle fournit une floraison d’ é
belle paroisse et possède un bon curé
oseph Charbonneau, à l’occasion de la
tion de Saint-Clément de Viauville.

et d’oeuvres
comme pasteur”,
célébration civile
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La firme anglaise d'automobiles
“Austin” publie en brochure, des
chiffres révélateurs sur l'effort
d'exportation britannique, au pre-
mier rang duquel se place cette
&raode firme d'autos et camions,
qui exporte depuis la fin de la
guerre, partout dans le monde et
Plus particulièrement aux Etats-
Unis et au Canada.
Dans le circuit de la livre ster-

ling “Austin” à contribué à gagner
d'importants subsides à l'industrie
anglaise; dans je circuit du doliar,
sa Contribution à la balance com-
merciale de la Grande-Bretagne est
encore plus remarquable.

QUATRE FOIS ET DEMIE
Ainsi pour chaque livre sterling

gagnée par “Austin” en 194546,
première année d'après-guerre;
l'année 194748 compte pas moins
de 65 livres: soit une augmenta-
tion de 450 p.c. ou quatre fois et
demie. C'est ur. record.
La progression de la production

est Un peu moins forts, ce qui tout
au moins indique que la valeur-
dollar de véhicule “Austin” n'est
accrue: car seulement trois voitu
Fes et un peu plus, ont été produl

“Austin”estune source
de dollarspourLondres

 

te. par comparaison uvec celle d'a
prèseuerre immédiat.

Voici maintenant le régime Jc
distribution “Austin”.

MAJORITE EN AMERIQUE
26 pc. de Ja production automo-

bile “Austin” est allée l'an dernier,
à l'Amérique du nord: 20 pc. en
Europe: 10 en Australie, 7 en Afri-
que-sud, 5 aux Indes et 4 en Amé
rique du sud.

La proportion. sauf en Amérique
du nord où le camion “Austin”
n'est pas aussi répandu, est com
parable pour le véhicule de charge:
20 pc. des camions “Austin” ont
été exportés en Europe, 19 en Aüs-
tialie, 8 en Amérique du Sud. 9 en
Eire et 7 en Nouvelle-Zélande.

123 P.C. DE PROGRES
On sait que la production “Aus

Lin” est prioritairement destir a
l'exportation. pour gagner des do!
lars et des matières prem:ères à
la production britannique plus os
sentielle. La production “Austin” a
augmenté durant le dernier exer-i
ce, de 125 p.c. sur l'exercice précé
dent C’est une des p'us fort:s mar-
Tes d'accroissement dans le mond. tes durant la même période réern- entier,

! Le coin des 
 

BRIDGEURS
(Garonique és E-A BRINN)I

Bien qu'it ne fii pas tomber les
wouts adverses, le déclarant de
cette donne ne perdit aucune le
Ver à la couleur.

 

Donneut : Sud

Personne vulnérrbie.

Nord
& V642
RV84

92
& ART

Quest Est
@& R 10853 à D 97

| 2 CT Doss
> D73 © R 1054
+ DV#8B & 105

Sud
& A
« 4& 1076
Q AV»h6G
A» 6432

les déclarations :
sud Ouest Nord Fst
1% 1 à 3% passe
4 V passe passe

|

passe

Quest attaqua de la dame de
trèfle et le déclarant prit la levée
ue las du mort, joua le roi de
trèfle, puis le sent de trèfle. dont
Ouest s'empara du neuf. sur Je
quel Est jeta un pique, pour
Jouer ensuite sun neuf de .réfle
maitre. Plutôt que de faire cou-
er par le mort, le dé-larant lui
fit jeter le deux de carreau.
Quest décida alors d'attaquer
d'un petit pique et la dame d'Eat
fut prise par las du déclarant,
Maintenant, le d"‘larant joua son
#s de carreau. fit couper son six
de carreau par le mori et reprit
ja main chez lui en coupant un
pique de la taille -ule . . 1
rutre carreau afin de le faire
courer par le vaet du mort Sud
reprit la main en coupant un
autre pue joua son dernier
carreau. qu'il fit couper par le
roi du mort. Sud loua le dernier
T-que de Nord. Est s'était vu
face de couper en-dessous les
deux derniers piques de la table,
coupa cette fois du neuf. Le lé
clarant surcoupa du dix et rems
rota la dernière levée de l'as

  

 de coeur
  

 

 

nation”, a déclaré, hier, M.
première d’une série de

Record mensuel
à la "Packard
DETROIT, 10 — (DNC} — La

Pacxard Motor Car Company a
remporté un autre record mensuel |
en décembre, et a touchd son se-
cond record de production annuelle
en 49 ans d'opérations. L'an 1948:
a vi sortir exactement 94,548 vot--
tures “Packard”,
Le record absolu de la Compa.

#nie avait été touchd en 1937, avec
103718 voitures. Crtte année, la
perte de 415 journées de produc-
tion rend compte de la marge cn-
tre es deux records,
C'est en décembre de cette an

née que la Compagnie a fait un
nouveau bond dans la production.
avec 11913 voitures sorties durant
le mois: c'est le aixième record
mensuel, depuis mars, qui avait
sort 8757 voitures; avril. 9,269
juin. 10.126: octobre, 10,547 et no-
vembre, 11,124.
M. George T. Christopher, prisi-

dent et gérantgénéral de la Par-
kard. a déclaré le 3 janvier dernier
que l'élément le plus antisninant
est que la production de 1948, avec
ses quelque 98.000 voitures, double
quasiment Ia produ ‘lon de 1947
qui avait pourtant dépassé 55,000 
"Le Canada mer,
son rang de grande naiien”
OTTAWA, 10°— (DNC) —

causeries radio”
division montréalaise de l'Association

*

-nion Euhlzie bien TenMelT ce Sur

 unitoæ

 

Lianel

TM à déclaré que “comme en 1
de guerre nous nous som
lia comme nation, de € nui
pouvons art.ver à une pra: .on de
chef en temps de paix. ail in-
comube à chacun de nous d'etre
conscient des rasporanoilit-s qu'une
telle position suppuee et deg tenir
compte.

NOTRE ESPOIR
Le ministre a loué l'Ass.-iation

des Nations Unies du Can‘ ia qui,
dat-Hl, “tente d'amener une entente
internationile en créant ue opt-

  

 

les affaires mondinles”, Ta a,oN
qu'il avait la ferme convi~tion que
“Quicongie désire collnborer nu
bien-être du monde se dm de ge.
conder l'organisation des Nut.ons
Unies, car ea tlle rryide notre pius
Brami espoir de paix.
Rentré ré-emment de l'aris ou i

a été l'un des detétues canadiens
à l'Assemblée générale des Nat ons
Unies, M. Chevr,er a fa:t une revue
des principales questions ‘qu: y ont
été considérées. Ie cuntroe de
l'énergie atomique, le dé-armemen*
et le rapport de la Cumm:s.on hal-
kanique des Nations-!'nies an Gre.
ce sont les quertions Imrortantss
qu'il à énumérées.

CONTROLE ATOMIQUE
Au sujet du can*r/le de l'énere:

atemnique, le imin.<re n dt que
“lex Canadiens s'intires nt part:
cullèrement à co problème à ca:-e
des ressouress nat iretle: -

   

s Trarsrorts,
noniques données sous les

des Nations Unies du Canada,
emsÉ

M 5 rév- Ouest de notre pays”.

————

te maintenant

(Lionel Chervier)
“Le Canada mérite maintenant son rang de grandeChevrier, ministre de. au cours dx I

auspices de la

Pour cette
ra C0, dit, IL “les bes .ine de iadefense hatiorale doivent avoir ia

| préséance et “1 ne saurait y av. rde compromis de sécurité tant que
In pasition n'aura pas été sauve
garde d'une fagon ACCEptab op0 à ;in contrôle internationa! de l'énor| zie atomique”.
Te débat «ur le désarmement aété, d'après le ministre, lun dest pluie intéressants pendant son 5

  

sf

‘us mux Nations Unies. “Les qu «ons on dernière analyse ctaient“ples”, dit), “et loa grandsMilssances counsentatent a rédusrePures armements à c‘endit: n
qu'elles aient l'assurance que ‘esSosiets en feraient autant”.
L'Ass-mhlée générale, qvec uneMajorité écrasante. à voté em fu-Yeur de la continuation de ia com-Mission brlkanique contre l'opponi.tion des délégués dominés par begSoviets qui ont exigé <a dissoluti on

“+ le retrait immédiat des Loupsbritanniques et amécicaines de la
‘Grèce.

CONVOCATION
Réunion de In SSIBectlon 81

 

  
     

Jom Vaptiate-decin Sille, soirée 1REI NT à LA FtdSreede dueSall, ane yl1x NUIE heures quinze »' L'entrée est- libre,rirten"BTN pas adn 4,
Les “ne  



LE ROYAT
TOUS | Plus d’un siècle de difference

 

Réponse à
Q - Pourriez-vous m'indiquer u:

moyen de fare pousser mes che
veux ainsi qu'une méthode aimpl--
pour me debarrasser de tactes d-
ve sseurs Qui m'ennusent tecribie-
Pint? ANNA

R—Le pitrole eut considéré
somme posncdamt d'excellentes

propriétés propres & activer ba
pousse des cheveux. Vous en
trouverez des préparations
parfumers dans les pharma
riens, de métae qu'une infinité
d'autres produits susceptibles

d'ameliorer Fetat du cuir che
vebu I! ent important de hrs

wr town les jours la chevelure
vt de donner réguilerement à
in tête une fricten sèche ou
avompagnre de is pr-paration

que vous aurz choisie. Four
atténuer les taches de rouvseur
où éphélides, om conseille d'ap-
Piquer matin et noir un mme

lance d'eau oxygenée rt de jus
de citron, préparé parties «ça
Les. et de Laisser sécher natu-
rellement.

 

vzv0ds  Tobligrane d

late des pierres de nas

- corte-p ndant à chaque mois
EVELYNE

R.—Voicl Ia plus récents no
menciature de ces pierres: jan-

ver, le grenat; février, l'asmé-
thyste: mars. La sanguine; as rid,
le dismant: mai, l'émeraude:
jun. ha peste: juillet. be rubis:

i 4 septembre, le

  

   

  

 

bre, lu turquoise: décembre. in

topaze. En ranson de l'encombre-

ment du vovrr je reur-tte
d- ne pouvoir répondre à vos
autres questions.

 

  
gv tu pos -1ble de pu-.

t in nes la recette
GL Led ponplemousse nux ce
1 ME

 

peur vous et celles
nt l'utiliser be reeet-

te de ce hreuvage au gout dee

tivieux:

 

Quatre tasse de jus de pam-
plemousse glace: deux cuitle-
pre à soupe de sirop de ma
rasquin: d-ux cerises mu mas

rasquin, Mélez ensemble le jus

de pamplemousse et le sirop
de marasqu.n; versez dans les
vertes, Por vernir, on decon-

pe fes cerises et on les dispose

en rondelles Mottantes, Cette
quantits suif}t pour quatre ou
six personnes,

      

    

  

 

dept uns et je suis
pot Geax prunes garguns
et mon cousin, et ah

FNL BE 4 De sj-cwver.-nt, l'un de

duneuf ans l. " de vingret-
vn ane Je fes + re beaucoup

tu us les od
mchination lus vise pour ke plis
Jame qu mon cousin. Mes
F-stents donnent a preference a ce
  

 

one pas te a notre fa-
#1 iNs00f BR pour que je ne

1 «qu ju. Je mr Jet: Ade ce

qe le dons ture COSETTE

R.—Comme vous êtes emrore

Jeune pour fiver definitivement
votre « . ne pourrier-vous

durant quelque temps recevoir
plutét he qruñe homme qui
n'est pus votre parent. Cela

ts permowtten de Fetudier da-
vintage et peut-etre d'en venir

à la.mer autant, sinon plus que
voire consin, WH faut reconnait
tre que Lu suggestions des vO-
tros sont hasces sur des motifs

rican ot mee que sous
deur accordisz considération, Les
amours entre cousins sent fr
uen» à votre âge et it arrive,
In phipart du temps, que des
sentiments que cr croyait
éternels se transforment de part
et d'autre pour me Laisser ben

tot qu'en doux souvenir. EL ce
M <aut fnisux, er

    

  

 

  

 

LA PAIRIE, LUNLI

Se

   
197 ans. de Wilmerding., Pa. La centenulre est nre

en Ftalie. en 1847.
 

 

modestie, s’il-vous-plait.

MONSIEUR EST COQUET?
Et pas de coquet:riie exce-s.ve.

Un homme qu: se peirvne trop lon-

guement. qui revarde avec complai-

  

æance 8. le pit de son pantalon
tombe bien, qui semble toujours
aott:- d'une buite de cellonhane.

quel enn! Sans avoir des cheveux
jumjue dans le cou un peu de

‘nisser- aller est preferabie. Retenez

bien que mous sommes jalouses de

tout ce qui nous fait con ucrence

xance, trop éclatante beauté. re-
cherches vestimentaires.
Quand vous sortez avec nous. ne

vous exclamez pas trop devant une
passante. N'airessez pas non plus

a nos amies des compliments in-
discrets Surtout. ne faites pas
ouvertement la cour à une autre
femme. Cela nous crève te our
nous ulcére. nous hum ue nous
inspire les pires vengeames!

TROP EXPANSIF?

Si vous nous aimez. perdez l'ha-
bitude de nous sauter au cou
quand nous avons baissé notre
voilette. Ne nous deroiffez pes
lorsque nous revenons d'une péni-

ble étape chrz le choiffeur. Ne
réclamez pas “un @'tit baiser”

quand nous allons sortir et que

nous sommes en retard. Ce n'est
pas non plus à la cusine. alors que
ia mayonna se tourne ou que la
creme au chocolat brie qu':: vous

faut nous >mbraæer.
CIGARE, CIGARETTE...

Ext-il indispenrable que vous fu-

mez continuellement, monseur
mon mari? Vous énarpi.ez des
cendres pa-tout. jusque dans mes

rèves Et ce vilain cizare que vous
mâchez à tout propos. ne pourriez-

vous en disposer d-livatement au

 ete

fieu de le lisser trainer dans ja
soucoupe aprés le diner.

Parler en conservant sa ciga
rette au «nin des lèvres est pis

que tout. Et lire le journal pen-
dant les repas nous donne envie

de vous secoller comme un arhre
fruitier. Sommes-nous un vis-a-vis
Là ce point néc'igeahle”?

PEU SOIGNEUX”
La salle de bains inondée après

Votre pasmize, le rasoir mal es
suyé, les vétements épars durs le
mion. les houtone de manchettes

    disparue sous le dit, vos id, votre

*

 

 

Un petit examen de conscience,
monsieur, au début de l'année

Pourquoi rementez-vous le noeud de votre cravate quand on vous
présente une jolie femme ou que vous faites nm compliment? Il y a
tellement de suffisance dans ce petit geste machinal! Un peu de

  

agitation au moment de part's
Pour le bureau nous rxampérent

En trois muts, nous souffrona d>
votre cosuetterie, nous d-testors

votre fatuite, et presque tout «>
que nous reprochons tient à votr

évoisme: nus le cette que nos
vous purdonnons le moins est celui

de consulter a la drrobée votre
bracelet-montre quand nous vou-
lons suspendre le tempa, entre vos

bras...

Parionnez-nous d'enumèrer nin-
si purliquement vus defauts, me--
sieurs Aujourd'hui c'est votre tou:
demain ce sera je notre... peut-étis !

A la “Cancer Research

Environ 2000 personnes. men -
bres de la Sociét: de Recherches
au sujet du caner. assistaient au
diner et à la danse organisés per

te société, dimanche soir. à
hôtei Mont-Royal. Farmi les pe:-

sonnes présentea on remarquait :
Mms Phälip Caplan. CRS. pr-
sdente : S. H. ie maire de Mont-
ical M. Camillien Houde, CBE:
je Dr A-D. Campbell, Le Dr LA.
Simard. président du “Nation Jd

Cancer Institute”: le Dr H-Ma-i-
tice Weisberg, de l'hôpital “Her|
bert Reddy Memorial”. le Dr M.
Kaufmann, chirurgien en chef cu
“Jewish General Hospital”; Mme

Simuel Kerner. secictaire. CRS :
e Dr O. Dufresne. directeur re
“Institut du Radium: le Dr N.-
W. Phiipott.
Dans son mot de bienvenue,

Mnie Caplan rappela que la S>
Cieté avait requ des dons se mon-
tant & $40.000, attribués a l'Uni-

“atnité MuGill, à l’Université ce
Montréal et à plusieurs autres

‘netitutions qui poursuivent dus
travaux de recherches sur ie
cancer,

La prochaine campagne le
sruscription de la Société de Re-
“herches au sujet du cancer aura

lieu durant Jes deux premières

retmaines d'avri, « annoncé Mae
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Pour les Gourmets

 

PATE. DE BIFTECK

ET TOMATES

the de bifteck ;
oignons ;
D tomates ;
Poivre et sel

Couper Ja viande en deux mor-

ceux de deux pouces, faire bru-

nit dans la pole avec les oignons

haches, Verger dans une Case

role et couvrir à prine d'eau.

:esaisonner ; laisser mijoter jus-

cud ce que ja viande devienne

tendre, mais non défaite. Verser

dans un moule à pâté profond.

EtouiManter et peer Jes tomate

et les trancher sur la viande, as-

sa sonner et laisser refroidir
avant de couvrir de pâte.

SAUCE VINAIGRETTE

%4 cuil. à thé de sel;
1 cuil, à thé de sucre :
t% cull a thé de paprika;
5 tasae de vinalzre pur;

3; tase d'huile d'olive pure.

Mélangez ensemble le æel. ie

sucre « le paprika. Ajoutez le

vinaigre et l'huile. Battez bien.
Nete, — La sauce vinaigrette

simple est la meilleure sauce

dans laque on puisse mariner

js Baladnre “Mariner” veut dire
danger les ingrédients qu: com-
prsent la salade avec le vinai-
viette juaqu'a ce que toutes les
imrties en soient bien recou-
vertes.

Mme Bénès
parmi nous

0

 

 

Mme Hana Bénès. nièce du der-
nier president democrate de la
T :hécoslovaquie, feu Edouard
Binds, est attendue à Montréal
aujourd'hui.

En arrivant à New-York, hier,
«Ve a déclaré qu'en Tchécostova-
mule, ceux qui ne sont pas cem-

imunistes Ainsi que ceux qui le so
se plaignent de leur m: able cor-

ditivn de vie et de leur nouvesu
regime. "Les gens *tavailent di-

vintige et ont mo:ns de nOurritaie
et toute la produ

expédiée en Ru-

    

“De € +’. est ac.
de ses . Nina 15

20 mois. Elle vient
habiter Montréal avec son ma

 

Vicla qui étudie ‘a loi int-rna-
tionale à l'univer-ité McGi:l

  
 

 

Le timbre de Terre-Neuve
ST-JEAN. Tere Neuve, 10, (PC

— Pour commeimorer l'entrée de
Terre-Neuve dans x confédération
canadienne, une sire de timbres-
poste spéciaux sera “mise après le
31 mars. La vente de ces timbres
sera continuée jusqua l'épuisement
de la série.

  

 

  
  

 

   
E— Pour votre vivoir —8

 

PATRON No 661 — Si le tissu

qui recouvre les meubles de votre
vivoir est défraichi, remplacez-le
par un nouveau que vous almer-e
pour ses couleurs riches et quies.

Votre pièce sera renouvelée en un
ren de temps et combien plus
claire! Suivez lea indications don-

nées et vous aurez Un appartement
nouveau,

Te PATRON No 661 comprend
toutes len indications nécessaires
au succès du travail.

Pour obtenir les patrons de Ja

“Patrie”, envoyez la somme Jde s0
rents par patron, taxe comprise. en
mentionnant très lisiblement: Nom,
adresse. tailla et numéro du patron
désiré. Adressez le tout: à Bureau
des modes, ia “Patrie”, Montréal

  

A Marie-Réparatrice

sont ice

 

- de présence,

ONVOCATION
2

 

Ce sum, à R henrss, il y autu re.
Mon de Lu +. tion Jeu tt
Mess ques a tiers dy ré A

sont dv, st, rue Cru.

   
  

 

 
 

 

 

 

   
  L'encolure

bateau ne vaus

convient pas. aMcux.

L’ART DE BIEN S'HABILLER

Si vous avez le cou long

NE PORTEZ PAS
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Milts-Rolland

le mariage de Mlle Kilren-Lor-
raine Rolland, fille du lieutenant
rolonel et de Mme H. dE. Rolland.
de Westmoun', avec M. Arthur-
John-Beverley Mills, fils du très
révérend et de Mme J-M.-H. Mills,
de Kitchener, Ont, a été célébre
samedi à troi- heures et dymie en
l'église St. Mathias, déco-ée à cette
occasion de fleurs d'asrlère-snison.
La mariée, accompagnée de son pè-
re, purtait une robe de satin blane
rosé, AUX lignes princess:s, dont la
Jupe formait iongue triine et un

voile de tulle illu-ion maintenu sous
un rang de perles. Elle avait un
livre d'heures à synets de jacin-
thes Hlanches. La dame d'honneur,
Mme H. A. Cinin, soeur de la ma-

et la selle d'honner
Mille Diana Muls, soeur du mar.é,
portaient des robes de satin blanc

rasé soulignées d'un ryouvement
dsmpleur à ln jupe, des halos et
des mranchons de leurs roses. M.

 

 

 

 

 

  

  

 

 

Mme James SPIITT (Pwelyn Ri-
chardson), dont le mariage fut cé-

kbré récemment.
(Ihete H. Laloud he).

Doulas Gurten, de Kitchener, était
le @. n d'honneur, et MM. H.-T.
Harthorn. de Preston, et G.-H. Den
gis, de Torontz, plaçaiert les invi-
tés. Mme Rolland, mère de la ma-
Fiée, portait une robe de satin gris,
un chapeau et des accessoires de

méme ton et un bouquet de roses at
d'iris. Mme Mills, mére du marié,
portiit une robe de satin bleu fran-
ce ornée d'un peplum, un chapeau
et des accessoires marine et un
bouquet de ruses-thé. Après une ré

ception dans le salon vice-royal de
hotel Ritz-Carlton, M. et Mme
Mills partirent en rvion pour New-

York. Pour voyager, la mariée por-

tait une robe de ctépe bleu fran-
¢ais, un mantean de mouton noir,

un petit chapeau et un manchon
d'hermine,

Fiançailles

M CC, A. Shaffer, LE, et Mme
Shaffer, d'Outremont, annoncent les
fiançailles de leur fille, Em.lienna,

 

 

 

  

 

à M. Bernard Levuc BS A. fils de
M. Fabien Lovac, de Lachine, et
de Mme Levac, décédée.

M. et Mm- J. C McNicoli, de
Québce, annuncent les fisncailles de

leur fille, Henriette, M. Léan Mo.
rel de la Gendarmerie royale de
Montréal, fils de M. et de Mme
Louis Morsl. de Québec.

A Noël ont eu lieu les fiançailles
de Mile Pauline Germain, fille de
M. Paut Germuin et de Mme Gur-
main, décédée, avec M. Jear-Louis
Lambert, fils Ce M. et de Mme Eu-
cl.de Lambert.

 

Prochain mariage

Le samedi 15 jonvier, a dix heu
res, sera b-ni en l'église St-Enfant-

Jésus, de la Pointe-aux-Trembles, le
Ardree Geoffron,

{lie de M. J. Ronyo Geoffrion. B.
Ph, et de Mine Geoffrion, avec M.
Ferrand May

 

  

 

le

   

netuelement à Halifax.

M. et Mme J-Alex. Prud'hom-
me, M. et Mnie Pierre Leduc, M. et
Mme P-A. Lavallée et M. et Mme

Omer D'eSeries passent une semui-
ne au Club Seicneurial.

 

Mile Annette des Brisay est re-
tournée à Kingston, Après avoir
passé ie temps des fêtes à Utiawa
chez ses parents, le lieutenant<olo-

nel et Mme A-M.-Y. des Brisay.

M. et Mme W-W. Watson sont
revenus de Québec où ils étaient
les hôtes de M. et de Mme AS
Price, depuis quelques jours.

 

 

 

Mile Monique Coulombe
Quelques jours à Québec.

passe

Mme René Provencher ainsi que
sa fille Ctaudette, partent aujour-

d'hui pour un séjour de trois se-
maines à Miami, Floride. Elles se
rendrom aussi à Cuba.

Mme Carmen Simard. de Jun-
quicire, et sa fille, Renée, ont pis

sé le temps des fêtes à Montréu,
les invitées de MMe Amélia Tremn-
blay.

M. et Mme Maurice Blackburn
et leur filiette, Esther, sont retour-
nés à Ottawa, après un court né-
jour en ville.

Mme J-Oswald Tremblay. de
Chambord, Lac St-Jean, a passé
les fêtes du Nouvel-An à Montréal,
Tinvitée de sa file, Mme Wences
las Tremblay.

 

 

Réception
Le président de la Société des

Traducteurs, Me Paul Gak M:-
chaud, recevait hier, dans ie salon
E de l'hôtel Windsor, à cinq heu-
res, les membres de la Societé,

OTTAWA
Le Gouverneur général et la +1

comtesse A! \inier de Tunis ont

 
Mile Hose-Aimée SIMARD-LAVOIF, filg de M, Joseph Lavoie,

décédé, et de Mme Lavoie, et M. Philippe DUSSEAULT, fils de M
Louis Dusseault, décédé, rt de Mme Dusseault, dont les fiançailles

furent bénies à Noë pas M. l'abbé Omer Villemeuve.

 
: de Mme Côté. ont été deniers

ext
t

Mme J.-Osem 1
bénddic
née par Son +

| Bertrand, FR évêque titula:re !
d'Abytine -t \.catre apostoliste de
Navrongo. >

Déplacements
Mme C-D Howe, d'Ottawa,

  

Mlle Denyse CLOUTIER, tille de
ML et de Mure M. Cloutier, dant
les finnçailles à M. André Côté
CO, filsl de M. A. Côté, décédé et

ré
cemment par le KR. l. Renaud, 0.9.

 

“honneru- des
de lideau

à un bal en
+ du personn::

mer tdi soir.

Ron Exe l'anabassedeui de Fran-
ce et M-ne Francisque (lay. roce-
var iit a déjeuner mercredi en
honneur de Son Exe l'ambassa-

det.r du Pérou, de sa fille, Mle
Teresa Benu vides, et de M. et Mme
Gu-tave Lanvtôât. qui ;aitiront

liucntôt pour la France.

recu
mem
Hal

 

 

  

M. G-G. Vincent. conseiller d'in-
formation auprés du haut-commis-
sariat du Royvaume-\Tni, et Mme

Vir.cent nnt reçu à une masca-
1ade dans la soirée de 1nercredi.

M. AG. Miranda de Netto, at-
taché vommerial auprés de l'am
ba:sade du Brésil et Mme Mi-
rarda, sont rentrés de Cleveland
où ils ont passé la saison de Noël.

Le haut-cor .missaire du Royau-
me Uni et lady Clutterbuck ont re
qu les membres du personne) du

PALt-Commissariat à "Farnschf-
fa" dans la soitée de mardi.

 

Mile Harsinam Mik. fille du
hact-commissaire des Index, sera
in “onférencière invitée à l'église
Mcleod, le 11 janvier. Des fitme
documentaires sur les Indes seront
aus: montrés,

 

 

Le haut-ommissaire dex Indes,
Thin Hardit Singh Makk, CIE,
CRE, ICS, sera à Montréal. le 13
Janvier, l'invité de !International
Eervice Committee du Club Rota
ry. Il se rendra ensuite a 1oronto
où il sern le conterencier invité
du club Hotary, le 11 janvier,

 

Lord Garnork. qui est de passa-
~e AU Canada, l'invité de M et de
Mnre George Fulfaid. de

vi, était à Ottiuva jeudr Après
avoir rendu visite an premi-e mi-
nistre, le très hon. Louis Stlau-
rent, il a pris le thé avec le très

hon. M. Mackence Kine. Lord Gar-
nock sc rendra bientôt à Montreal
où il sera l'invité de Mme A B.
Purvis

REPARATIONS

  

 

SUR PLACE
TORONTO, 10. (DNC) — On

à rivélé à une réunion des distri-
buteurs de produits de l'’Interna-
tional Nickel Company”, que les
lampadaires rompus par un choc
d'auto, peuvent être maintenan:
répurés sur place à moins du quart
des frais qu'il fallait avant, pour
enlever le jampadaire, le transpor-
ter à une fonderie, Le souder là et
venir le remettre en place.
Un nouvel électrode à soudure

permettra d'éviter tout ce branle-
bas, en permettant de souder les

 

depuis déjà deux sems

rroek |

1949

Le mercure a

 

grimpé à /4
degrés, hier, à Halifax

L'Esl canadien semblait avoir emprunté le soleil de
la Floride, en fin de semaine, et Montréal en a bénéficié,
mais pas autant que Halifax, où le mercure a grinmé,
hier, = 74 degrés, lorsqu'on voulait bien placer le
thermomè.re au soleil. Mais, ne nous réjouissons pas
trop, car, d'après Dorval, le froid doit s'installer à
Montréal. dès cet après-midi.

   

 

CEIct pe

1 canadiet, sub.
reergd pur une moese door gla
qui ‘ait greeter tour le monde

Hier soir, Ca‘raty à vu le mercure:
b er à 25 sous zéro +1"

Hones ea
tant, dans 10

 

    
5 devrie

 

  

   
    

  

 

IN na a stivi lexeimpie, Van

couter, qui fait grand van de son
hive = engiats gofite Qi hooer oo

radin dans teu'e sa pleut de

alors que e mmetcure Ty TUE eat

Juste au des-0+ du 2 Dal.
me province, Ponce

por ait, hier soir, un reed ae

 

 
» deurés sous zéro,

CEST ETE!

Les prosviniess ma tines

Joui:seut d'un veritable prints ug
out

nétearojog.es, que
leur utetups a ait eter,

moins jusqu'à mercredi. Halifax

QUI Da pas «a de ch:te de nr £
depuis Noël, «t où le the-mome

tre inarquait

'

 

vs,
 appris des

 

 

 

‘et il y avait telle nfflueres que

les golfeuts devaient faite la
quete. A Saint-Jean, or aient
une débacle sur la rivière Saint

Jean, et vn signale que de nom
breix cours d'eau des Maritime-
coment Hibrem-nt,
A Toronto et A Goderich, on à

également joud au golf, hier, et on
a vu trois homme. en matilot de
vain, près de Fort-Erié, barhat-

it dans les sanx de La rivière
Nisvara, A  Sault-Sainte&-Marie
les fleurs sont Écloses, et les
Oiseaux se baignent dans les mare:

d'ean comme en été.

  

  

Nouveau chef de
‘police à Québec?
QUEBEC 10 Le lientenant-culo

nel J-A-G. Roberge, OHE., ancien
commandant du Royal 22e reyi

ment, sera!! nommédirecteur do ly
police municipale de Qu-be:. d'a

[Prés Un- rumeur qui circule dans
cette vidio.
Le chef J.-J. fagnor. de la gw

Tice de Québec, veut se retirer de
{puis un an à quusde som manuva-
état de sant» Ii avait meme offer
sa démiss-m qu: devait
effet à la fin de 194% mu
torités municipales le p
rester à «on poste juan

 
  

 

quète qui vient d'élre fait. sur la

brivade des moeurs

Comme on s'y atten ta le ~hof

 

fiarnon ne fut null mont met
cette enmiâte. Le recorder on chef

n. qui a pre 21e Lena
te, doit soumettre re
son rapport au maire Luvien fo.ne

et au cons HD gran: cut Term be

va le che! Gamon pos

   

  
DIRECTR

Le nouveau chef de 14 Sart
aura pon ttre, dae de Loa
tenant-colunel Rob rye a pus if

vin;t ans de service dans liam ©
canadisnne. Il a toujours "art
nu au 22¢ qua commande outre
mer pendant la dern.-re 0

& Mérité la eroix d'offie er de Or
dre de l'Empire britannique
pincé l'an dernier au cum:
ment de sun rime ate

   

   

présentement attaché à iT
des quartiors-cénéraux de ha Defen
se nativmale à Québre
Le nouveau diresteur procodera

A la réax at.on de la Sire
dès son entire en fon tions.

    

 

  

deux tronçons de l'appareil rompu,
sans diranter sa base. 1Musieurs
municinalités #« prévalent d°jà de
cette fartité ulra-éconsm.que 

*

ui
dE fau rois.

prendre

rene |

te pe

Rem :

 

Le volcan Mazna-Loa
n'est plus en éruption

 

HAWAT 10 PAU Te volcan
Kent anna Loa” qui est entié
en ei ption geudi deoner, semble
deveur Tr sh lorpeur.  

  
Une tem "a vouvert jes
pent-- e - de laguontagne. en

fin ce enine, ce auf fiat contras-

 

te

mane

 

les ruissenux de lave fu-
qui sont passes du pouge

en + refroidissant
Hix hommes qui ont escaladé le

volean et ce sont approches du cra-
terre, 24 heures apres le debut de

ec

   

    

  

AU{lerption. disent que le spectacle

14 decrée a: soleil. Avion
hier, a rans ert soe termine de if bord marque à lappe! depuus ven-

“ait digne d'être vu Plusieurs
personnes autvolérent je volcan en

avion, pendant eruption, et un

léger Avec trois hommes à

diedi
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PATRON No (4.3 —

uns  cunfecLonner
votre lingerie,
plus que vous

doute.
de ce Jupon; 18 jupe ext circulaire
et des cpanteites sont larges, 1

Laisie brodée complète Le t-
Vous Gouver-z également le pairen

du pantalon,
TRON No 4818 est offert

Vous qui
vous -  

  

  30, 3
16 ans requiert 2 3-1 vas d'un tissu
de 39 pouces

l'our obtenir len patrons de La
“Patrie”, envoyez la somme de 30
cents ei patrem, taxe comprise,
en mentionnant trèe linibloment:
Nom, adresse, taille et numére du
Patron déairé. Adrensez Le tout: àBuran des modes, La “Patrie”, Montréal
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Paradis sur terre
Dans une conférence radiophonique qu'il prononçait,

en fin de semaine, sous les auspices de la Ligue du progrès
civique, dont il est le président, M. Taggart Smyth
déclarait que les Canadiens et les autres citoyens du
déclarait que les Canadiens et les autres citoyens du
continent nord-américain devaient se compter heureux
habiter un territoire où ils jouissent d’une vie aussi
agréable. .

 

 

  

 

  

     

partie du
tandard de
ré le con-

M. Smy:h a ajouté que,
mar nes regorgentent de tous

: et ce qu:
encore. c'est

gent n+ ‘essa
vs prod

Agrandissements
a John Labatt

   

arp -
avons
pro:ur«
conf

  

 

    
  

     

  
  
  

     

  

  

      

        

      

  

  bon qu
Uns ne comp

nt de 11 popu-

0 puir

hon.ies
© le enter ge trouvent dahs

pos la meme props
Se A Trg pies pour i-

t'es NS 1e ccapitre des;
“18 Técepir.rs de TSF la
sion est encore plus ecvèe

su Carnsta quaux Etats-Unis, per
capita

I. renferencier
of us denims no
eux de vive
que dar« dauires pay< les citovens

SR tours soumis à des regles

‘rates des gouvr/nants.

Le NC 18 seriens tiem mal
"v,5 AVIONS toujours À nos
des gendarmes qui nous

nt? une lan de rondu:te

rerusent constamment. ce

un contraste avec ja vie
. que nous vivons

va di Amérique du

|

  

 

 

   

 

a ajouté que
: a-

       

    

dent John-8 Lataits re
Que ia Compagn,e à etat; une
thou. de « mp:

 

     
n augue! det ace
face a plupart

de prdu:.…yn. ———

vient d« pius en pou evi; i ton
dent, déc.are M, Labatt. que les 4 pt
réserves de deépréc un basee sur € souscr
les prix origineis ne sont pius suf-
fianates pour assurer je rempiacs. du Prêt d'Honneur

   

  

ment de matére! dau: où fall-
gué. aux prix «-<ves d'aujourd'hui.
D'autre part, a noalle méth> Le Pret d'Hurvur de a Socié-

de d'ét«vlir la depré'iation sur je t= Saint-Jean-Bajiiste de Munt-
coût de remplacemnt. plutôt que réal lancera sa Q ratrieme cam; a-

sur je prix oniginei du matériel. ge dv -ouectiption le 39 avril
avant d'établir le revenu net cs- prechain. La date en a été offi-

compté, comport= "in changement diviiement fixée ees joirs der-

radicai des methodes ‘omprables et niers: la campaxne débutera le

rend difficile, la romparais 'n entre mandi de Pagqu.~ 19 avril pour se
i~3 OPErations pnssers et actuelles. Lt-rminer ie = mai,

La Section Côme-Cherrier de la
Rociét: Si-Jean-Baptiste à accrot-
honneur d'organiser le diner

itaue ira: de ja l'empagne,

L'empereur Hirohito
auprès de MacArthur

TOKYO 10 «PA + — Lemperes:

 

 

 

 

 

RESER\ES

 

wo Conseil d'ad-
du de transferer
au puste ‘’re-

Par conséquent
ministration a uo.

du poste “surp.u-

serves de rem; ac nt” un autre
Million: et on pous<uiea par ail

leurs l'étude de la revision des
procédés de alu des dépreécia-

tions. revsr.n rendue necessaire Hirohito a fait aujourd'hui sa pre-

par l'acrroimssemene des pris muière visite depuis le Jour de l'An
Au cours du dern.e- exercice. ‘es au gen. MacArthur, commandant

gains par a on? -té de $192: suprème de: Alliés au Japon. Ti a
à comparer : 8216 pour Fener- {dis ut« pendant deux heres ave.

éced nt, L'actif fixe a cra» grand chef sur des suvis qu'on
2 a $4010193, durant ja n'a pas fa.t cennaître. C'est la

méme péri Les impote ont di- |septieme visite du monarque au

minué de 4% 4 46 par dollar, Eénerai.

    

  

 

  
  

 

  

 

 

Père Wilfrid Ga:
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Ecouter la radio lui
fait gagner $30,500
SPARROFS-POINT. Md. 10.

«PA.» — Jobn-F. Onks, 63 ans,
directeur dune compagnie de
chemins de fer, a décroché
$30.500 en prix. hier soir, en
identifiant la pièce musicale
“When the bridegroom comes”,

am programmequestionnaire
“Stop the Music”. C'est la plus
forte récompense jamais za
Enée à ce programme.

“Je wai jamais gagné quoi
que ce <eit, part quelques doi-
lars aux courses que jai perdus

aumsitét.” a déclsré M. Oaks,
avec bonne humeur. Le sagnant
est directeur d'une petite cm-

pagnie ferroviaire, du nom de
“Patapsco and Back Rlier
Railroad =, dont les wagons «ire
culent presque exclusivement
dans les limites de la viste
usine des aciéries Bethiehen., à
quelque 19 mitics de Baltimore,

 

 

 

L'Arbre de Noël
chez lesArtisans
Sous (à prés.teme du Bet rend

v, curé de in
paro.-se ge acu.: 3
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ton La Société des A:tisens, loc! !
  no AY, Or/AN:sat Tormment un:

fète de l'\rbie de N…* à tten-
tion des enfants des famile: de
cette Societe.

Parmi les invites d'honneur, on
remarquait M. J.-Eugine L fran-
cols. d:recteur de ia Nocièté et Mme
Lefrançois. M. J-L. Robita.! @, in-
tendant et Mme Robitaile, M.
Georges Constantin. trésorir g-
néral, M. René DuRBuisseau pre-
aident de la locale. le Révéren:!
Père J. Gamache. SJ. nun.ônier
de ia iorale. ‘es nffici«rs de la 1
caie Immaculée<'onception et!
une forte représentation des loca-

iles environnantes. Les enfan:s b-
néficièrent de ln générosité tra-
d.tirnneije de Saint-Nicolas et un
£rand ambre de cadeaux leur
furent remis
Une intéressante partie artis-

tique a été organisée et piusicus
enfants de la paroisse mar fest:
rent à cette Occasion lenr irtéies
sante personnalité et prou.crent
Qu'uvec l'encourarement et .appai
necessiures iis ne manquero.t pas

un jour de remporter de beaux

succés. Cette partie réc:éative
éta:t sous la direction de M. Fer-
dirand Biirdi, maitre de cerèmo-
nie, M. Jean-Louis Beland. direc-
teur fondateur de l'Institut phone
tique de Verdun, avait tenu à ap

 

 

 

porter son concours au sucoès de
ceîte f“tC Au Cours de la c:ièbra-
ton, ‘es fleurs furent préceatées
a Mile Gabrielle Kingsley. en re.
merriment des services re-idus a
la locale. A la fin de cette :ntéres-
sante journée les personne:  sui-
vantes ont adressé ja parole: les
RR. PP. Wilfrid Gariépy :t J.
Gamache, SJ. MM. J-Eurène Le
françois. Rome Du Huissenu. Emi-
le Fournier, organisateur & la ré-
gion No 1. et Jean-Aimé B-audry,

propagandiste de ja locale no 69 de

I'ITmmacuice-Conception dort les
officiers étaient responsabl s du
Succes de cette fête.

Assurance-chomage trop faible
pour les familles nombreuses

WINNIPEG, 10 — (PC) — La réunion générale

annuelle des artisans de la bienfaisance au Canada, connue

sous le nom de Conseil canadien de bienfaisance, a adopté

un rapport de M.E.-W. Griffith, sous-ministre de la Santé

en Colombie-canadienne, déclarant que les allocations

d’assurance-chômage ne sont pas suffisantes pour les

bénéficiaires ayant plus d’une personne à leur charge.

 

 

La résolution lesue du rapport “chômage: et i| faut aussi Trouve

cenclut donc à la rev mon des 1b
|

le moyen d'aider le: personnes qu,

tow runs ét a leur adaptation aux

|

ayant -chômé durant la pie.

- be-oins du chomeu.. maximum prévue. ont épuisé }

marge l'allocation. et sont tour

DEUX CAS {mime encore fans emploi,

«si exnminé deux cas :

   

QUALIFICATION

- eelu des nonélgible- DOMICILLAIRE

+ de- lénéficiaires ayant con. Un rapport conclut que ici. -

toute ur marge dalloca-|iité d'une famille nécessiteuse x
jun, pe. lanne en cours … sistance publique, devrait €
Ces deux cns soni des problèmes établie ipso facto par la residen

cs" i! faut trouver lej danse une même province, Une +: -
-ecourir les personnus née durant laquelle Ja famille > -

s motiis. ne peuvent clamante n'aurait pas eu be<uin d

new de la présente loi( secours. Cette suggestion <vrat:o: --

{ficler de l'issurane- mise au Cunseil.

 

    

 

  o

qui pour

pas aux
féderaie, t

   

 

TRAFIC DES DROGUES
ROME, 10 — (PA) — Charles “Lucky” Luciano,

un ancien chef de la pègre américaine à New-York, a
furieuscment nié, samedi soir, l’accusation d’être la source
d’expéditions de drogues illicites aux Etats-Unis.

“C’est un coup monté ! s'est-il ex¥
clame. Je ne puis même pas vivre U d
ma vie tranquille. Je mène une vie ne anse pour

propre et convenable ici. et je nat|
rien à cacher”.paar enyane Clore l'électior.

 

sont toutefois pas du meme avis et
ont assure. venrdredi, étre Lu
session “de renseignements caté
riques mélant Lucano à tous jes
envois de narcotiques d'Italie et
d'autres ports de ta Mediterranee |
aux Etats-Unis depuis queues
années.

DEPORTE EN 1446

Luciano. Sicilien venu jeune aux
Etats-Unis, fut deporté en fevrier :

1946 aprés avoir purge une sentan- mois.
; Tett 2 é «+ce demprisonnement pour traite cite nouvelle municipalité €

0: ¢ a é -

des bianches. vente de narcotiques |,deIn municipalitédeSainteet autres offenses | Te palite ;{ + 1 _ (Thérèse de Blainville et une sutre

écrié : C'est un fameux mensonge !

|

OUTS de la fin ge semaine. M. JeQuiconque dit que je suis encore seph Germain à annoncé qu il are

pour les combines est un Jou men- rait candidat als mairie, en vueteur !” de la première élection municipaie
fixée au 24 de ce mois. La me

CAUTIONNEMENT DE $20000 |en nomination des aspirants aux

A New-York, un riche importa-|divers postes aura lieu je 19.
teur de sucre. dectit par la police
comme le ‘plus c'and contreban-
dier de narcotiques dans l'hemis-! vendredi soir. le tout valant $400.
phère”. @ été accus“. samedi, de |000. Les enquéteurs accolent le nom
possession illégale de narcotiques.

|

de Jiminez à celui de Luciano.
et relâché sous un cautionnement Avant J'arrestation de cet impur-
de 320.000. tateur. les douaniers avaient perqui-

 

Quang les membres du pren
conse:l de ville de ia nouvelle mu-
nicipulité de St-Maurice-du-Bu.--
Filion auront été choisis, les core
tribuables de l'endroit auront je
privilège de prendre une prem
fois contact avec leurs administ:a-
teurs À une danse qui aura lieu à
la Palestre nationale, le 29 de ce

  

 
 

Cet importateur. Raph Jiminez.| sitionné le cargo francais “Bastia”
46 ans a été uméte à la suite de let découvert une cache contenant
deux saisies de narcotiques réussies i pour $300,000 d'héroïne et d'op:um. 

 

Tout en inscrivant <ur un Le lendemain, il aperçut
registre les titres de bisres pour Ja première fois “io

que d'arrhiterte lai dicont, tilde qui venait chercher
il w demamdait «i Ivstange un livre, C'était ane gran-
était te complice vulontaire de jeune fille brune et

notone, À

de Lupin. froide

L'apres-midi se traina, mo-

tange annonça qu'il sor
tait. Shoimés resta seul sur dre.
Ia galerie accrochée à mi-
hauteur de La rotonde.

3 heure-. Dens
Le jour s'atténua. TU se dis
posait à partir, quand un
«raquement se fit enten-

FH eut Ja sensation
qu'il y avait quelqu'un

d'autre dans la pièce.

 

Soudain. il frissonna: une
ombre, qu'il n'avait pas
Yue venir, émergeait de ja
demi-obwurité, sur Je bal-
con, D'où veñait ce person-

Page invisible?

L'homme descendit les
marches et se dirigea
du côté d'une grande
armoire de chêne, Div
simulé derrière les
étoftes de ln galerie,
Herlock Shoimès l'ob-

servait.
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Bien que la chose <vtable paradoxa-
fe, ces deux photogaænphies n'ont
pas cle prises en juillet dernier

mais bien hier apnis-midi, sur les
bords du lac Saini-Louis, à l'ointe-
Claire, alors que ie thermomètre en-
registra une temperature de 40

degrés. Sur la photo du haut, deux
pérheurs, MM. Jean et Gaby LA-
GACE, de Pointe-Cinire, taquinent
1a perchaude, sous l'œil d'André
Tagacé. fils de l'un des pécheurs

Hs avalent trouvé _des vers en re
muant la terre. derrière chez sux. et
us ont capture plusieurs perchaudes,

Sir Ia photo du bas, M. Warden
Saunderson profite de la tempéra-
ture idéale peur se livrer à ce «port
favori, le yachting. L'embarcation

a voile glisse avec grice sur l'es,
tout juste en fare du clocher de

l'glire catholique de Pointe-Claire.
Feu auparavant. M. Saunderson, sa
fille Joy, et MM. Guy Asburs ct

Mark Thomas, étaient alléx se ren-
dre compte “si ca mordait”, plus

haut.

 

en .

 

L actugiité

images
Les frais de transport ont grandi trop vite

- dt

M FRANÇOIS PROULN. LU,
d'Uttana, qui parlera devant les
membres de l'Association des Asst
reues-Vie de Montreal, à l'occasion
di Jeur rongres de ve >, mercredi,

a hotel Windsor,

  

8__. En grande tenue —8

Ceux qui aiment a imvoguer le bon
Koût vestimentaire du président
TRUMAN se sont réjouis sans
doute de le voir entrer à sa rédi-
drnec temporaire de Elaie House,
sétu sobrement pour parniire de

vant le public.

 

LSRAVOFTRANSITMYTPOUSSE7R0PMTE…

 

  
 

 

 

 

De plus «n plus. et dans toutes les |sesux de fantainie., A Uexposition LA PATRIE

régions de Ia province de Québec, qui se tient actuellement à Mont-

|

juger quelques containes de sujets,

Félevage des pigeons trouve de |réai, 100 est. rue Sherbrooke, et

|

venus de toutes les régions du Qué-

nombreux adeptes. Les uns cher {qui sera prolongée Jusqu'au 12. bec ¢t du pays A wa gauche, M.

chent dans cette occupation les [tows pourrcnt trouver leur imtérit

|

MAURICE BLAIN, secrétaire de

profita de la vente. Les autres s'in-

|

et leur plaisir. Voici, au centre, M. Juve. À sa gauche, M. A. DESJAH-

tiressent aux pigeons veyagçewrs. |ED. FEATHER, de Toronto, et [IDINÉ, secrétaire de l'Assoriation

D'autres encore élévent des of

|

capert dans la matière, qui est à des Eleveurs de Pigeons du Québec.

I

Cette caricature, publiée dans le numéro de Noël de “Snanner”,

bulletin dex employs « du CPR. fait voir que le Pacifique Canadien,

pour continuer de couvrir ses frais et de main‘enir son entreprise,

ne peut depenser plus d'argent pour son matériel roulant, pour

I'achat de malerianx, ponr salaires et sutres dépenses, qu'il n'ra

reçoit. Les bébéa de la caricature représmtitent les frais de transport
et ily tiennent dans leurs mains des maillots trop petits, Par contre,
les bébés qui repr/sentent les taux de (ranspeort «t les recettes nettes

n'ont guère erorsi depuis 1522. Lea frais de transport actuels sont
trop élevés, comparativement aux tarifs en vigueur; certains item
ont même enregistr: une hausse de plus de 58 pour cemi, compara

tivement aux prix d'avant-quetre. Ceite harnse sans précédent est

Particulièrement vraie en ce qui A trait au santériel routant, aux
matériaux et sex salaires. Dans lon deux derniers cas, les prix ont
fait un bend de 65 et de 70 peur cent respretivement depuis l'’avant-

guerre, tandis que ler tarifs de transport de Is plupart des marchae-
dives n'ont enregistré qu'une bausee de 21 pour cest,
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Canadien perd contre Détroit
et annule 1-1 avec les Rangers

 

(par Phil SEGUINY

Après leur vicloire écrasane sur les Black Hawk. de Chicage
jeudi dernier, les Canadiens espéraient entreprendre mae poussée qui
leur permettrait de s'élever dans le classement, mais ils ont dû s'avouer
vaimcus - 1, contre le. Red Wings de Détroit, qui sont aind restés
en première pestion. Hier soir a New-York, les Canadiens ont retrouvé
leur aplomb assez peur amnuler | - 1 avec les Rangers.

Ces résultats la:ssent les Cama-p—m————oa
diens en quatrième place, mas
L's sont maintenant sur Un pied
à Ralité avec ls Mapie Leafs de

Toronte. qui vont réussi deux,

watches nuis en f.n de semaine.’
Les Red Wings ont désorgan.sé

ofl nsves ds Canadiens
KA: Qu'e'es ne soient commen-

cors grève A TN. mise sp échec

miterie et, profitant des ouver-

tar + i's ont pris une avance 24)
dans a prem.éoc pirade Les
Habav ts pont jamais po come

os es de: y Reay a
© mje leur roint au debut

du Aeixtéme xagement. mas
Gna à fiosÈme période. les
Wings ont ajout deux buts a;

1  
 

 

 

 

  

 

leur total. | le Royal bier
Sul Abel, ie pius effectif des

Ted Wings sur ia glace. Bud
bolle. tieorge Geo et Marty Pave
vk ont compté les buts des visi-
tours. C'est la premiére victoire
des Red Wings en quatre parties

# Montreal, cette saison.

Les Wings ont été supérieurs

~n general toute la soirée, et seu-
“men la brilante tenue de Bill
irirnan dans es buts et de Glen,
Harmon et Ken Reardon à lal
défense a empêché les vimteurs
d'accumuler un score plus élevé.
Les Canadiens n'ont eu que

peu de succès contre la défense
da Red Wings. et Bill Quacken-
dr, qui n'a pas encore att-apé
une punition cette saison, et Jack
Stewart ont été em vedette chez
8 bloqueurs de Détroi.

REAY BRILLE

Buly Reay a de nouveau été
te palier des Cunudiens a l'atia-
que, conduisant plusieurs assauts
dangereux en plus de conspter
son point. La ligne de recrues —
Campeais Plamondon et Gravelle
== na pas eu autant de succes
contre la robuste défense des
Wings. Quoique tous trois a:ent
bætaillé avec det-rmination chique
foss qu'ils sunt alles sur la glace.

Poile a dome l'avantage aux
Red Wings aprés sept minutes de,
Jeu lorsqu'il à déjour Reardon avec
un lancer que celu et à Vu airver
trop tard. sa vue étant ohetruee
par les ju eurs de defense.

Abel a compté à son tour une
snute avant la fin de la pértode.
&ors qu'il avait Durnan à sa merci | shi vt Moa,

8 tnt Feit une paste parfai- |nn

te de T4 Lint-ay Quelques se
Cordes tous t Stewart à ete pu-

Voth est arrive seul de-

Lum:
TPre que v.de.

:: te" ours au cachet!
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- à compté avec

ta as = He
Cu. het Pi au

rf» nrg de con
à proie, mas

t hmuteur de Ca

tesa Pra
- t échappé avec
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pote

CARVETH COMPTE

A ON w York tuer soir, Joe Car-
‘mn l'avant aux Cuna-
ons la prem are pirivde er

A x haleta a ¢° 168 chances
Ps UL secon je aver gon troisieme
bit de a saison et son premier au
Mud sn Square arden. Le maceh
A te monotone ot rude, et I'arbitre
K.ne ancy a imno® 14 punitions
dont buït aux Ranrers
Murph Chambertain et Bi'l Moe

ort attrapé des pun:tions de 10 m:-
nuitées en plm dune mineure che
en. Après s'ètre battus vers la fin

   Ta

 

mus id a=

ar .<i à comrtet,:
: “-rveth et Har-,

de la tro:sième période. Chamber-
‘ain à écopé de deux autres mineu-
res au cours de la soirée.
Deux joueurs des Rangers, Tony
asm Kk et Wally Stanowski étaient
ur banc des punitions, lorsque
Carveth a compté son but. grace
à une brilante course indiv.duelie

‘a à reçu des passes de Buddy
nnor et Jack Gordon pour

compter l- seul point des Rangers.
Chuck Rayner et Durnan se sont

ivre un biliant duel, arrétant 26
et 20 lanvers, respectivement.

Gerry Flamondon n'a pas 2%
compazné les Canadiens à New
York, restant ici pour jouer avec

George Robertson l'a remplacé

  

   

.
…

soir, rt à ne l'a manqué que par
Quelques poures .. La bouteille
» frappé la parot de vitre à ume
extrémité de la patinetre, ot wn’
placier, Emile Lapointe. à été
frappé à la main par un éclat de

{vitre .. Le placier en charge de|

congédic war -le-champ... La

glace ctait plutot mole, et les
Joueurs ont ru de la difficulté
à contrôler la rondelle, qui ne
mettait euvent à rouler... Irvin
a rmployé Reardon a I'aile droite
pour lem “power-play”. postant

Carveth à la defemne pour ces
attaques, mais Ja tactique n'a pas
réussi .. Les Canadiens visite-

 

 
   

 

~ Puts: Ravnor: Jdéfen-
x tarow ani +1 Mue; ventre Ra-

!letah: atles- Misknski et F shor
Eddoïts Stanley,

t Gordon.

    

   

    

 

- But<. Durnan: 38
lay. ve: contre

: et Dus<sault
on, Robertson.

iravelle Reardon.
Peni et Mettherson.
rk Clancy: pages des

Tunes: Fbite Menham et Jos Sprin-
ur

 

Première période

I Card ne Cirvetn - T 3s
Pun MR«rdon, Leswisx, Stat

       
  

Wepsisiie période

   amberdain, Moe, ham-
11 mL reauvaie, Conduite)
CT MERGES MANY Les fis  

   

   

    

Boston . . . 33 16613 4 97 (238“tan.

|

Chicago . . . 34 15 16 3 108 133 33CN Canadien . . 3112136 81 -03
Toronto . . . 33 11 148 84 #3 30
Rangers . . . 3110138 69 £3 28

ce
; Ligne Américaine:

! (Division Ouest)

PLG. P.N. P. C. P.
: S*-Louis . . . 38 24 10 4 162 99 52
Pittsburgh . . 37 Z1 10 6 158 96 48
Cleveland . . 24 20 95 146 116 45
Indianapolis . 35 18 9 8 133 116 44
Buffaio . . .

35

18 12 5 131 100 41
Nl Oo en

: (Division Est). PiG- P.N. P, © PpTroisième période Providence . 38 26 9 3 197 108 55¢ . ERTite warij 1507, Hershey . . . 38 16 19 3 139 143 35He | New-Haven . 41 72 23 6 130 178 20-— (Springfield. 37 10 21 6 127 148 26WONTON. — T-à Williama Washington . 39 7 28 5 105 230 16| redensable frappeur des Red 0 eu0
mate ~ Ligue Senior:ce PiBPN P oP
Teeenrmwhem ememtation sar non awa cee? 81148166me sue men oyal . . . . 20 16 64108 7242Lanare, dernier ant était Sperbrooke | 28 18311111 Bo

 

i Ligue Junier:

P.
l pétrole «+ » 34 18133 111 K9 39
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HIER
Ligue Nationale:

Canadiens 1, Rangers :

Toronto 2, Détroit 2
Chicago 4, Boston 2

Washington 3, Buffato 5.
Springfield 1 Indianapolis 11.
Hershey 6, New-Haven 2.
Providence 10. Philadelphie 3.
Cleveland 4, St-Louis 3.

Ligue Senior:
Sherbrooke 5, Royai 2
Ottawa 4, Vaheyfieid 2
Shawinigan 6, New-York 6

Ligue Junier:
Québec 2, Canadiens 1.
T.-Riviéres 9, Cyclones 5.
Vallevfield 3, Victoriaville iI.
Royal 9, National 7.

G e 0

SAMEDI
Ligue Natienale:

Détroit 4, Canadiens 1.

Chicago 3, Toronto 2.

Ligue Américaine:
Providence 4, Cleveland 3.
Hershey T, Indianapoils 1.
Pittsburgh 7, Washington 3.
Springfield 6, Philadelphie 3,

Ligue Senior:
Ottawa 6, alleyfielà 3.
Sherbruoke 2, Québec 1.

Cyciones 9, Leafs 1.
Canadiens 3, Royal 1.

Ligue Mt-Royal Junior:
St-François 14, Maple Lea’s 0.
Wheelers 7, Canadiens 3.

Den

AUDSOURD'’HUI
Auviine joute ‘au programme

0 en

CLASSEMENTS

Ligue Nationale:

Les Wings prennent une avance
de trois points dans la N.H.L.

Les Red Winzs de Détroit détiennent aujourd’hui une avance de
trois points sur Bostom en lère place de la ligue Nationale, après avoir
remporté ume victoire et réussi un maich nul en fin de semaine, Les
Wings ent batta le- Canadiens 4-1 samedi au Forum et ils sont venus
de l'arrière pour annuler 2-2 avec les Maple Leafs de Toronto hier
à Détroit.

 

B A P.
| BR. Conacher, Chie.. 15 26 11

D. Bentley, Chicago 16 26 42

Les Bruins ont été battus 4-2 hier
svir par les Black Hawks de Chi-
CAgo, qui avaient annulé 3-3 same-
di a Toronto. Ceci a permis aux
Biack Hawks de s'approcher à

trois points seulement de la deu-
xième position.

Les buts de Harry Watson et Bill
Ezinicki ont donné une avance 20
aux Leafs dans la première péri>
de à Détroit hier, mais Jim Mec-
Fadden a compté dans la seconde
pour Détroit, et il a ensuite aidé
Jim Enio à déjouer Turk Broda,
moins de sept minutes avant la fin
de la partie pour assurer un résul-
tat nu! aux meneurs,
Les Red Wings ont perdu le

joueur de centre George Gee pour

une période indéfinie. Gee a ag-
gravé une vieille blessure au ge-
nou lorsqu'il a été mis en échec
rudement par Bill Barilko dans Ja
premiére période.
Samedi soir, les Black Hawks de

Chicago ont annulé 3-3 a Toronto,
mais ils ont perdu les services de

Gaye Stewart, qui a été blessé gra-4
vement lorsqu'il à été frappé à la
tempe par un lancer au cours d'une

mêlée, Stewart est revenu au jeu
plus tard, mais 11 s'est évanoui

après la partie et est ensuite deve-
nu délirant,
Stewart à été transporté en hâte

à l'hôpital. où on a constaté hier
Qu'il c'avait pas de fracture, mais
une commotion au cerveau, Stew-
art restera sous observation à l'hô-
pital pour quelques jours, et il ne
jouera pas avant deux ou trois se-

maines.
Les Leafs ont dû surmonter un

déficit de deux points pour annu-
ler, et ils ont compté deux de leurs
points alors qu'il leur manquait
un joueur à cause d'une punition.

Par contre, dans In première pério-
de, les Leafs ont joué pendant 4
secondes avec six joueurs contre
Quatre, mais ils n'ont pu lancer

une fois sur Jim Henry.
Doug Bentley, Roy Conacher et

Metro Prystai ont compté pour Chi-
cago, tandis que Ted Kennedy, Har-
ty Watson et Bill Barilko ont réus-
si les buts des Leafs, Bill Ezinicki
a obtenu deux assists au cours de
la soirée,
Dimanche soir à Chicago. Roy

Conacher a compté deux buts pour
conduire les Hawks à la victoire.
Ces deux buts lai-sent Conacher en
tête des compteurs. sur ua pied
d'égalité avec Moug Bentley, qui a
obteau deux assists. Chacun a un
total de 4! points à son crédit.
Adam Brown et Gus Bodnar ont

compté les autres points des Black
Hawks, et les compteurs des Bruins
ont été Paul Ronty et Ed Harrison.

 

  

| Les compteurs

J. Conacher, Chic. 16 16
Abel, Détroit . .... 18 15

s
e
e  

Pu.
8

32
26
31

Warwick, Boston ., 17 13 6
Mostenkp, Chicago . 14 14 4Reay, Canadiens .. 13 15 25 23
Watson, Toronto .. 16 11 27 °
Kennedy, Toronto. 13 14 27 25Carveth, Canadiens % 19 = 2

Valleyfteld «2216 14 1 144 135 33Québec . . - 32 13 14 6 113 108 32Shawinigan . 32 8 231 108 160 19New-York . . 29 4 24 2 96 155 10
= e00

Ligue Junior:
(Div. Nord)

Royal PR P.N. P. C.P.
Ce ve 24 51145 78 49

T-Rivières . 28 14 10 5133 93 32Canadien . . 26 14111 79 80 20Valleyfield . 30 721 2 64 144 16
Leafs . . . .28 1270 38220 2

Do ee no
(Div. Sud)

PiB P.N. P. CPNational . . - 31 19 11 1 194 124 29Cyclones . . . 31 16 11 4 112 3 37
Victoriaville . 27 12 132 90 104 24

- -

-

3011 19 2 140 9% 

GayeSTEWART

 

 

— HIER —

Première pécide
Aun point
Aucune punition.

1 Boston: Ronty (Egan) ...... ..
2 Chirac: Brown

{Guidoiin et Prystal) ....
3- Boston: H rrieon (Dumart)
4- Chicago: R Conaeher

(Mosi-nko er Gokiham) ..….
Punitlon: Exan.

  
5- Chiacge: R. Ornacher

(Bentley) Ces Ts
#—Chicago. (Bent!é; 193d  Aucune punition.

1- Toronte: Watson (Gardner) ... 13
3—Torunto: Exinickt (Watson) ... 15.07

Punitions: Bosch (2), Fogolin.

3- Détroit: MeFadden
(Pavelich et Couture) ....... 1904
Punitions: Thomson 12). Eno,

Troisième péricéa
4- Détroit: Enio

(McFudden et Pole) ........... 1346
Punition: Fogoiin.

— BAMEDI —
Première D'rinde

1—Torootn: Kennedy (Metz) ...... t18
2—Chicago: D. Bentley

iJ. Conacher et Stewart) ...... 1577
Punitions: M. Bentiey. Ezinickl, Bust.

     

nar, Thomson. Nattraw, Mortson,
Mewart et Goldham.

Deuxième périede
3—Chicago: R. Conacher

(Bodnar) ... so
4—Clicago: Prywtal (Gadsby) .... Buz
S—Torwntn: Wate

{Gardner et Ezinicki} .......... 918
Punttions: MeCaig, Buchanan, Morte
æon et Gadsby.

Troisième période
® Turento: Puritko (Batnicki) ,,.. 1217

Puration: Taybor.

Valleyfield et
Syriens gagnent
Dans la ligue Provinciale Inter-

médlaire, le Valleyfield a défa:t la
Ville-Mont-Royal au compte de 3 à
1, Georges Leduc a été l'étoile des
vainqueurs en cemptant tous les
buts de son club. Noel Rodney a
obtenu l'unique but du Ville-Mont-
Royal. Dans l'autre partie, les Sy-
riens ont battu le Parc Extension,
5 à 0. Hector Dasid a réussi deux
des cinq buts der vainqueurs tan-
dis que Fernand Ciagné, André Gui-

mont et Jacques Laplante ont été
les autres compteurs.

 

Compteurs Seniors |
 

B. P.
Brown, Valleyfield .... 36 59
Kwong, Valleyfield se 57

 

Demers, Sherbrooke .. 29
Beasette, Valleyficld .. 19
Plamondon, Royals ... 22
Malone, Royals 22
Pepin, Royals . st
Merin, Royals . 18 g
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Tony Demers a un des
habilement servi. hie

 

Demers compte trois buts et
Sherbrooke bat Ro

{par Rouser MELOCHF)

yal,5 à 2
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Unbut d'Ossie Carnegie permet
à Sherbrooke de battre Québec

QUEBEC’ — Le St François de Sherbrooke a pris une asamce
de quatre poiats en troisième place dans Ja lite Québec Senior en
fin de semaine en remportant deux victoires, Avant de battre le Royal
par 5 à 2, hier, le club d'ivam Dugré avait défait les As à Québec,plus durs lancers du hockey et il s'en est

ier, pow. compter trois fois et permettre au Saint!
François de Sherbrooke de triorapher du Royal par le score de S5az!
devant un Forum rempli à capacité. Cet échec du Royal l’a fait des-
tendre en 2ème pouition dans la ligue Québec Senior pour la première
fois cette saison et Ottawa, en vertu de deux victoires sur Vatleyfield,
à maintenant une avance d’un point en tête.

Pendant que Demers a fourni
aa magnifique performance, faul

Leclerc a affiché une tenue digne
d'éloges dans les filets des viun-
queurs pour tenir les prolifiyies

compteurs à seulement deux bits.
Paul, qui a été bien protégé par
ses joueurs de défense, tout parti-
<ulièrement Bill Heindl, a blojué
19 lancers, comparativement a 24
pour Gerry McNeil, qui a été im-
puissant devant les boulets de
Demers.
Les joueurs du St-François ont

dominé durant presque tuute la
partie et ils se sont bien prot és

durant les 10 punitions qui cur
ent été imposées. Incidemment, la
ligue est retournée à l'ancien sys-
téme de deux arbitres et Ray (et-
liffe et Stan Pratt ont dirigé les
hostilités. La partie a été dur. et
elle a été marquée d'un court c(m-
bat entre Gerry Plamundon et ds-
sie Carnegie À la deuxième pé-
riode.

PUNITION COUTEUSE
Cliff Malone a donné lf'aveice

au Royal 15 secondes seuleniant
après le début de la partie alors
qu'il a accepté une passe parisite
de Gerry Plamondun pour déser

  

Leclerc, mais Tuny Demers: a
compté le premier de ses trois suts
quelque trois nunutes plus ard
pour égaler le compte,
Joe Lépine a été puni pour avoir

donné un coup de coude et ce‘ in-
cident a scellé le sort de la jesite,
car pendant son absence Mnicel
Fillion et Bernard Vinet ont ccinp-
té tour à tour pour porter le score
à 3 à 1. Skerbrocke a continnue.-
lement conservé l'avance par
la suite.
Aucun but n’a été compté dans

la deuxième périvde, mais à la
troisième, Tony Demers a encore
fait des siennes pour compter «lux
autres buts. Gerry Plamondon, aidé
par Has;-gerty et Pépiæ. à compte
le deuxièmeet dernier but du Raval.
Je St-Franc vis, qui avait joui à

Québec la veuile, n'a montré ni un
signe de fatizue et ses joueurs ont
patiné avec rapidité et agressivité,
ne donnant jamais au Royal ine

chance de se rallier. Le club de
Frank Carlin a semblé manquer
Jes services de l'habile petit i'ete
Morin, qui a toujours été la grind:
inspiration de ses coéquipiers. Pete
est blessé a I'épaule et il ne purr:
Pas revenir au jeu avant Plusicurs
jours,

Le trio Plamondon-Haggerty -Ma-

Jone a été le meilleur du Roya. et
dans un effort pour égaler le s“ore,
Frank Carlin a remolacé Malone
par Bob Pépin durant la trois cme
période.

Pour le St-François. la ligne De-
mers-Adjutor Côté-Gilles Dubé t'est
mise en évidence tandis que le
nouveau trio formé de Kelly Bur-
Bett et des deux anciens Olyrapi-
ques Marcel Filiion et Ray Burry
a fait du beau travail. En l'at-sen-
ce du blessé Manny McIntyre.
Bernard Vinet s'est aligné aux cô-
tés des deux nègres Ossie et lIer-
Vie Carnegie. Un autre antien
joueur du Boston, Yvan Irwin, a
joué avec brla à la ligne bieue.

 

 

Tony Demers a compté cinq duts
-en deux jours, ayant obenu
deux points contre les As de Qué-
hec, samedi soir... 11 a maintenant
San total de 29 francs buts, soit deux
de moins que le meneur Bob Fupin,
et un de moins que Plamondrn du
Royul, et Connie Brown et larry
Kwong du Valleyfield... Il s'est aus-
si rapproché à deux points Je la
Première place des compteurs dé-
tenue par Brown.
Le Royal recevra Ia visite des

Rovers demain soir et comme at-
traction spéciale, MN y aura une
Partie junior entre les Citaïelles
et le Canadien... Jeudi, les Braves 

Tony DEMERS

——

de Vallevfield jourrent contre ie
ciub de Frank Carin. tandis qu'Ot-
tawa et Royal se disputeront

bremure position dans un pro-
gramme double +n fin de semaine
prochaine,

Première période

  

Ja

 

  
1
2

Ba
4

odete
Lager

Deuxieme pertode
Aucun point
For : Perners. Cox « vire
fra.n 12. Plamongen, H LY

 

Carnegie 12).

Triréème période
fnertmok.

Shawinigan
annule 6-6
avec Rovers
NEW YORK. 10. — Les Catarac-

tes de Shawinigan Falls et les Ro-

vers de New York ont annulé 6 à
6 au Madison Square Garden hier
dans une joute régulière de la di-
fue Québec Senior disputée devant
8,763 personnes.

Bernard Limoges a compté qua-
tre minutes avant la fin de
la troisième période pour égaler le

compte 66 et forcer les deux clubs
à joues en supplémentaire.
Cinq putitions ont été décernées

samedi soir, par 2 à 1.

Braves de Valleyfield.
Guy Labrie a donné l'avance aux

As 1 à 0 à !a première période.
mais Tony Demers a égalé le score

partie.
La partie a été rude et 17 puni-

majeure a Fred Kovalchuck,

clater quatre secondes avant la fin

de ia partie quand l'arbitre Ken

Mullins a refusé d'accorder un but
au Québec, sous prétexte qu'il avait
sifflé avant que la rondelle n'entre
dans les buts.
Des houteilles lancésont êté

Quebec est descendu en cinquié-
me place, un point en atrière des avoir

tions yor été imposées, dont une !

Uno bagarre est venue près d'é-

  

Ia glace ct les arbitres ont dù
là protection de la police

quand 200 chauds partisans ont
tenté de pénétrer dans leur cham-
bre après la partie.
Au moment du but refusé,

r

ies
à la deuxième et Ossie Carnegie A As avaient retiré Jean Marois de
compté le but victorieux deux mui-
nutes ct demic avant la fin de !A sixième jour ar d'avant.

ses filets pour le remplacer par un

  

— SAMEDE —
Prrssière période

Qusbee: Lsbri- eMarshalit 2... 15.31
Punitwmns: Fra,  MeR (20,
Mian 0 nee. Rey. Marshall,
Erwin ot Kovalchuck.

Deaztime pértade
Lo SRertiake Demers

le Pla) LLL. vu
Marshall, labre H Care
Kovalchuk imate) ot

2 Serbreke HU Curiegie
‘ tort 0) Camper
Pwo Frain Pr cel  
 

dont 5 pour avoir porté le bâton
haut et deux pour bagarre. Cette

partie nulle met fin à une série
de 15 dv nites consccutives des
Rovers.
McClellan

  

a compte trois fois

Witson deux et Lavell une fois
vhacun pour les Rovers. Webster
«t Deslongchamps unt compté une

paire de buts pour jes Cataractes

Lamoureux et Limoges ont com

ilèté le pointage.

en vedette ave

ment de la ligue Québec Senior en
le: Braves de Valleyfield en fin

ont de nouveau élé victorieux cette

 

Succès des clubs
St-François Xavier

 

Deuxième période
Mais:

 

Pierre Vinceat qui gad
te de gérant génèriu Ge

   

  

  

tien du Saint-François e:
vient instructeur du Junior B
On sait que l'ivrre etat
teur du SE avier Ja
pits de Nombreu-23 anne ot

a if sez preuves en remportant

5 chrimpiannats consécu'ifs juvé-

 

    niles au Pare Lafonta Ferre
Vincent a fait de tres beaux débats

Aner bot en fin de semaine alors qu'il a
Au ne roar« conduit sa nouvelle équine ls =t-
 

dansla ligue Américaine
Le classement n'a subi aucun changement après neuf parties

dans la ligue américaine en fin de
nant plus contestée dans da section ouest, et les Hornets de Pittsburgh
ne sont qu'à quatre points des meneurs, les Flyers de Saint-Louis.
Les Flyers, qui avaient RAgné x

12 parties consécutives chez eux, |
ont été battus à St-Louis 4-3, par!
les Barons de Cleveland. Rohby
Solinger a conduit l'attaque des
Barons avec deux buts
Les Reds de Providence, qui dé-

tiennent une avance formidable
dans la section est. ont porté leur
avantage à 20 points sur Hershey
en écrasant log Rockets de Phila-
detphie 10-3.

Jack Stoddard a réuss! le “tour
du chapeau” pour les Reds, tan-
dis que Car! Liscombe, le premier
compteur du cireuit, et Raymond
Lapointe ont compté deux fois
chacun. George DeFelice a obte-
nu deux buts pour les Rokets,
Pat Lundy à combté quatre

buts pour aider les Capitals A'In-
dianapolis à déclasser les Indiens
de Springfield 11-1, à Indianapo-
lis.

Lesa Bisons de Buffalo ont Infli-
Ré leur 29e défaite aux Lions de
Washington, 53. Les Bisona ont
pris une avance 40 avant que
Washington ne compte son pre
mier point.

Les Bear: de Herubey ont sur.
monter un déficit de deux points
pour battre les Ramblers de New
Haven 62 Dave Creighton et
Zetlio Topazzini ont compté deirx

 

 
 

frs-XNavier Junior B à deux éera-

antes victoires. Veniredi s a
I'aréna de Lachine. Je St-Fra
A fait subir la première d'fnit.
la saison aux puisants Wheelers

au compte de 6 à 2 Nick Verilh

a briflé avec 4 buts et une assis-
tance. las deus autres points on:
Été comptés par Leframbaize et
Olivier, Claude Groulx a bull: dan:
sen filets.

Au Forum, sameH après-midi
dans la première partie d'un pro-
gramme double le Saint-François
Xavier a gagné sa seconde prarti-
comme instructeur du Junie B

cette saison. T1 conduit son équipe
& une écrasante victoire de 14 à 0
Claude Groulx a brill dans le:
filets,

Mardi soir. à l'arvna de Saint-
Laurent, le St.Frs-Xavier fera fa
au National St-Paul dans la seron
de partie d'un programme double
Tous les eupporteurs du St-Frs-
Xavier sont intités à vemr nom
Lreux enrourager ces jeunes.

 

  ne du terrain,

semaine, mais la lutte est mainte

 

 

R.CAF. défait
Lake Placid 4-3
LAKE PLACID. 10. — Les Flyers

du CARs. qui ont remporté le
championnat olympique du hockey
en Europe l'an dernier, ont défait
les Roamers de Lake Flacid par
le compte de 4 à 3. hier soir, dans
une partie d'exhibition. Les Flyers
font partie de la ligue Senior de
l'Est du Canada cette saison. tan-
dis que les Roamers sont un club
ferme des Rangers,

Stepfather gagne
le SantaCatalina
ARCADIA, Calif, 10. — Stepfa-

ther, conduit par le jockey Eddie
Arcero, a remporté le bandicap
Santa Catalina pour une bourse
de $50,000, & la piste Santa Anita

samedi. Stepfather a battu Trust
per un nez. Une photo à déc.dé
du vainqueur. Le temps de Step
father fut de 1.48 45 minute pour

George Allen est
blessé à la tête
KANSAS CITY, 10. «FAN

George Allen, l'anc:en joueur des
Canadiens qui évolue maintenant
a la defense pour les M ers de
Minneapolis, s'est hlessé à la té
au cours d'une partie contre les

Pla-Mors de Kansas (ty hier soy
et il ne pourra jouer pendant unr
couple de semaines au moins.

Allen s'est frappé la tête sur la
glace après une collision et il a

subi une commotion et une cou-
pure à ia téte. Lea méde ins à

lhôpita! disent mue son état est

 

    buts chacun pour les Bears. te mille et un huitième. satisfaisant, mais quil restera

  

Emberg, Robinson et Dartnell
c les Sénateurs

Les Sénateurs d'Osiawa ont délogé le Royal de la téte du classe-
remportant une double victoire sur
de semaine. Samedi soir dans la

Capitale les Sénatears | ont emporié par 6a 3 et hier à Vallevfield ils
fois par le comple de 4 3-3.

les Sénateurs l'ont em-
isivement dans une Joute

rapide et interessante disputée de-

; Vant 5000 spe-toteurs, Eddie En-
 

 

berg a d.rige Fattaque des vain-

queurs aves une paire de buts.
Jack Huwine, Buddy Heliyer, Stu
   Sm.thot EE

Le le pon

e D'genais ont com-
¢ pour Ottawa iun-

     

  

que Mur ‘h, Corriveau et

Brown «nt obienu les buts dus
pesdunis.

DARTNELS, SE SIGNALE
Dartne!l et ilob.n:on ont ole ics

grands :espuisLivs de la victoire

des Senteurs hier, Dartnell et Ros
birson ont paili.ipé aux qustre

bu's de leur club, Is ont compte
deux buis et deux u-siss chacun,
Brown, Kwunz et Corriveau ont

compté pour les Braves qui sont
tomics en quatiièine position qua-
tre puintg derrière Sherbrooke ot
un -eu] devant lex As de Québec.
Une bagurte a éclaté entre Jack
Schmidt des Bravis et Emherg des
Senateurs et tous deux ont mérité
une majeure.

cran
Asians pumtion

Beuxiinse périvde

 

   

 

  

  

A un peint
Euntun: Darnell

Trvivitmee période
8. (Ptawn: Motanimn 00 ac n nc es [NY

Polaron een 17 08
ss miter

(12 nunutest, Kmberg 15
= H'ahan +2 miautes).
— NAMEN —
Premiere période

   

    

 

- Dagenaisy .. Lane 194%
Fur =) he Irvice et Irilak,

Trasirine périnée
= . Ds 215
.

“2

 

8

a... 1774
Puchak et Check,Tran or,

 

fs. -— La rumeur cie-

   

 

  

le Yankees de
diens de Clevrl
éekasge Im

 

-
main 51 à refusé de memonner ‘len mame den jeuneraient = Fourers vus

sous ohservaliom pour plusieurs
Jours,

ien avait été acheté récem-ment des Barons de Cleveland par‘les Milern, qui ont EAgné cette{partie 21,
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Le trio D-D-T compte cinq |- bu. (100 monte-pentes dans les centres
buts mais National perd 9-7: de ski desservis par le C.P.R
Knutson et Frampton brillent Les irs a iment a ri ds descents signee pe

vent se livrer à leur sport favori, sans avoir à craîndre la fatigue des(par Jean-Paul SARAULT) ascensions répétées, grâce aux monte-pentes qui se font de plus en
plus mombreux dans la province, En effet, ume enquête récente deLes jeueurs d'attaque du National, qui avec 197 buts comptés

fasas'ici cette saison forment la plus puissante offensive de tous les ;
K. A. O. Seymour, avent touristique général du Pacifique Canadien,
dans les trois principales régions du ski — Laurentides, Cantons declubs de la lixme Québec Jumior, ont trompé la vigilance de Robert

“Bob” Blean à sept reprises hier sir au Forum, devant près de 5,000
l'Lyt et Québec — démontre qu’il me s’y trouve pas moins de ceut

| monte-pentes à câbles, à barres et à chaires en opération cet hiverporsoames, mais cela ne leur a pas suffi pour triompher de Royal qui,
l'a emporté par le compte de 9à 7. Cette victoire était Ja quatrième |

; pour la commoditté des skieurs.
*

. . . .
‘est en 1932da Royal sur le Nationa) en autant de parties cette année Rappelons que c'es sur le versant nord du Mont

A. debut de la joute, tout ind:-%
qu'âlecFoster, fils de c B. Focter. Tremblant a l'autre à St-Donat,Qui que je National milait trom MAIER ! Pacifique Canadien, construisit à de psès pourerePE

. ; . - Prem2 lode Trpe(Tireternelsriaux et ert ble, le premier dans cette province.mu mi al
- »

Shawbridge un monte-pente à câ- centre de ski populaire.| ]
6.3 Gilles TRUDEL On ne manqua pes dans le tempsbut de ia deux:ème période. mis On trouve 10. monte-pentes à

Jes rapides patineurs du Royai TSPEPR

 

 

  

   

 

 

  
  

 

de railier la “foie de Foster”, maus| CÉble dans les différents centres
pee

|==

re f

     
     

;
i ki des Cantons de l'Est, ainsi

one In Cd cette innovation devait faire for-| de s :
on: piofité de la lamenatble te- Frnt et De ey 11.3: Smtvetome mére tune. Lis amateurs étaient prèts| Que neuf à câble et deux A bar
nue affichée par Gaétan Desfor- *—NerenaiLas re Alt Forte vai: .Ju|à payer pour ménager Jeur haleine,| res dans la région de Lac-Beay-&- dans les filets du National Seftor Erampton roses A reas “let lorsque la guerre mit fin aux| Port-Valcartier, pris de Québec.

   

  : barr (Mudie) .s» [nouvelles installations les monte-| Sur les monte-pentes à câble,
pentes à câbles, à barres et à chai-| tes tarifs sont généralement de

pour s'asqurer ja x ttoire. UE RCEN 142Dvsforges a affiché en effet sa

|

6—Nati nal: Trudel elxdue à 16 <3,: i . tn LL 04715Plus piètre tenue depuis la début! * GA tons. None. Jt sia

 

 

 

 

 

    

 

  

 

  

y
“| ses étaient devenus de banales com- 75 cents à 51.00 pour une demi-

de la saison et il a été loin de neau
modités. journée, et de $1.00 A $1.50 poneSupporter ses coéquipiers hier.
En effet, ces appareils ne sont. une Journée entière. II en coûte

Cer derniers ont donné leur plein er pas tous aussi importants les uns/ un peu plus cher sur les mon:erendement dans le but de rempor- - + 4408aaoe,Tite que les autres. Il existe à St-Jé-! pentes à barres et à chaises. Cog
ter la victoire. mais ils ont té‘ AENT . pHs) iii cece cea 8.14] Ome un monte-pente à câble pour

|

divers appareils fonctionnent Ré-
fa. sécondés par leur gardien de [:;_ Moyn, Pnoit (Kuo Loa Puntt on. Mov ellan, une dénivellation de 73 pieds seu-

|

néralement de 10 heures du matin
buts 2Natoonai Racotte chaps 1 = Royaentee péricde lement. Par contre à Mont-Trem-

|

jusqu'au coucher du soleil, avecRobert Bleau n'a pas joué sa Hanyons: Fivaoryetriind Gi er Bacchety L.... 12«| blant, il s’en trouve cing d'envi-| en certains cas une interruptionpartie habituele non plus à l'au- reinbeme période + aMaghan ron un Mille de longueur chacun.| d'une heure pour le lunch.

    

 

tre extrémité de la patimoire, Cest |13—Natione. Trud-
ta deuxième fois cette saison que
Birau alloue tant de points à ses “aKnutsons !TIvaux. Bieau à toutefois été mesl-

|

:#—
leur que Desforges, s'il faut consi-av

dont deux épargnent ensemble au
. 16,32| skieur une ascension de 2600So >Rattery, More et pieds. A Valcartier, on trouve un a a tn monte-pente à barres de 2400 eggs nomme geran» pieds de longueur permettant une

 

: Hodgson
»

  

ces ac 0 00102 V8 40
Fuanttions.  Desauln crs, Roos

' fC .

 

 

 

 

 

+ qu'il n effectué 26 arrêts er meau, Eonoit et M Moore

|

ascension de 600 pieds Trois des | iCHRATAIsON de 17 seulement pour 7 - six monte-pentes de North Hatley du C il ar es onie <-rbère du National. ITroiermbee patex dans les Cantons de l'Est, ont uneLA DDT EN VEDETTE PI et santana Wheelers à ent longueur totale de 3.000 piegs.IA ligne DT. composée de lunitions: Baan nar, Bare 1 permettant une ascension de 700| CINCINNATI, 10. — Joe BoozeDolh-e, Desauiniers et Trudel a me période . pieds. dont l'excellente tenue en relèvebomtrerdé la forteresse du Royal| 3 ‘Aion - _ dans la ligue Mt-Royal On peut se faire une bonne idee

|

avec les Reds de Cincinnatl encontinuellement et a été un pot-l à Tros.R a: Reid °°"ne d'ensemble en sachant que la lon-

|

1940 n permis à cette Équipe deson vif pour Bob Bleau Trule: : Sra LL ae —— gueur totale, ‘bout A bout”, der décrocher les honneurs de ln sériea compté trois buts. Desautnirrs un Barve, Kona od Les Wheelers de la ligue Mont.

|

monte-pentes exploités dans les mondiale, a été nommé, sam-Ji,des. tandis que Do'bee à 0>"énu Trois‘ème période Royal Junior “B” ont défait les

|

récions desservies par le Paclfi.

|

étant des Reds de Charlestsn,dustre assistances. Les deux au

|

§- Trois-R viren: 130d Canadiens 7 à 3 samedi ap-és-mid

|

Que Canadien, est de 231 miles

|

club-ferme du Cincinnati dans InU-< points du club de la Palestre saxaden olrun 1421 au Forum dans la première joute

|

et que l'altitude totale qu'ils per-

|

ligue Central Le Charleston eston “été réussis par Racette et net Hottrs ...... Ile: |d'UR programme double. Vendredi| mettent de gravir est de plus de

|

Un club de classe A.  

  

 

tion et
vor

 

Geaffrion. soir à Lachine, le Saint-François-| six miles. Dans la seule région

|

Un lanceur droitier, Begys a étéBob Frampton a été Le meilleur Xavier avait triomphé des Wheeers! des Laurentides on trouve 71 mon.

|

sensationnel en 1840, I) a rempor-des vainqueurs avec Gordie Knut- Coe ‘néreux) aa... 15.068 à 2 La défaite du Canadien de te-pentes, dont 20 dans la région

|

té 12 victoires cette année-là et
son. Frampton a riuast le tour du d Sam Pollock était sa première cette! de Pledmont-St-Sauveur, huit à

|

n’avait alloué 1.99 point méritéChapeau. tandis que Langill a saison ez le Tricolore demeure sur Ste-Marguerite, cinq à Val Morin.

|

par partie.

 

 compté 2 fuis et Knutson, Benoit, (R-nauds …. Sn 17.04

|

19 pied d'égalité avec !es Wheelers| 11 à Ste-Agathe et neuf dans Sie- 1) demeura avec les Reds jus.Rat'ray et Moore une fois chacun + sas: Pridham r première place. Adèe et Mont-Roland, qu'en 47 alors qu'il fut échan~é
Knutson s'est grindomenat signalé Fan Phynt Pair ra Dans l’autre partie, Nick Verelli Deux nouveaux more <<-tes :

|

aux Giants pour Bebe Young. Fnet I a 4té tris dangeureux durant lire), Hayes (majeure), Re- |A COMPté quatre buts et a obienu | chaises seront en opération ce*

|

1948 Janca pour les Kansas Citytoute la partie saut et soindon deux assists et le Saint-François

|

hiver dans 1-s Tanront t-<, lim da l'Association Américaine.
supplémeritalire -iavies a tlanchi les Leafs de Ver:
   

 

 

 

 

Tes Joueurs dè défense du Na- : ; ;11—Tro'«-Rividre:
:

Reidtiona! ont affiché une meilleure (Saindun er T . 15, |du. Mà0.tenue et au d''ut de la joute ils 12—Tro s-1iivisre « 347  ont appliqué des mises en écher PMactle et Haw ato... 6.43

.

aceEN Jean Richard affrontera leJe- rap.des aitiers de Taz Millar. CIMITIVÉES LL 220 LLL . 91d an<en et ones ontGerry M-Cab» n été o‘enu du : Setndon.| ShiraiCele i nour New-York POIds-léger Danny Webble 17
 
    

 

Re partie à la Ligne bleue di Na-
tinal Tommy Minastersky a

 

 

aussi été solide à la défense du

 

 

  

 

   

  

 

 

   

  

Royal de même que Moitla Rous. a.EW-YORK, 10. — Les Giants Le chamuion poids-p'ome canad'en Jean Richard, qui a défaitsean. Bert Hars-hfoli à été blessé valeYorkont annoncé au'ils

|

les meilleurs boxeurs de sa catégorie dans l'est du Canada. fera sesà une “pute aie ls Rovat Senior de aux lanceurs droitiers L oyJan débuts dans la classe plus lourde des noids-légers. Mundi le 17 janvier,
contre Shorhrnoke la semain er-

à ” 2 q H

} nore or Hi La ps Tod een! radaiaitme période zen ot SheldonJones et au gaucier

|

88 Forum, alors quil reacontrera l’ancien titulaire Danny Webb.y M . un. [leary et tioud) ... .. 24! Monte Kennedy. Jansen et Jones snd
Bec au (pos Pur RY Doing Une Iti: Leca'r (Lagais) 752} ont respectivement remporté dix. Webb est encore généralementxalice de {ores Lon te sé: James, Alorrison. huit et seize victoires Yan dernier. reconnu comme le meilleur aspirant‘-| NCOIS2 , artin, i2) et Roche. © ; 2, ste
ST-FRANÇOE XAVIER FERD Kennedy a g é trois ies et inete dé u par Little Arthurles Reds de Trou Fv, “s ont Prem'ère période fl a subi neuf défaites en 1548, défi officiel à la Fédérati :

Mos find aie de huit victoires

|

beVictor avr or Eats recu mais il s'est surpassé vers Ia fin de

|

po, au ni! À la Fédération de
ronécut ces des Cvelines Les M F ét Alain) L..... 19011 1a saison, Boxe du Canada Richard s’amé-Red, l'ont empirté chez eux par f RATS Lindley, Joannettc sais lore & chaque combat et il croit

  

9 à 5, en si -ifmentaire. Fiank
Rvid a compt«- trois bats et obtenu
deux assists .* 2 vst probablement OUT 216 illo t B : t Fremonté nn tête des comptenrs du 15.27 Gri e ransgrove STAUTHUILLE vs ZANELLI icirnit Therrin. S-medi soir à bom Fraps atk n. TH Derg a x Laurent Dauthuille, qui a défait #Ver@un. le St-François avait défait ï en tête à Cleveland Pet> Zaduk et Ernie Forte à ses | }les Maple Leafs par 9 à 1, alors us ville: PUY 8 Jeux ‘les apparitions dans une Ëque les anciens joururs du Saint- ; … - nrêne d'Amérique, figurera en ve- ;Hyacinthe ont compté sent points CLEVELAND, 10 — f‘PA) —litlette dans la finale contre RalphA Quéher. mn but eompté par Plusieurs équipes ont sucvessive |'Ripper) Zancll, le conquérant de’Jack Leclair dans la 3ème péricie . ment prit la tête dans Ia course [Johnny Greco et Anton Raadika permis aux Ciradelles de triom- “th, ; de six jours à Cleveland. Fernando

|

Une victoire de Dauthui!!

période
avoir le rty!a parfait pour triom-ve At
pher de Webb, qui fonce continuel-

 

    

 

   

 

 
 

   

  
 

  
 

    

le posterher du Canadi-n 2 a 1. Pra es be = Minuten) ef Grenier C [Grillo et Stanley Bransgrove, l'é-|rait avantageusement. if aura una compté l'autre paint des v fetes). quipe australienne-italienne, ont [Avantage de cinq où six Mvres surqueurs et Fordie Gallaghan celui A Khriedesuppligentaive repris la téte dane les points mais |!e boxeur américain de Boston. !
des perdants Samedi soir à Ver Pancouns: Lévemme et Desro-[sont encore égaux dans le nombre

|

Armand Savoie, qui fait sensadim le Tr-rlore à batty le Royal Le de tours avec Grauss et Dolisse{tion depuis son entrée dans les!3 4 I. Gould. Callaghan ot Rodg- sawEps qui ont devancé Cesare Moretti et [rangs professionnels, sera érale-son ont compté pour les vain- Première péried Angelo Mehacco d'Italie, ment au programme. Le promoteurQueurs et Ko :*-on pour le Royal

|

y_.-, - St-Jean Jules Audy et René Cyr de Mont. [Raoul Godbout, qui est allé à New-
A Viet rnavitle, les Tigers et ler frSERIE var a réal étatent cing tours en arrière

|

York pour assister au match entre Jean RICHARDave .
Braves Ar Valle: f1s1d ont fait Par.
tre ass 73 por la d-uxième
fois consécutive Fes deux clubs
n'ont pr: compter dans Ia reprise
œupptémenta:-e P-lliveau + compté
deux i. “our VI topaire

des menenre. Walter Dimgleman et

|

Laurent Danthuille et Steve Belloi-Hugo Rob! t de Ja Suisse ont|se, tente de lui trouver un adver-|chez les amateurs et il a représentéabandonné Ja course. C’est la 2e |saire de bon calibre. Savoie ne fait [le Canada aux Jeux Olympiques.(+: équipe à Laisser l'épreuve, Digrie-|Que débuter dans les rangs mon-| Certains observateurs zont même… 1765; man. at Koblet étaient seulement (nayés, mais !! a acquis une bonne |d'avis qu’il est actuellement le meii-lon tour ‘en arrière des meneurs.  lexpérience pendant Plusieurs années lieur boxeur à son poids au paye

Dutton,

  
 

 

   



 

 

 

La

 
RLFLEAE

La svêne se pousse vn le + pays
ü, comme CN Fait, les gens ont des

phina...
mn étranger arrfte un panannt

ln rue pour lu! demacder da

   

   

 

 

 

feu. pou er mi clgare te.
le passant tt Un instant, Pus t

tire de =a poche une hatte d'a.ln-
mortes,

1° um rezardée ln sinrque,

n'épunouit, et déclare:

- Monstvur, ge Vois que + us Vous

server d'allumettes “Star |, Je
suis l'agent de publicité des aliu-
mettes “Sar”, st ma matsp wa
vhargé de remeitre d:x  doliare à

toute personne qui m'effrirar du

   
  

feu avec Une allumettes « neolre

marque... Monsieur, vec votre
billet de dix dollarx.., A: revoir!

eer Merit. Ft brmvel

Inconns  »°¢ Lo) .ronanin

reste le (rotteir censidérant  

ævre méfiance le billet, d'este ssen-

ture be lnianne perplexe. Soudaln +1

ne met à courir et rattrape le re-
brésentant den allumettestar:
— Je sasals bien qu'ib 9 avc at quel-

Que chose de loube dans vutre his-

Gai lon la...

Humoristique
=

B— La taxe sur la radio —B

 

LA PAIRIE,

@—

Kestons
français

eo—

 

Vie

 

 

—Et pourquot ne soulez--ous
payer que ka moitié de la taxe
sur in Radio?

= Parce que je suis sourd d'une
oreille!

 

     terre...—omment caf fait l'autre, sur-
pris.
= Mais anit Vous avez profits

de J'ocn- + Te pas ue tens

dre mah Gabinete LL

 

 

Les mêmes équipes
que l'an dernier
dans la Provinciale
La ligue de Basebal; Provin-

«sale est maintenant formie pour

149. Les directeurs de ve circuit

sous la présidence de M«iini, ont

t>nu une importante assemblée

eamedi en l'hôtel PennsyWanie.

Six clubs ont eté offic:«ement

admis dans les cadres de a ligue.

Ils sont les mêmes que .an der-
nier: Sherbrooke, Granby  Drum-
mondville, Saint-Jean, Famham et
Saint-Hyacinthe. Le calendrier de
Joutes n'a pes encore é tracé.
mais Molini a annoncé que lou
verture officielle de la sa.50n 1949
ac fera le 8 mai.
Une garantie de

requise par chique

dépôt sera remis à chaque club
à la fin de la saison 1943 à con-
dition qu'il ne come pas es acti-
vités avant la fin de l’année. La
question dos queurs

a été réglée. Dvtuze foutyrs im-
rertés seront élig:tles au- chaque
club. Roland Gledu, Paul Calvert.
Stanislas Bréerd. Paul Martin et
Jean-Pierre Roy som cinsidérés
comme des joueurs améticains.

Malini a ajout’ que «8 clubs
Thetford Mines et Sore ne fe
ront pas partie de la lij:ise cette
Faison. mais Qu'is s'erganise-
tuient pour 1950. Tous !:s losan-

#f8 de la iigue seront

d'un système d'éciairage. Marcel
Fouchard a été officiellement
nommé secrétaire-trésorii - de la
lœue. Plusieurs questions secon-
duires furent épalement aliscutées
au cours de la téunion. lg direc

teurs Ju cirvuit ont assiré leur

3250) a été

 

apui enticr à leur prés-dent, Al-;
bert Molini, et nui doute que la
Ligue Provinciale fonctionnera À
merveille l'été prochain.
 

  OAI

équipe. Ce |

américains |

iuménagés

 

‘Gus Dorazio est  accisé de meurtre
PHILADELPHIE, 10. (PA+ Gus

Dorazio, ex-boxeur poids lourd, a
declare hier qu'il était fatigué de

 
! tribuer le qualificatif peu flatteur
de “Funch drunk”.

Durazio. qui était un aspirant
rérieux Au titre il y a environ
huit ans, fut arrété et gardé pri-
sonnier en relation Avec la mort
de Albert Elomeyer, agi de 33 ans,

qui aurait été battu à mot.
+ Arrêté, après que Blomeyer eut

rendu le dernier soupir à l'hôpital.
Dorazio aurait déclaré: “Le public

me tombait sur les nerfs. On me
(téléphonait simplement pour mn'aga-
cer”,
Dorazio & rencontré Joe Louis

le 17 février 1941 et perdit par
knockout à la deuxième ronde. Ii
fit ensuite un retour en triomphant
de Joe Baksi un sérieux aspirant

au titre anjourd'hui. Dorazio n'a
pas combattu  beauccup depuis

' 1946, aprés avoir servi un an dans
l'un des penitenctrers de l'état pour

, Avoir été trouvé coupable de de-

~ertion de l'Armée Américaine.
La police a déclaré que la vic-

{time a subi ges blessures fatales
au cours ¢“une bataille dans le dé-
partement du genie de la brasse-
rie C, Schmidt and Sors, Inc.

Partee avec le
San Francisco

+

se faire agacer et de se faite at- |

 SAN FH ISCO, 10. -- Las

Seals de San Francisco ont fait |

‘achat du
Partee dea Browns de St-Lows de
ia ligue Internationale anjour-|

d'hui. Partre, qui à joué pour ja
Red Rox di Boston en 146, à été
le premier joucrur acquis par ls

Seals depuis la fin de la dernièe
saison. Partre a frappé pour une |

moyenne de 203 3 St-lous en
1948.

 

 

As-tu entendu rela, Follett M. Pubie possède nn
Ne crola-tu pas que cela fera

 

nouvelle?

 
receveur Roy Robert o

me excellente

LUNDI 10 JANVIER 1949

Le club Ptarmigan,
est à l'honneur
ST-SAUVEUR DES MONTS, 10.‘

¢(P.C). — Les six représentants du
clube de ski Ptarmigan ont rem-
porté les premiers honnetrs dans

la cause et descente Re1 Bird pour
senior et junior qui a eu lieu ai
samedi

La descente fut gagnée par 8
Tindale dont le temps de 148 fut
juste une seconde de mieux que
celui de 149 enregistré par B. Ri-
ley.

G. Bell à gagné l'épreuve junior
avec presque sept secondes d'avan-

ce sur L. Holland. Son temps fui
1.51.2,

Mle J. Hewson à gagné la sec
tion des dames en 201.

B. Tindale, Plarmigan 148. B
Riley. Nordik 149 G. Laplante
Régiment de Trois-Rivières 148.2.
P. Huot, Sylvestre 1344, J N
Lanctôt, U. de M. 1544, R. Owens
Skigulls 1.53, J Marion, Sylvestre
1547, B. De Serres. Toten. 1.552.
R. Bailey, Falcon 157, S. Whittha!l.

M.OC. 157, P. Pullen, Nordik, 1-
574. A Pothier, National 158.2, G
lachance, Nationa! 1.59.2,

JUNIOR

G, Bei, Ptarmigan 1512, L Ho!

land. Skigulls 1.57, © Laffuley -
sulls 1594 J Pelletier, Falcon
200, P. Druz, F. n 2014. G. la-
pierre. Sylvest 2144, J. Quarles,
Skigut's 2.1 V. O'Donnel, Lovo-

la 2182.

    

Payne opposé à
Sheppard le 19
New York. 10. — Chickie Bogad.

nouveau match-maker du Tourna-
ment of Champions, à annoncé qu'il «
présentera son premier program-

me de baxe le 19 janvier prochain
au Manhattan Arena. L'attraction
princidale serA un combat de dix
rondes qui epposcra le puids-lourd
Rusty Payne a Curtis Sheppard

Cex deux purgilistes sont des artis-

tes de JA mie hors de combat.

  Victoire de Schroeder |
PALM SPLI s C 10 —

Le membre de quipe de la «ou |
pe Davis des Etnts-Unis, Ted |

Schroeder a :emporté les hon-"
neurs du toutnoi d'invitation de:
Palm Springs hier siors qu'il a

défait Herbie Flam de Los Ange
tes pur 6-1. 6-4. Flam avuit vasé

une suipti~e hier en battant Pan.

cho Gunzales dans la seini-finale
Dans les doubles, Gonzales et S
muur  Gieenberg ont defa
Schreeds: et Flane 70. 6-2

  

  

 

Nouvelles sportives
= fr borewr poids

Alterd Matlei repose aur un
  

 

 

repan    

   

1—brréeut er,
1—lne dis

MOTS CROISÉS
oaDE LA “PATRIEa

 
 

HORIZONTALEMENT
déres €
sf provinces — Fre.

nom personnel

 

 

Solution du problème
de samedi dernier

 
     
 

 AISITIRITIGIVIE]

 

UN EIGIEJE WFRNMRIEST

 

MT IRIEIS[OIRIE|IFITIEÏ

 

 

3-1evte du langage provençat
— Donner les coul-urs de l' -

   

  
    

 

  

“l.
— €, moins la dernière lettre.
i-lrmination des fonds d'une

‘atin,
pour lier en 'ingote

  

ux fondus,
'

res — H-ynerte — Enlève la

vésiste à la
d'“lite de

Prose on —
lex-vhance-

   
   

  

   

  

 

— Pr'que

ur.
Part <an —

d'une poulie.

Prépost-

 

‘an
hee Boner - Qu‘hec — Fronom per-

  

   

gente — Ordre prescrit des«crée es te axe,
MW bmp
tt Tre lets de fer,

 

 

8 Le secrétaire Marshall et son successeur: —B

Fa-tm nourd. Fallet?f Qu une pue
& ma unestian.

 

Prise ils
Maks
“hati, dans

a elie lpi temps,
     

 

 

cette

de t'uv.te demandé de a

 

=

photo reproseate le génerni

La effet, de général Mar-

n'ricain, mentre du doixt

1 be presentait,

Questions

  

a    
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BANQUE CANADIENNE NATIONALE
ALE ANNUELLE
 

Commentaires du gérant général sur les résultats de

l'exercice et sur les progrès de la Banque

Observations du président sur la situation générale

Election de troisnouveaux administrateurs: M. Geo.-T.

Donohue, I'hon. Alphonse Raymond et M. Charles St-Pierre
 

T0 Hiinqu- Canadenne Natiemais «rcice

son | morele sarned: 3 janvier,
social a Mor real. ia Tdem-
i gepérale ammuelle de sed

es. wus la présidence de

Graal

Apre- les formaités d'usage. le
pie. den incite je gérant général ©
Bhai
ture
ni ‘ration

  de $iB1.228 517 a 51:16.901 210.

ume ange en de $5.881.-
192 Au 30 septembre dernier, les

prêts au commerce et a l'industrie

se ch:!fraient par $831.838.000. a com-
parer ave: 526%008 l'année pré

céden'e. + ils étarent Téquivalent
de 8232% + de 54117 respective.

  

 

St-Pierre a dommer Joc- | ment, du total des préts et escomp-
dis rapport du Comserl ete | tes, alors que, peur l'ensemble des

denques ax mêmes dates, cette
Les bénéfices de SI 214.180 que. catégorse de préte représentait

fau ressortir te cœmpte Profiix el
+ vs rept D'en® ane augment s-

tuon de $129 749 par :apport à l'exer-
eics ant rear. Île on° ête répartis
comme sut! provimon pour anpôts

17461 (Ux of provine‘cux 5365903. r
Capprocner Is STIN 200 sm 1947 cob-
tribution an Fonds de pense du
personnel. SISO). amortissement

de- (Immeubles sociaux. S206 201
contre SITT.I59 l'année précéden's.
ri nde. SAM à comparer

307,500 en IMT Le solde cre
m1 du compte Profits ot Pertes

té porté dv $457 630 a $487,515
Tæs dépots, -R procressien de piu-

M m':lion- de dollar. depuis un

an “""egnen le chiffre recerd d>

£391 64.794 Su les depots des gou-

vernements rt fléem d'environ un
ion et def ies aepats du public

  

 

  

Av

interet . Tespe

um gain de $lu543,626  venent
de $17

TT - dépots d'eparrne se sent ac-
Crus de plus de lus depuis cing
an pa-.snt de $141 784227 mn $285,-
984 313 Cr progres remarquable et

a tenn attese NAN seulement que

ie nembre de BOW déposants à cos

asderablement sc£mmernté. Munté AUS
si que ls pratique trèditrennelle de
l'éconemmie est toujours em heapeu©

dans notre pays. II y a leu de

 

n'en féticner parce que je somété. |
Auss: been que le famille, y trewne
som come. Su lepargne permet

aux particu'iers dé se constituer

de: réserves afin de parer à l'im-
prévu elle présente en eutre un

aspect social et écemmmique qui

mérite de reteur
SINSNAISUE Ul MAES est EN TAS

sure de prendre une part active à
Is tutte com're la vie chèvre: la
modération dans les dépenses est
un moyen trés efficace d'enrayer

la hausse d-s prix. L'épargre col
lective, motiilisée par les banque:
commerciales, tient en œutre un
rôle indismensable dans in vie êce-
nomique du pays. pussqu'e"le nb

ments en grande partie les prets à
lagneuiture a l'industrie e a

commerce
Mais c'est quand elle est réguiié-

a que l'épar e-* le pias profi-
table Il ¢ nvient de ugnaler, a ce
sujet quit ÿ à quelque vaagt-ing

la Banque Cainidienme Natio
e flab? sso, sous le nem de

in ay tême d'épar-
mithodique comportant des dé-

pots hebduman aires de divors mon-

tan ir choix du déposant Co
d'epaiste outre ies résultat-

* G'ies qu'i donne, présente un
caractère édu vil qui est de plus
en plis appricie

"UI tal de la Esnque. qui
s'est :Ccru de 325 801.263 au cours

  

    

    

 

 

  

46127: et 47347 de tous lcs prèts

et escomptes.
L'an dernier, neus attirions l'at-

tention de industr.els et des com-
mércants sur les dangers que pré

senterait une insuffisante lquidite
| de leur sitnation au cas où la va-
“leur de leurs inventaires subirair
“ne sérleuse  dépréciation Nous
croyons que cette mise om garde |

es: encor: à Fropos cette année.
! parce que limcert:tude n'est pas

| moins Krande. D est nécessaire de
| porter ne attention constemte à la
| nature et au volume de ss inven-
taires. fle méme qu'au recouvrement
de ses (réances. I) rmporte dome de

, he prendre qu'avec circonspection
| des engagements qui deviendraient

onéreux s'il survenait dimpertants
chengernents duns ls situation. Le
parts le plus sage paraît être de

fortifier le plus possible ses réser-
ves liquides en prévimon de toute
éventualité.

Au cours de l'exercice, fa Banque
i 3 ouvert un bureau à Toronto, une
autre siccur-ule à Montreal (6939.

| ree Saint-Hudert et ume Troisième
succursale & Shawinigan Falls. Elle

a converti en succursales ses agen-

| cer de Ferme-Neuve, de St-Presper.
| du Cap-de-le-Madeleine Ouest et de
| Hudson. et elle à ouvert des agen
oes aux ewdroits suivant«: Cap
Chat. St Philippe de Clermont. Qué

i bec-Owest, Brigham et Chileaugus «
Station Elle ent maintenant à le
disposition 67 sa clientétle ot da
pablic 338 bureaux. soit 220 succur-
sales et 209 agences

Si la Banque Canadienne Natie-
Anle a fait. en 1948. de nouveaux €

importants pragrea. eile le doit.
| dans une large mesure, à sea per-
samme qui s'est montré conscient
de ses deverurs et de ses responsabé-
lites a la fois envers la Banque =t
euvers la chentéle.

RENARQUES BU PRASIDENT

Messieurs.
Vous avez sans doute pris cos

mmissance avec sat:factien du ré
malta: des opérations de votre Ban-
que an ceurs da dernier exercices.

 

suste de l'abondante moisson des
Etats-Unis, atteindra un chiffre
sensiblement supérieur à IA moyen-
ne des années d'avant-guerte.

La récolte des autres céréales
avoine, orge et mais, accuse aussi
une importante progression par

rapport a année précédente. Dans
a province de Québec, l'augmen-
tation du rendement des grandes
roltures est générale. sauf er ce
QUI concerne fe fein et le trèfle.

L'industrie Inttière a subi, sur-
tout dens le Québec et FOnturio,
un important Méchissement atiri-
buable au mauvais état des pêtu-
rages, cause par ia sécheresse. :insi

qu'aux exportations accrues de bé-
tait tmitier vers les Ktats-Unis aù

‘les prix en sont plus élevés. Toute

Fois, alors que la statistique enre-

Ristre une forte diminution dans
la production du beurre et éa fro-
mage, eFe constate un ReCTOINse
ment trés appréciable dans la fa-
brication des proéuits tirés du lait
concemtré. Peut-être est-ce là I'm
dice que les producteurs canadiens
auraient imiérét à livrer sux éta-
blissements industriels dont le lait
concentré constitue la matière pre-
mière la plus grande partie possi-

ble de Leur production. après avoir
sai:mfait aux besoins de ja consom-
mation de lait du marche intérieur.
M serait probablement avantaçeux

d'importer um complément de
beurre et de fromage de pays
moins industrialisés, comme par
exemple la Nouveile-Zelande, 13 le
prix de revient + moindre parce

que le bétail passe toute l'année
au 2

L'ACTIVITE ECONOMIQUE

L'exploitation du süs-soi s'est
accélérée l'an dernier. Sauf quant
au plomb, dont la production a
legerement diminué, l'extraction de
tous les minéraux, notaniument l'a-
miante, ie cuivre. le nickel, Tar-
gent, le zinc. le charbon et le pé-
trole. est en progression. La pro-
duction de l'or, bien qu'ofe soit
inférieure au vohune des années
d'avant-guerre, accuse tom de
même une lézère augmentation.
On prévoit que ta valeur de a
production minérale aura dépassé
en 1948, le chiffre sans précédent
de 620 millions de dollars quelle a
atteint en 1947.
Les nouveaux champs pétrohfé-

res de l'Alberta, ainsi Que les un-

fer de lUngava, éu Labrador et de

la Cate Nord dn St-Laurent, don
neremt enns doute, d'ici quelques
 Aimoi que Fa fait r tir le ge

rant général, M. Charles St-Pierre,
a Banque Canadienne Nationale a

prenliné depuss ua an de 2ouvemix
| Prugres ef elle prète un cencyu.s
de pins en plus important a l'agri-

culture, à l'industrie et au com-
mer: I va sans dire que l'aug-

mentation de son voiume d'acfoi-
res tient à la grande activité qui
sest manifestée au Canada en

| 1948.

LA FRODYCTION ET LES
INDUSTRIES AGRICOLES

Dans l'ensemble du pays. Je rer-
cdement du 0: à été abuadant. La
 

de fr verrice. fermo le tetai le plus. dernière éwalmation officielle fixe
“eve qu'il ait encore touche, sot
S880 188. LL

«as at
a rapprocher de Sr

an elfe, <ont l'eyr.valent d.
1538 du pu s.: envers le public

Looctit capude ent réalisable, en!
a. .gmentatiom ¢. $21 €12.176. 2e chi*-
{1 par $276.26. 537 soit “equivalent
de 65317 du passif envers fe pu-
ble. Les plac- ments de ia Sanque,
dont le totai sat relevé de $18.281.
85i —.C aHiten ne à S187.963.359.
La somme les prés courants etes

eomntes est passee. au cours de l'e<-
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à 333 milhons de boisseaux le vo-
«ume de la moisson de blé, voit en-

rviren 56 miülhons de pius quen 1947
Après s'être réservé les quelque 130

rations de boisseaux nécessaires à
ses propres besans et avr Livre
à l'Angieterre les 140 mijions de
boisseaux prévus dans la conven-
tien du blé pour 1949 on estime

que le Canada pourra mettre une
| centame de millions de boimseatx

à Is disposition des antres pays
qui n’ont reçu, en 1967-1948. que 38
millions de hoisseaux environ. La
production mondiale de bié, par

, uv idérable &
Tindustrie miniére canadien.
Notre pays n'aura pas, cependant,

teut le bénéfice de ses richesses
Mnérales, à moins Qu'efler ne
soient affinées et élmborées duns
nos usines, et non exportées à
l'état brat.
Les opérations forestières sont

restées très actives à cause de ia

demande soutenue de papier-snur-
na! et de bois d'oeuvre. L'industrie
du bâtiment 2 connu ume reprise
appréciable Les contrats de cons
truction adjugés œu cours des ix
premiers mois de 1948 forment one
somme de 815 miâtions de dollars

soit environ 192 milkons de plus
que le total de la période eorres-
pondante de 1947. Bien que le pr»
bieme du logement n'ait pas a
core été réwolu. & reste que la
construction de raisons d'hadits-
tien. pendant cet:e même période.
marque une progression de 62 pour
cent par rapport à ia période com-
Parable de l'année précédente.

Les industries manufacturières
ont maintenu ou angmenté leur
rendement. Le nombre des usimes
et fabriques établies au Canada par des sociétés étrangères a'2ut
d'aitiewru notatiement acera en

ces dernières années. Un récent
Televé montre qu'il y a au Canada

quelque 2.080 filiales d'entreprises
américaines, dent la moitié sont
des établissements industriels, et
qu'elles représentent un placement

Riobal de pos de deux .nilliards

de dollars. Le Canada compte ar-
tuelleniest quelque 475 filiales de

firmes ang'aises, y compris celles

qui on: été établies en 1948, au
mombre de vingt-Cing environ, dans

lesquelles sont engages des capi-
tAux excédant @00 mulions de dol-
lars. Divers Autres pays, tels que
ia France, Ia Belgique. la Hobanie,

le Danermark. ia Suéde et la Nor
vege. unt euvert au Canada, depuis

a guerre. 73 manufactures, et l'on
prévoit qu'ils en établiront de 180
à 150 autres au cours de cette an-
née. Ce sont tes avantages qu'offre
le Canada au point de vue de l'ex-
portation qui incitent particulière-

ment les industriels étrangers à
organiser Ces filiales.

LE COMMERCE EXTERIEUR

Au fur et à mesure que la pro-
duction augmente, le marché inté-
Tiewr devient de plus en plus in-
suffisant. Hi importe donc que nous
élargissions nos débouchés et que
nous trowvioms de nouveaux mar-
chés, malgré les difficultés résai-
tant surtout de i& pénurie de dol-
lars, qui contraint de nombreux
peys à monnaie Taïble à sa-
donner entre eux au troc, au

lieu d'effectuer des échanges
normaux avec Jes nations à
monnaie forte, Le reconstitution
graduelle et IX modernisation de
l'outillage industriel. dans plusieurs
pays dévaîtés par la guerre, sus
citerant par sureroit une concur-
rence de plus en plus vive aux
produits canadiens.

Le commerce extérieur du Cana-
da, au cours des dix premiers

mois de 1948 est évalué à quelque
4.661 millions de dollars, ce qui
représente une progression de 226
millions par rapport aux dix pre-
miers mois de 147. Nos exporta-
tions. en augmentation de 209 mil-
‘ions, se soat élevées à 2494 mil-
kaons, et nos importations, qui se
sont accrues de 17 millions. se sort
chiffrées par Z167 millions. Ainsi.
d'une année à l'autre, la balance
favorable du commerce s'est rele-
vée de 135 à 227 millions de dollars
A première vue, la situation et

les perspectives du commerce ex-

térieur du Canada paraissent sa-
tisfaisantes. Mais ai l'on (aterprète
les relevés officiels, où oonsiate
Quie ce progrès est plutôt illusoire.
Outre qu'elie ne tient pas compte

de In hausse des prix, la statistique

n'indique pas que. depuis la fin de
ia guerre. nos exportations se sont
effectuées, dans la mesure de L à
15 pour cent. sur ia base de crédits
à long terme dont le rembourse-
ment reste en partie problématique.
Que mous réservent, dans ce do-
maine, l’année qui commence et
celles qui suivront?
Devant les difficultés économ:-

ques et financières que commaissent
aujourd'hui ia plupart des pays, il
serait mans doute téméraire a
faire des pronostics sur ia réparti-
tion de nos échanges imerratio-
naux. Il est cependant de toute
évidence qu'une nouvelle arienta-
tion de notre commerce extérieur
s'impose dès maintenant, si nous
voulons prévenir de graves pect

tygmtions dang l'économie de notre
pays.
Le commerce d'Etat, Qui a sur-

vécu à lécamomie de guerre, n'a
pas donné, d faut bien Le dire. des
résultats qui puissent en juetifier
le maintien. Aux termes des di
vecsen convemtions conciuts entre
Ottawa et Londres nombre de pro-
ducteurs canadiens ont subi ua
manque à gagner considérable. De-
puis la fin des hostilités. le gou-
vernement canadien a canaligé en
grande partie nos exportations vers

le Royaume-Uni: H a même mis
Tembargo. à Fecomsion. su ce-
tains produits qui auraient trouvé
des débouchés aux Btats-Unis. Atn-

=i, je Canada kvrait à l'Angleterre,
à prix réduit ot souvent à crédit
des céréales. des donrées alimen-
taires. du bois des mincraux et
astres produsits, alors qu'ii achetait

aux Etats-Unis au prix du marché
et au comptent. de l'outillage, des
combustibles et diverses autres
marchandises Les consequences de
cette politique étaient faciles à
prévoir dès le début. Devant la
pargpective de l'épuisement de ses
Téserves de dollars américains, je
gouvernement canadien se vit oon-
traimt d'apporter, en novembre
1967, d'éemportantes restrictions à

unportations   non on Pro-mence
des PratsUnis. Vers la même

 

époque. la Banque du Canada an-
nonçaiëkt qu'il fallait mettre um

terme aux crédits à l'exportation
NO8 FCHANGES AVEC LE

COMMONWEALTH
Le danger qu'a toujours pregens

té la concentration excessive de
noe débouchés apparait aujours
d'hui très clairement. L'Angle
terre à dû liquides. pendant la
guerre. la plus grande partie de
ses placements extérieurs dont les

revenus avaient presque suffi, en
1948. à cambler l'écart entre ses
impartations et ses exportations,
Elle ne, diapos plus maintemant

que de ressources relativement res
treintes pour sos achats dans jee

pays à monnaie forte. Aussi preni-
elie Loutes les mesures possibles
pour réduire ses commandes de
produits canadiens
Nous avons peu de chances,

semble-t-il. de reprenire, dans un
avenir prochain. la place impor-
tante que nous occupions avant la

Guerre sûr le marché anglais. Les
échanges normaux exigent un sys-
tème monétaire international qui
assure une certaine stabilité des

tes, Sir Stafford Cripps, chancelier
de l'Echiquier britannique. decla-
rait récemment que. selon toute
probabilité, a Grande-Bretagne se-
rait incapable de :‘établi la oon-
vertibilité traditionnelle de la livre
sterling méme après 1952, année
ou doit prendre fin l'exécution da
plan Marshal Londres projette
d'ailleurs daffecter des sommes
très considérables au développe-

ment de la production de demréee
alimentaires et de matières pre-
mières en Afrique. en Austratie e
en Nouvelle-Zélande.

une régression d'autant pius
Quiétante qu'elle est surtout attri-
bunble aix mesures de restriction
dont nas produits sont Tabjet.

Ti est question. en Angleterre, de
regrouper les pays du Ocmamon-

wealth em une nouvelle Union
dousiuére. Le Canada étudiera ce
projet avec beaucoup de honne vo-

lonté. parce qu'il a intérêt à trei-

ter avec tous les pays sur la bane

de concessions mutuelles. D ne se-
Tait pas avantageux, cependant, de
conclure des ententes comportant
l'échange de nos matières premié-
tes contre des objets fabriques
L'abondance de nos richesses agri-
coles. forestières et minérales fera
lomgtemps encore du Canada un
grand exportateur de matières beu-
tes. mas Le stade actuel de som
évolution économique exige qu'une
Plus grande partie des produite
de son sol et de son sous-sol soit
élaborée par sa propre industrie
car. actiellement. les ohjets manu-
facturés ne représentent Qu'envi-
rom 20 pour cent de la valeur de
nos exfortations.

L'EXTENSION DE NOS

toujours
par une balance déficitaire qui sus-
cite de telles difficultés de change
que nous sonmes contraints de
réduire nes importations. L'intérét
réciproque des deux grands pays

du continent éricain de-
mande qu'ile s'cffarcent de facili-
tor le mouvement des marchen-
diges dans les deux sens. D'ailleurs,
le caractère de leur économie s'y
prête. S's ont tous deux des ri-
chesses semblabice. ils en pogse-
dent aussi qui soët d'une nature
complémentaire. Le ministre des
Finances et je ministre du Cem-
merce et de l'Industrie du Canada
ont entamé, avec \es Etats-Unis,
des pourpariers ayant pour objet
la préparation d'un nouveau traité
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fans une lerge mesure. de l'activite
de son commerce exterieur, L'ap-
pheation du programme de rewan-

ration économique de l'Europe sti-
mauers Momentanement nos expor-

tations; mais, comme cetle mesure
n'est que tenxpuraire. nous devons
nous sfforcer de développer l¢ plas
ponsibie nos echangew avec tras les

pays du monde. en tenant compte

de l'intérêt commun qui o(fr…, seal
des garanties de stabilité

L'INFLATION ET LEN
IMPOTS

Les sommes consmiécables en-
caissées par le gouvernemert de-

puis près de dix ans. sous ferme
d'impôts et d'emprunta out ête
affectées en grande partie à des

frais de guerre et de demobidése-
ton, ainsi qu'à l'application je ses
bois sociales Aussi l'augmentation
de la circulation mometaire t-t-eble
excédé largement le développement
de la production des biens w: con-
wommation. L'accroissement du
pouvoir d'achat et la rereté des
marchandises disponibles ott en-
trainé la dépréciation de in men-
baie, ou l'inflation. qui se traduit
per km hausse dévordonnem des
prix.

OCotnme il arrive toujours 3m pa.
reilly occurrence, la hausse dis prin
provoque des demandes d'augmen-

t..lions de salaires, et le relévement
des salaires engendre de novrveltes
hausses qui donnent lieu à de nou-

velles revendieations. Comment
ertir de ce cercle vicieux?

I est évident que lEtat doic
faire sa part. N peut contriower a
la stabilisation de la situaton en
réduisant Ia dette publique et en
restreignant, dans toute la nemre

du possible, ses dépenses Si! n'est
que juste de de fdliciser d'avoir
«amorti la dette. d'une façon appré-
ciable, depuis deux ans, «a doit

regretter qu’il n'ait pes encore

trouvé le moyen de comprirer ses
frais. L'exeédent Dbudgétase du
présent exercice fimcal, qui jépanse

dejà le demi-milliard, sera--il af.
fecté à I'amoctisesment de Li. dette
ou au dégrevement du conTibue-
bie? Le ministre des Finances men
« pas encore informe le pubic. On

a souvent soutenu que l'imrût eat
un moyen de freiner l'inflation,
parce qu'il diminue Le pouvoir
d'achat du consommateur. II y a
twitefois une distinction à faire on
ertte matière. Les inipôts atte-
nuent la pouspée d'infiation dans
la mesure ou tis seavent À céduure
la dette publique. Mais si  gou-
vernement em depense le @-cduit.
Il n'abaisse pas le pouvoir d'achat

du public; il ne fait que le depia-
cer. et il alourdit davantège le
fardeau des contribuables sui ne
participent pas aux largesses de
l'Etat. Les personnes dont le reve-
nu varie entre $2,000 et $3.(4I0, no-
tamment, se voient imposer des
charges qui ne leur lmissert que
d'ineuffisantes disponibilités. Les
cortiibunbles de cette cauxgorie.
dont le nombre excide 330,060, ont |
versé em 1946 (deniers cluêfres
THbllés) une somme de plus de 140
millions de dollars en impôls sur
le revenu. Ausai maints chets de
famile ne parviennent-ils que dif-
ficllement, quand ils y reuas ssent
à boucler leur budget. L'indise of-
fie] du coût de la vie, m aleve
qu'il soit, et encore loin de cor
1r-pondre à la néalité. Le tudget
hypothétique qui lu: sert de hase
ne tient gas compte de biea des
fra.s inévitables,

LA BANQUE DU CANADA

la Commission royale, nommees;

Par le gouvernement fédéral en.
1423 pour étudier notre système
bancaae, preconisait. entre autres
mesures, l'utablissement d'un» ban-
Que entrale. C'est à la avte de’
€+=' recommandations que la Ban-
“ue di. Canada fut constituée par
ia loi 24-25 George V, sanct onnée
Je 3 juillet 1936.

« Elle a pour objet de réglementer
ie crédit et ia moñnais dans ie]
meilleur lntérét de la vie como-
Mique de la nation: de cortrôier
«t de protéger le cours du dollar

a l'extérieur: d'atténuer les fluc-
tuations de la production. du com-
tice, des prix et de l'emploi, dans
a mesure ou cela ext possible dans
le cadre de l'action monetaire. et
Fénéralement de favoriser le bien-

LA PATRIE,

face ensuite aux graves difficultes !tià
da ln périede de guerre et d'après-
guerre. La force de résistance dont
notre pays a fat preuve dans cvs

circonstances erituque eut Sana

doute attribuable, du moins en
partie. & l'efficacité avec laquelle
le banque centrale à rempii sun

rôle

L'article 21 (m), qui l'auterise à
receveir des dépôts du gouverne
ment lédéral, des gouveinemen:is
provipeiaux el des banques à char-
te, stipule qu'iticun de ces dépôts
ne portera inte:êt. L'article 27 d.:-
crête, d'autre part. que toute ban-
que à charte doit maintenir à la
Banque du Cunada. à titre de ro
serve, une sonune représeniant au
moins 5% de seg depots au Canada.
Ces dépôts des banques à charte

à la Banque du Canada, don: la
moyenne mensuelle était inférieure

à 176 millions en 1935, dépassent
maintenant, certains mois. 550 mil-
lions. Les bénéfices nets de la Ban-
que du Canada pour l'exercice 1947
s'élèvent à plus de 18 millions de

dollars, remis au Receveur génerai
te) qu l'exige Particle 31. après
versement en dividendes de la som-
me de $225.000, roit 1':% sur son
capital de 5 millions. Lors de la
prochaine révision de le loi sur lu
banque, en 1954, 11 conviendra de
remettre à l'étude certains aspects
des relations des banques à charte
avec la Banqve du Canada

L'article 61, paragraphe 7. de la
loi sur la banque di<rete que, + ler

Janvier 190, les banques à charte

devront remettre à ja Banque du
Canada une soinme égale aux bil-
lets emis par ces banques, mème
ceux que furent émis antérieure-
ment à la Confédération, ou sssu-
me par elles, et qui n'auront pas
élé encaissés à cette date, soit em-
viron 15 millions. Or. comme un
grand nombre «e ces billets ont éte

perdus ou détruits, et que. nar con-
séqueat, ls na sercal jamais pré-
sentés, le bénéfice éventuel que les
bunques à charte en retireraient
Profitera à la Eanque du Canada.

PEBIOUE D'ATTENTE

Notre pays ne saurait se sous
traire aux conséquences de l'évo!u-
tion de la situation mondiale. L'é-
ventuabté d'un confit armé dans
un avenir prochain paraît peu vrai-
semblable. Où creit plutot, dans

certains mulieux, que les intentions
du Kremlin et de ses agents con-
sistent à faire pese: une perpétueile
menace de guerre sur les dignoc a-
thew occidentales, Jans l'espoir de
les ruiner en préparatifs militaires
et de déclencher chez elles une
crise économique qui préparersit
ie terrain à Ja révolution.

Quoi quill en seit, le Canada

s'engage aujourd'hui dans là gue.re
froide qui jui impusera de lourdes

charges. Si nuus sommes appelés à
mettre a exécution um programine

de rearmement, tout em comtribu-
ant à l'équipement des armees Jus
nations de l'Europe occidentale,
cuniment pourrons-uous éviter le
rétablissement de l'econumie de
guerre? Sans doute, l'économie de
guerre crée une multitude d'em-
pleis, assure des debouchés à tout
ce que le pays peut prodaire et

fait abondur l'argent en circulation;
mais il serait extrémement date
teux dé contondre cette suzactivité
malsaine avec .a prospérité réulle.

Le Canada connait, depuis 19.9,
un bien-être matriie) susceptible

d'itlusionner men des esprits sur Ja
veritabie situation du pays. L'apps-

reate prospérité des années de
guerre et daprés-guerre a été ac-
qu:se Au p::x dun «Mormeé accrois-

sement de la dette publique et
d'une fiscalité “crasante. La dette
consolidée du Canada, qui se chif-
fra:t par que:que 4.446 millions de

 

  

  

dollars au 31 Jécembre 1938, de-
passe maintenant les 16 milliards

Les particuliers qui avaient paye

une quarantaine de mullfions de doi-
jats en impots sur le revenu de
1938, en ont versé 651 aullions en

1547, Ces chiffres ne montrent-us
pas 4 ne srzait plus guère pos-

sible d'alvurdar divantage le poids
de 1a dette pubiique et de la flaca

lite sans provoquer de profondes
perturbations dans l'économ:e na
tionale?

En 1988 le chômage sévissait
encore dans notre pays, de so:te

qu'il était relativement facile de
recruter pour :vs armées et d'-m-
baucher dans les industries de
guerre des milliers de sans-travas,
La situation n'est pas ia même au

jourd'hui A peu près tous les
hommes valides trouvent de l'emn-

 

 être économique et financer du

!
Fondée en période de dép:rapion.

la Banque du Canada a du faire.

pli; il y à même rareté de main-
d'œuvre dans certaines branches

de ja
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preiniéres ne sont pas encore !
assez abondantes pour setinfaire |
aux besoins courants du pays On
ne pourrait. par comtéquent. af

(feuter des légions d'ouvriers et de
wrandes quantités de IDMteriaux a

la préparaition d'une guerre évfer-
sive éven:uelle sans que ce wat Ail

detriment de l'ecuvité econcauque
normale.
Les purepectives que presente

1949 ne muraent donc autoriser
aucune prévision justifiable. Nous
sommes enirée deis la quat: ème

| annie de Lapres-nuerre et le nunde

Te CONNAiLl AS eNCUrE eu bienfaits
de la paix Nous sommes dans une

période d'attente. L'unsé-urité de
la stuation ntendiuëé réprime l'op-
timume qu'aurtut engendre. en
temps otdinaie, lu grande activite

| économique qui rézne dane notse
pays. Aussi ne vuit-un pas defer-

ler une vague de speculation comme

celle qui a précède et, en partie.
provoqué l'effondrement des mar-
chés en 1921 et en 1929. la pea
tique de la vieille vertu de pruden-
ce a sans dnvte atténué ,usqu’ics

tes graves. difficuites de l'époque

troublée que nous traversons, et
nous pouvons être sûrs qu'elle aide-

ra le Canada à conserver, dans le
monde nouveat de demain, ia pin-
ce que lui ont values l'abondance de
ses richrases matureiles et I'inteldi-
gence et l'artivité de sa population.
Lex actionnatres ont elu le Con-

seil d'administration, qui est ainsi
composé: M. L-J. Adjutor Amyot.
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deMONTREAL   

Le tam ext trés irregudier atjour-
dhui a la Bourse de Montrvl,

poux we induntrivis ct les miare.

(Presse Canadienne) - Le ien

est te a la Bourse de Montreal,
qu'il est impossible de determiner

une aliure déf.nue. Les mines sont
ausst irréguiières que les ‘ndus-

trials. .
Les gagnants comprennent Abi-

tibi. Beil Triephone et Canadinn

Celanese, tandis que les p-.dan!.

sont Brown, Hudson Bey Mining

et International Nickel. ©
Bouzan et International Cra-

mum sobt en gun pour les mu

nes. mais Candage et Trebor fle-
vhissent.

Cones leuruin pas la maisse
L-G. MAUBIEN & Cia
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bon. C-P. Beaubien. M. Armand
Chaput, M. Auguste Desiets. cr.

Thon. J.-M. De-surenuit, M. Geo T
Donohue, M. C.-E. Giavei. M. Char-
tee Laurendeau. cr. M. Beaudry
Leman, M. AJ. Mayor, l'hou. Ja

cob Nicol. Thon Alphonse Ray-
mond. MM. Leo G. Rysn et M. Char
tes St Pierre,
 

L

ollective dans
trois buanderi
M. Ruddy Choquette, industriel

de Moniréal, président de 1a “Mont-
réal Laundry and Dry Cleaners As-
sociation”, a révélé que trois buan-
deries de Montréal ont décidé d'ap-
piquer dans urs entreprises res-

pectives, un _l&æ collectif d'assu-
rance au bénéfice de leur person-

nel.
Ce wont la "Crown Laundry Com-

pany” de Westmount. la "New Me-
thod Washing Liunited” ot 1a mai-
son “Déchaux Frères”.
L'objet du plan d'assurance col-

lective em d'abord d'assurer une
protection sociale adéquate au per-
sonnel. Xn reconnaissance de leu:s
services loyaux et assidus leurs
patrons tienment à les faire béné-
ficier d'une sécurite mavima. dan-
leur eniplui

M en coûtera plus de 510.000 par
de   
 

| «ion qui sera nuk en vigueur desMN. REDDY CHOQUETTE

ce plan d'assurance. Le pan com-
porte as.u;ance-vie, mudadie, soirs

medicauy et  Chiturgicaux pour
l'ampluys et >a famille. LI est con-

tribustoire à 50 pe. fi cuimpoite uè-
‘me des frais d'hospiliiisation, et
ume indemnité d'accouchement à
l'épouse de chaque empluyé. Les
béhelicer sunt de $2 a $200 annuel-
lement. La clause d'exemption de

l'examen médical est appliquée
“Nous espérons, explique encore

M. Choquette, que duns us avenir
rapproche, toutes le- compagnier.

membres de l'association, quiv: ont
cet exemple pour que des milliers

production Plusicus mar | c'empioys des buandiers et not-

AY

Cours fmpore par ia meses
Ld. BEALRIEN à CIE

  

Ford
1 Pau. < pr
Muclaren PP.
Min. Oui Pp.

 

Mar 000 78 .
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_—
toveuars benefiient ausss d'un pot
~embiable d'assurances. Nous {ra-
vailons actuekement a stabi «
ape mème bare. un funds de pe

 

‘que nous en avrons ‘tm l'étude”

ETABLIE DE MELLLERL KES
RELATIONS

“En posant ce geste, déclare M
Choquette, les compagnies veulent

démontrer qu'elles sont «atinfaites

du bon travas de lears employs,
qu'elles veulent continuer d’antre-
tenir de bonnes relations avec eux
en leur assurant une protection par
une assurance vie, par des alim a
tions hehduniadaires en cas d'ac-
cidents ou de mnindies, par des bé-
néfices d'hospitalisation, suivante je
systime coopucalif de assurance |
coltective”.

  

Bim qu'il ne c'agise pus un
fort mouvement, tl ost «Pen

demé à le bnisse, à Vinël Stree.

NEW YORK, 10. (P.A} le
marché de New York tend (égere-
ment vess Ia baisse, aujourd'hui,

sut peu d'aciisité. Oz ne saurait
dire ou i} agi! d'un fort mouve-

ment, mais les reculy fractional
res affeetent la plupart des titres

traités,
Teœuiefos, uu hon nombre de

litres sont ou iuchangés de <=

medi vu légèrement en hu :ase.

Cours tours par tn masses
LG BEALRIEN à CUS

Gur. Haut Bus Ul kM
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GEORGE M. COWAN

Br.tish Aner can Oil annonce la ao.

mr at'on de feorge fA. Cowan au pose
agent des achats pour IB région de
IF, avec quartiers-généraux à Mont-

real. M. Cowman, autrefois. merbdre du

service d'achats au Siège Social à To.
“onto, surcède à WM. John Dickinson qui
vient d'être nommé assistant de 1 agent

des achats à Terorta,
 



 

 

LA PATRIE, LUNDI

FINANCE et COMMERCE 

T4e Assemblée Générale Annuelle
de ka Banque Canadienne Nationale

 

L'actif, les dépôts et les prêts commerciaux sont plus
élevés que jamais. — Revue de la situation générale
par le président. — Election de trois nouveaux

administrateurs.
 

La Banque Canadienne Nationale à tenu à son siège social, àMontréal. le samed. $ janvier. im The assemblée Rérrérale annuellede ses actionnaires, sous la présidence de M. "CÆ Gravel
Le rapport du®Consed d'sdministration pour l'exercice terminé

Je 30 novembre 1948, qui a eté soums a l'amsembiée par le gérant
général. M. Charles Baint-Prwærre
de nouveaux progrès.

Les bénéfices de l'exeroice, on
augmentation de : 39740 par rap
port à l'année prévédente, remsor-
tent à $1314.180. Les dépôts for|
ment la somme record de $391.-
604.294, ce Qui représente une
progression de plis de 28 millions
de doilars depuis un an. Les dé-|
pou d'épargne. qui ze sont accrus
de plus de 1007; em cing ans!
dépassent $283.000 M00.

L'actif total de la Banque s'éta-
bit à 3408580.149. soit le chiffre
le pius alevé qu'il art encore at-

. teint. Les disponibilités de caisse.
as montant de 5650683000. sont
l'équivalent de 1650% du passif
enver: le publi. L'actif rapide-
went réalisable ei de 4256262337,
ou de 65317; du passif envers le
public. Les piacements de ia Ban-
que. aécusant un accroissement
de pius de 13 mulions, se totali-
sent pa- $157583350. La somme
été prèts courants et vscomptes
es passée. au conrs de l'exercice.
de S131.220517 à 5136.904 610.
“lan dernier, a fait remarquer

M Saint-Pierre. nous aturions
f'attention des industriel et des
commarçants sur a dangers que

Presenteroit une insuffwante ii-
Quidité de leur e:tuation au cas

 

eu la valeur de leurs inventaires |!
mul-trait une sriense depreciation,

Nous croyons que vette mive en
garde est Frncôte à propos cette
année, parce que I'meertitude
act pas moms grande. NH est
Récemmire de porter une attention

constante à .a nature et au volu-
me de ses inventaires, de même
Ju au recouvrement de sem créan-
ces [I smporte dont de ne pren-

dee quirvec cir-on-pection des en-
gagements qui dev:endinient oné-
reux sA sur.enut d'unportants
changements dans la situation
Le parti le plus «ge parait être
de forufier le pis possibile sv
réserves liquide» en prevumon de

tote éventualite ”
Le zérant génèri: wu nom des

adm.nist-ateurs. à rendu bom-
mars a personnel de ja Banque.
Qui s'est mon re ‘onscent de ses
devoirs et de ses responsabilités

8 1 fous envers la Banque at en-
vers La <,len

le pr-œde x fait une brève

revue de la situur:On générale et
a truté diverses questions finan-
Litres et économiques. telles que
le vommerce ectec:«ur du Canada
line ation et les impôts et les re

lex fes diffionl-
sattonal œur j'èco-

Bone de notre po

“Les purspeciine que présente
one = den donc autoriser

¢ on ustifiabie. Nous
#ntrs dan Le quatr.-me

de D ipresgurre et le mon
«DRMjus encore les hien-

4 + IX Nous smmes

cote d'attente, L'.n-

tuation mondiale
ste quaurait en-
np: ordinaire. la

. econom que quit
ste Pin Re PAYS. Aussi ne

pa d: : une vague de

on ne cele qui a

“ en partie. provoque
ronleement de: marchés en

121 wt en 1:19 La prat.que de la

; pruience & sans

  

  

     

  

    

  

      
  

  

 

      
Wilts de. poque
Qle nous tr: Teens. ef nous nou
tons cre sus quelle aidera le
lun ia à conerver. dans le
monte neuen de demain la
pére Que 1 on: value [abon-

dire de ses 1. veses naturelles
et | te iz. nce et l'activité de sa
pphirtion.”

T…« actionnaires ont élu le Con-

 

 

 

sel d'administ: on. qui est ain-!
8 compost: M. L-J. Adpsor

*

  

 

indique que ia Barque a réalisé

 

Amywt, Jhon, C-P. Beaubien, M.

reauit M. Geo-T. Donohue, M

C-E. Gravel, M. Charles Lauren-
desu, CR. M. Beaudry Leman,

M. A.-J. Major. hon. Jacob Nicol.
! ‘hoa. Alphonse Raymond, M. Leo
‘3. Ryan et N. Charles Saint-
Pierre.

Marché desoeufs
et des volailles

Sus l’infliense d'arrivage» em augmens-
‘ation constants ee du peu d'accivité du
trafic a.ec lew détauilar*s. le marché des
mule affiche un on faible. Les veuls we
sot accummulés Chez ta puisirt des gros-
states et cs derniers manifestent
A empressement à acheter de pouvean
avant d'avoir écrailé ers stocks Aujour-
d'aui es expétitione ve vendent deux coms
de mens la -louzaine que les prix en cours
«= débat de la semaine en ce qui @ trait
A Ia catégorie A-iros et un dems à un
cent de moins en c Qui concerne les
aires catéguries, et le commerce est cal

+ des meufs pour l'expor-
tatom Cœur l'Angleterre ne cai-mtr pas,
quatre wars y ant dude am coursd= la semaine

Les ex:sellreune triées se som vendues
AUX COS si1.RNTS SUT place, Calasee ETA

: Drhgerte 4.Crig 19.40 1-3 Moyens
37, Poulet + 38-39. Catégorie B 4-92.
perte C 35.

Les prix 4s gre aux détaillants =
eile en vise 2007 vmme mult: Cate

 

 

  

   

   

 

  

Actus Sd “2  Fou-
+ 43-47. AT 43. Categorie

Void va Dex de -térait -
“eurs. Categorie  A-Grem Moyens

Poulettes 49-53. Catfgo..e B 50-547.
Catbgarie © 16-47, ea cartons d'une dou-zaine

Le marché des voinilles astres oer‘Parris = re(léte le ralertissement dansles verte qui ©: l'éguaque des FetesL m'est & pet pevs ren arrtvé #t les prixrds ant —usblteurs De mnt pregente-
ment que meÇUAAUE,

Les covergants paient les prix sulvants
MIX expétteire pri les volailles abat
“es, 1 rhe. Dragior desgus 4e 4 Livres,tégome Spbeiale de lait 18-57. A de list

-54. B 41-9. C 30M, pales mu-desens
de 3 hres Categorte  Kimiciale 39-44,

    

 

  

Notre production d'acier
alteint use cime ea 1948
OTTAWA. 10 — (D.N.C.) — Pour

la première fois dans l'histoire, Ja
production d'acier dépasserait en
1048 les 3 millions de tonnes, A
venir jusqu'à décembre 1944 la
production de lingots d'acler était
de 2.518.000 tonnes, tandis que du-
rant la période correspondante
l'année précédente, la production
d'acier a été de 2.613.000. La pro-
duction totale de l'année a été cal-
culée en attribuant une moyeane
quant à la produetion du mois de
décembre.
la moyenne pour les onze pre

mies mols de l'année est’ de 5,412
tonnes par jour contre 7.825 durant
la période correspondants de l'an-
née précédente. Ces chiffres ont

êté publiés par l'Office fédéral de
la statistique.

Un cours sur le
Commerce de détail

Pour la première fois à Montréal,
un cours sur le commerce de dé-
tail vient d'être préparé par le

Centre d'Organisation scientifique
du Commerce et de I'Tndustriz, La
formation des commis et des pa-
trons de commerces de détail s'im-

pose de nos jours en raison de la
complexité des affaires. C'est pour-
quoi ce centre s'est donné pour
mission de diffuser les principes
du taylorisme applicables au c‘om-
merce de détail. Ces cours (14 en
tout) seront donnés sous les auspi-
ces de La Commerciale (incor-
porée). On obtiendra de plus arm

ples renseignements à ce sujet en

œ'adressant au directeur du Centre.
M. Gérard Bélair, ACI Conseil
en Organisation. MA. 7230 ou à
La Commerciale fincorporée),
LAncaster 4210.

 

 

 

 

 

A 34-17 B 36-40, C 21-28: au deamus de
+ Mvres: Catégorie Speciale 35-38. A 34-36
8 32, C 15-20.

Les livralming de volailles vivantes ne
emmprenaient que den poules à peu près
exctusiverent, les poulets à gruier étant
trés peu nombreux er ceux à frire encure
plus rares. Les prix deme:-ent fernies et
les ventes sera lew voles du détatl excel.
lentes, ‘ellement qu'il semble que les ap-
povisionnements étaient inférieurs aux be-
xcins.

Les » paient les prix gui-
vants aux expédueurs pour les volailles
vivantes, Hvrées ulets de 6 fivres et
plis 39-44. D à 6 livres 37-43; poulets de
æril 39-45; lets de 5 Zvres e plus
35-42. 4 4 5 livres 33-26, moins de € livres
27.25

 

 
Les manufactures fournissent
52% de la production totale
du Canada;l'agriculture:21%

(C.-D. Hous)
 

 

OTTAWA. 10. (DNC> — En

leve
C'est ce que ‘> ministre du Com-X

merre t. D Howe. declare dans
sun articie publié dans la revue

| cre Affaire”. Le ministre s-

snale quen 1919 l'axricuiture etait
| Industrie la plus (mpxtante au

Fr nada. puisqu'elle reptesentait 44

ut cent de notre profuctinn to-

“ie contre 33 pour cent pour les
,produits manufacturés. Les pro-
! portions unt été renversées, alors

lque les manufactures fournissent
i tujurd'hui 52 pour cent de ia pro-

due tion totale et l’agricu:ture seu-
lement 21 pour cent. malgré une
augmentation énorme de la produc-

| tion des vivres

M. Howe siinale que durant les
années de 1945 à 1943. les Cana
diens ont investi $1.600.000,000 dans
‘es usines et manufactures dont

 

   

moins de trente ans je Canada a
cessé d'ètre un pays agrisoie et exportateur de matière première, pour
devenir une puissance ir dustitelle” Le gouvernement applique un pro-
#ranme à longue échéance et en vue de continuer cette expansion indus-
trielle pour amsuier Lne embauche maximum: et un reveny national

 
 

d'autres pays ou l'on parle toujours
, de “plans quinquennaux” ou au-
,trés. selon les formules à la mode
“Mais ce programme s'applique

: dune façon continue et il se base
sur les principes suivants:

(1) Le Canada est un pays à
“économie libre et l'initiative de
l'expansion industrielie rolève des
entreprises privées

(2) Le gouvernement. par ses

politiques, s'appliquera à créer un
climat qui favorisera l'entreprise
privée et l'expansion industrielle.

(3) Le gouvernement prendsa
l'initiative et 1! fera tout ce quil
pourra pour coordonner les effets
du gouvernement. des maisons d'af-

: faires et des autres groupes inté-
resis dans l'utilisation pleine et

 

3600 millons dans la seul: année |CNtière de l'expansion industrielle,
1948.

QUATRE PRINCIPES

dans l'intérét de tous bes citoyens
du pays

t4) Si l'expansion industrielle ot
Le ministre déclare que le gou-|le développement économique sont

vernement du Canada applique un

programme à longue échéance pour
‘expansion industrielle. Om ny
fait pre tant de pubheité qu'en

peralysés par le manque d'initia-
tive privée, le gouvernement pren-
dra les mesures qui s'imposeront
quand l'intérêt nationai l'exigeru

10 JANVIER 1949

Bourse de Toronto

TORONTO, 10. (PC) — Le ton
est irréguliérement pius ferme au-
jourd'hui sur un marché terne, à
la Bourse de Toronto. De rares

industriels inscrivent des gains et
les mines d'or conservent leur vi-
gueur. Les métaux usuels et les
pétroles de l'ouest sont presque

 

Marché des changes
—_—

NEW YORK, 10. (P.C.) — A

eacompte de 7 1-2 pour cent par

rapport à la devise des Etats-Unis,
le dollar canadien était inchangé
de samedi, à l'ouverture du mar-
ché des changes étrangers. aujous
d'hui. La livre sterling au cours
de $4.63 1-4 ee nauesait de 1-16

de cent.
inactifs,

Imaperial Oil. Dominion Bridze 14 de point à 24 34.
et Cockshutt Plow inscrivent des| Kerr-Addison. Preston, Malar
gains fractionnaires pour l'indus- tic€ et Giant Yellowknife sont plus
triel, tandis que Ford fiéchit de fermes pour les mines d'or.

Ville de Montréal — Service des Travaux publics

Division des Services des Eaux et de l'Assanissisement

Conduites d’eau
AVIS PUBLIC est par les présentes donné que Ja ville de Montréaf

à poré des conduites d'eau dans lex Tues ou parties de rues mentionnées
«t-bas et qu'elle eat prête À approvisienner d'eau les personnes que
résident sur lesdites ruer où partles de rues. avoir:
ANVERS: de l’Epée à Hloomfield, une distance de 154 piede;
APPLETON: Decelles vers l'est, une distance de 471 pieds:
BARCLAY: est de L'âÂte-des-Neixen à Pat de Develles, une distance de 748

jeda:
BRACONSFIRLD: cMté est, chemin de la Côte Mt-Luc A Fielding, uns dis.

tance de 78% pledn;
RELLIXHASS est de la 23¢ avenue, une distance de 134 pleds;
BELILEXCHASSE: est de da 24e avenne, ure distance de 44 pieds;
BIRNAM: Jean-Talon et Oxilvie, une distance de 127 pleds;
BIRNAM: Ball vers le nord, une distance de 172 pleds;
BIRNAM: Blair vers le sud, uns distance de 299 pieds;
BORDEAUX: sud d» 1-0. David, une distance de 156 pieda:

  

 

 

 

 

 

  

   

BOYCE: ent de St-Emile, une distance de 60 pleads;
BOYCE: Duqueane vers l'est, une distance Ge 132 pieda: +
BROADWAY: sud de 3te-Catherine, Montréal-Eat, une distance de 358

pieds:

BROADWAY: nord de I'Snturio. Montréal Bat, une distance de $87 piede;
CARTIER: sud de Tillemont, une distance de 278 peda:

Décarie ver. l'est. une diatanees de 262 pieds
mord de Sherbrooke, une distance de 175 pieda:
nord d- Masson, u distances de 36 pleds:

: Bruchéeis et Sackville, ane distance de 370 pieds:
CH. COTE STE-CATHFERINE: LAtaré vers l'ouest, une distance de $07

pieds: +
CLARK: Port-Royal v Je nor& une distance de 200 pleda:
COURTRAL: ouest de Côte-des-Neixés, une distance de 635 pirda;
DAOUST: Bruchésie vers l'est, une distance de 90 pieds:
DAOUST: Interarction de Rancourt, une distance de 34 nieds:
DEACON: Cinton vers Le sud, une distance de 9% pieda:
de REENIERES: Glencue à de La Falaise. une distance de 104 pieds:

boul: vâté ouest de Bourret A Isabella, une distance de 3341

   

  

 

  

   

 

boul.: cAté ousat, nord de Garland Place, une distance de 66

Glencoe à Kirkfield. une distance de 473 pieds:
AIS: Intersection de de Dieppe, une âlatance de 26 pieds:
Y: Lelièvre à Broudway, Montréal-Est, une distance de 477

Pp!
DRS ERABLES: nord de Tillemont. une distance de 218 pled;
DES ERABLES: nord de Bon .Alr, une distance de 144 pled.
de SERFGNY: Descelles vers l'est, une distance de 122 pieds:
de LA SAVANNE: Irévarte vers l'ousat, une distance de 530 pieds;
de ST-AUBIN: d de La Falaise, une distance de 19 pieds:
DOLREAU: Intersection de Linton. une distance de 37 pieds:
DORCHESTER: est de Girande-Allés, Montréal-Est. une distance de 189pied=;
EMI ud de Perras, une distancs de 48 pieds:
FLEURY: Iberville ves l'est, une distance de 131 pieds:
FRANCHERE: Holt vers le xud, une distance de 18 pleds:
GRANDE-ATA.KE: nord de Str-Catherine & sud de Ontario, Montréal-Pet,

une distance de 1422 pieds:
GRANDE-ALLEE: sud de sSte-Catherine, Montréel-Pist. une dirtanre depieds891
GRANDE-ALLEE: nord de Ontario, Montréal-Est, une distance de 7:6

 

  
     

  

   

 

Sauvé vers le nord, une distance de 97 pieds:
i est de Brux<les, une distance de 470 pieds:

HOUHELAGA: Dickson vers d'ouest, une distance de 1082 plede:
HOTEL DE VILLE: 3e À ie Avenue, Ville St-Pierte, une distance de S38

 

intersection de Outremont. une distance de 50 pirds:IBERVILLE: nord de Bon-Air vers le nord, une distance de 3:9 pleds;JACOB: Sauriol A Sauveé, une distance de 793 pieds;
KIRKFIELD; de Dieppe vers l'ouest, une distance de 146 pieds:
LELIEVRE: Ste-Catherine A nord de Omarlo, Montréal Est. une da

tans de 2202 pieda;
LEMIEUX: Lacombe & Ridgevale, poe distance do bal pieds;
FPANTON: Decelles à Poussin, une diatance de 114 pieds:
JAM IS-HEMCN: Vauqueln vers te sud, une dis ve de T5 pied

Tæavoie et Vivtæia, une distance de 724 pieds;
ouest dé Hector, une distance de 58 pieds,

N: (rénazie vers le nord, une d'atume de 96 pieda;
intersection de Linton. ube distance de 37 pieds;
nord de Jean-Talon vers ie nord, une distance de 346 piedng

T-MICHEL. Bélauger vers le sud, une distance de @ pieds:

 

  

 

    

   

  

  

 

  

  

9e AVEN nord de Victoriu, Pointe-aux-Tremb.es, une distan«pind :
ONTARIO: Lehèvre à Broadway Montréal-Bel, une distance de 4i7pied

 

  

Anvers et Howard une distance de 156 pieds:
Md ent, sud de Porras, une distance ae a;Pté oùvat, sud de Perras, une distane de 547 pieds,

Uévarie vers l'ouvst, Une distance de 245 pieds,
St-Charies et Péloquin, une distance de 254 piestuz

foinbersection Papthenu, une distance de 57 pisda:
POINCARE: sud du boul. (H-uin vers le sud, une distance de 124 piede;PORT HOYAL St-Laurent et Clark, une distiunee de 346 pivds

NCE OF WHAL Bameried vers le aud, une distance de
NUE: Benuleen et St-Zotique, une dixt:

ry et Pertan, Une distance de

U vers l'ouest, une dist de 48 pleda:
est de Lavoie vers l'est, une distance de 246 prods:
IE 44-200-1 Pratt varg l'est, Outremont, une distance de

  

   

 

    

     
  

   
  

  

 

  pieds;
oe de 1079 pieds;
01 pieds.   

  

NE: Lelléivre & Broadway, Montréal-Est, une d,-tance de

ULAE Si-Victor à sivorges V, une distance de bh pisdsz
IN. nord de Bsenuharnois, Une distance de 96 pieds,

SOL ARD: futersetion de Linton, une distance de eds,
STUART. nord de Si-Rch, une distance de 705 pieds

J de 8x1 pieds:AND: Van-Horne A Plamondon. une distans
ictorie vers de nord, Puinte-aux-Tr nbles, une

   

 

    

 

. nord de V
de 794 pjeds:
intersection de Ballechaese, une distance de 203 pleda:
Beaublen et Béléancer. une distarse: de 140 pbirds;
nord de Vistoria vers le nord, Fointe-aux-Trembles, une

stanee de 7:2 pieds;
UE: St-Zotique et Hélanger, une distance de 219 pieds;

Beaubien et Bélanger, uiæ distance de 1420 bleda;
E  mt-Zutique et Bélangée, une distance de 31 pjeda;WALKLEY: Someri-d vers le nord, une distance de 516 pieds.

de donne par les présentes avis aux contribuables qui résident sur leerues où partime de rues ci-dessus mentionnées Qu'ils devront payer à laville de Montréni ia taxe d'eau. suivant je tarif établi, qu'ils se servent
ve BOB de l'eau fournie par la ville,

LE GREFFIER DE LA CITE,
d.-ALPHONGE MONGEAU

 

   

Bureau du Greffier de la Cité,
Hôtel de viile, Montréal, ie 10 Janvier 1040.
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BRENIMER -- A Montréal
janvier 1945, à l'âge de 61
di dé M. Geurure Bermur,” —x-
wivloyé civil, demeurant à 59e5

M.rquetté. Les funérailles auron:
Jteu mercredi le 12 courant, Le con-
qui funèbre partira des salons Ceo
Godin, No 51% rue Rachel Ket, A 9.1
heures pour se rendre à l'église St-
Sianislas de Kostka où le service

sera célébré à 8.30 heures et de la

a. cimetière de la Côt» des Neures.

leu de la sépulture. Parents et
amis sunt priés d'y assister sans
autre invitation.

GAUVIKESU—A sa drineure, Ve y
fanvier 1549, est décélte Mme J.
Roméo Cauvreau, née Cécile Breauit
Los funéreillus auront Meu mer re.

ad le 18 courant. Le convoi funibr-

partira de sa demeure, No >: Ave
B'loeil, Outremont, à 0.46 heures,

pour ss rendre à l'église bt-ticr-

main d'Outrement où le service se

24 célébré à 9 heures. Parcnts et
amis sont priés d'y nesister rans

autre invitation.

 

 

 

M. Georges Gauvreau,

fondateur du théâtre

National, décédé
M. Georges Gauvreau, ancien di-

recteur du Théâtre National de

Montréal, est décédé, hier, à lâge

de 84 ans, chez son pendre M. Oli-

vier Gélinas, 4351 Urbain Le

défunt était l’un des pionniers du

 

 

théâtre français à Montréal, ayantd

fondé le Théâtre National en 899

à l'époque où de l’avis de ceux qui

le connurent, dont M. Pit Archam-

bault (Palmieri), le Théâtre Ne

tional en hiver et le Parc Sohner

en été étaient les seuls amusemunis

des Montréalais. M. Gauyreau fit

connaître au Canada de grands ar-
tistes français et lança aussi dans

la carrière théâtrale plusieurs ar-
tistes canadiens, Il eut comme col-
laborateurs Julien Daoust, direc-
teur artistique du Théâtre Natio-
nal, auquel succéda Paul Cazeneu-

ve. À l'époque de la fondation du
Théâtre National, M, Gauvreau dé-
tenait la concession des jeux au
Parc Sohmer ainsi qu'un comrier-
ce florissant angle Beaudry et Ste-

Catherine, Il restera dans la mé-
moire des cercles théâtraux com-
me le meilleur directeur de thiéé-
tre canadien-francals, oeuvre cul-
turelle à laquelle il 2e consacra
entièrement pendant plus de v.ngt
ans jusqu'à y perdre des sommes
importantes.

Il laisse dans le deuil ses filles,
Mme O Gélinas (Alice); Mme
Georgette Leboeuf; Mme Georges

Beliveau (Juliette); Mme Berrard
Bolvin (Marguerite); ses fils, Geor-
ges, Roméo, Adrien «t René et plu-

 

M GEORGES GAUVKEAU

sieurs petits-enfants et arrière-
petits-enfants.
Les funérailles auront lieu mer-

credi matin en l'église St-Jean
Baptiste (rue Rachel) & 8 heures.

 

Aux funérailles de
M. N. Dandenault

En l'église Saint-Stanidas ont
eu lieu les funérailles de M. Na-

poiéon  Dandenault, ex-capita.ne
de police de Montréal, décédé à
Samt-Césaire chez sa fille Mme
Marcel Charron, a lage de 74
ans.

Le défunt lalsse dans Je deuil
deux filles, Madame Marcel Char-

roa (Thérèse), Madame Arthur
Charbonneau (Florence) ; deux
gendres: MM. Marcel Charron et
Arthur Charbonnesu ; cing petits-
enfants : Pau! Charbonneau, Paul.
Régent, André et Micheline Char-
ron ; un frère: M. Joseph Dande-
nauit, de Toronto.
Le convoi funèbre, précédé d'un

lendau de fleurs, est parti des
salons funéraires de Ja maison
Bonnier, Duclos et Bonnier, pour
se rendre i Ia porte de won domi-
cile au no 4567, rue Garnier où
le cortège se forma pour se ren-,

le service fut célébré à 8 heures. |
A l'église M. l'abbé Roger Simard

tit la levée du corps et chanta le
service, assieté de M. l'abbé Oscar
Gravel, comme diacre et M. l'abbé
D. Samuel. comme iacre. La
chorale sous Ia directioll de M. Ar-
thur Lapierre, exécuta la messe de
P. Yon et M. M. Riopel touchait
l'orgue.

Les porteurs d'honneurs étaient
les capitaines Eugéne Duchesne.
Léopold Binetts, Georges Rochon, dre à l'église Saint-Stanisias où |

     = OUVRIÈRE

ELECTION CHFZ LES
PATRHONS-BARBIERS

Ce soir. à 8 h. 30, les membres
du Syndicat des employeurs-bar-
biers procideront à l'élection de

leurs officiers pour 1949.
Le président sortant, M. Philé-

mon Lahretque, insiste auprès de
tous les membres sur l'iinportance
:de leur présence à l'étection, en
{vue de former un conseij qui satis-
fusse tous les intéressés.
L'assemblée de ce soir sera sous

la direction de M. Gérard Picard,
président de la Confédération des
travailleurs catholiques du Cana-
da
 

Le ÎIt-col. Gauvreau
perd son épouse
Mme J-Roméo Gauvreau, épou-

se du vice-président des Royaux.
est décédée hier à sa résidence, 32
Avenue Beloell, Outremont, après
une courts maladie.

Née à Montréal, Mme (sauvreau
était la ‘ile de feu Léandre
Brauit et Lcuise Hébert. Elle a
poursuivi son éducation à laca-
démie St-Denis et elle avait épou-
sé le lieutenant-coionel Gauvreau
en 1913,

Outre son époux, Mme Gau-
vreau laisse dans le deuil trois
fils, le brigadier Guy Gauvreau.

D.8.Q., Marcel et Jacques Gau-

vreau, deux filles Mme Margue-

rite Hudon et Mile Monique Gau-
vreau, un frère, Maurice Brauit.
et une sceur, Mme G-L Prud'-
homme.
Les funérailles auront leu mes-

credi mat n. à 9 heures, en l'égl

æe St-Germain d'Outremont. Nos
sincères sympathies à la famille

éprouvée.

 

  

mr

Arthur Marci] et Sidney Leterford,

tous de la police de Montréal.

Dans le cortège on remarquait :

ses deux gendres MM. Marcel

Charron et Arthur Charbonneau,

les capita nes détectives Morin et
W. Goulet, MM. A. Chouinard, T

Bélalr, Joseph Gagnon, J Deagro-

sefllers, R. Robillard, L. Emard,

Wilfrid Aubin, Charles Duboed, J-

B. Léonard, Lucien Chartrand, Jo-

seph et Lo Charron. J. L. Danxerau,

M. Brabant. Ed. Mailloux, Léon La-
france, M. Ludger Boisvert, E. Brû

16, Conrad Gauthier, A. Brunette.

J. Brooks, D. Gagnon, C. J. Gauvin,
A, Robillerd, J-F.-E. Michaud et
une foule d'autres.

  

 

| Ralliement de
la Fédération,
ce soir au Forum
 

C'est ce soir qu'aura iieu, au Fo-
rum, le ralliement des paruisses or-
ganisé par la Fédération des ceu-

ivres de charité canadiennes - fran-
Saises en vue de sa campagne an-
nuelle, du 13 au 24 février. La soi-
rée sera sous ia présidence de M

Arthur Fontaine, président de Ja
Fédération,

Le programme du ralliement, qui
prendra la forme d'un véritable ga-
la artistique comprend de nom-

 

  

 

M, François BERTRAND présente-
ra les interprètes d'“Un homme et
son péché”.

breux numéros de chant; on aura
le plaisir d'entendie la talentueuse
soprano coluraturn Claire Gagnier,

Yoland Guéiard, basse chantante,
Jacques Normend et Lise Roy,
chanteurs fantaisistes et Denis

Droui, diseur.

Hecor Charland, Albert Duques-
ne et Germaine Giroux préteront

leur talent à l'interprétation d'un
sketch ‘Un homme et son péché”,
écrit spécialement par Claude-Hen-
ri Grignon, el que présentera l'an-
nonceur attitré de ce programme,
François Bertrand.

L'Orphéon municipal, un ensem-
ble vocal sous la direction de Jean
Vall-rand. présentera quelques piè-
ces de son répertoire. L'urchestre

de Louis Bedard et Léo Lesieur
sera a la console de l'orgue, de 8 h.

a 8 h. 30, alors que commencera le
ralliement proprement dit. Le pia

niste Paul Doyon à hien vuuls prè

composé de 40 musiciens, sera ceiu. ‘

!
| fla Patrice

Annonces class!fifes comprenasnt
toutes les rubriques autres gue cel
tes mentionnées ci-dessous: 3 cedting
var mot minimum lb mote.
Semi-disp! sur semaine Se

he ia ligne   
 
  
samed!
Les

riage funérail messe
services anniversaires. cartes de re-
mercirments et avis In Mes
charæés au taux uniforme, sur ee
maine T5c: le dimanche 31,00.

EDUCATION
ANGLAIS par correspondance citou-
iaire, dictionnaire gratuit 6
me Rhéaume 3731. St-Depia LA

 

 

 

MEDECINS

A. ERISEBOIR, M. MPGeciA, Chirusr-
diem xradud de l'Un:-ersité de Pa-
ria Maladies de coeur. estomaa

  

 

 

AGENTS DEMANDES
es
DPRATANDE: Homme pour vo;ager

ultèrement purmi consommateurs
cans Montréal, (Mutat permanent
avec manufacturier important,
Erasveur d'affaires mulement, Fort.
re Rawleirsh Dépt.  MIL-A- 64-131
Montréal, Qué.

  

  

ter son concours également à cette
manifestation.
Les populaires maîtres de cé:é-

manie Jacques Desbaillets, M a 110
Verdon et Roger Baulu mesurernnt

la continuité du p:
Le public est invité ot rentrée et

libre,

2 suspects -arrêtés
à Trois-Rivières

TROIS-RIVIERES. 12. (PC) w=
Deux suspects qui ont fait }'ubjer

de multiples recherches de la part

de ia police de l'Ontario au sujet
du vol à main armée commis à
Toronto ont été arrêtés, hier, à
Tros-Rivières. I! s'agit de James
Jerson, 24 ans, et de Vincent Jrs-
son. 20 ans, qui ont été trouvés
en possession d'un auto volé, de
cinq revolvers, de cinq fusils uu-
tomatiquea, de 1,000 cartouches, de
$280 en argent et d'une forte quan-
tité de joyaux, de plusieurs radios
et d'autres objet estimés à une
valeur approximative de 45,009 à
$6.000,
La police de l'Ontario a dit que

«les deux freies sont supposés avoir
volé 32000 à M. et Mme Hairy
Johnson sur leur ferme à Scarbcru, vendred: avit.
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9 (suite)

—L'est tout ce que vous avez à
continuame dire, mademoiselle 7

M. Chemeau.
Elle hésita l'espace de quelques

secondes, devint rouge jusqu'à le
racine de ses cheveux ei, subite-

ment :
—Le seuil de cette chambre fren-

ehi, monsieur le juge, lui demanda-

t-elle avec une cœrtaine solennite,
me jurez-vous que les confidences
ront lettre close pour tous ?
Grave, attendri malgré sa dou

Jeur et son stoicisme naturel, M.
Chesneau s'incline,
—Je vous de jure, mademoiselle,

hui dit-il,
-—Moi aussi, ajouta M Robert

d'un accent tout sussl respectueux.
- Eh bien! reprit Germaine, ce

sauveur de Renée, cet enfant per-
du, qui seul, est arrivé à être un
homme, cet artiste, d'une valeur
incontestable et si grande, auquel

Fidée de devenir digne de moi, oy  

d'être remarqué par moi, a fait
pousser des miles, s'est, en effet.

imposé à ma pensée et à mon coeur

par toutes les grandes Qualités qui
font la vie honorée et le foyer hou-

reux et… je l'aime.
La jeune fille, livrant le secret

de son âme, avait hésité, un ins

tant; mais la créature veillante,
préte à défendre celui qu'elle as-

mait ou à mourir pour lui, s'était
aussitôt redresuée. Et, c’est d'une
voix calme, vibrante, empreinte
d'une inébraniable assurance, qu'el-
le avait prononcé lew dernières pa-
roles.
—Connaissalt-1l votre affection

pour lui, mudemoiselle? demands

M. Chesneau
—Evidemment, monsieur le juge.

pourquoi la lui aurais-je cachée?
Longtemps, je suis restée indiffé-
tente, croyant Avoir pour jui une
très grande sympathie, une estime
réelle; un jour, j'ai Tu dans mon

et au sentiment profond, ex-

 

clusif, ineffaçable, qui le remplis
sait, j'ai compris que j'aimais Di-
dier, comme Renée avait aimé Gé-

rard,
“Devant ma soeur, je lui en ni

fait l'aveu. mais j'ai ajouté en mé-
me tempe: “Gagnez-moi, je ne veux

pas que, dans le monde où je vis
un soupçccn effieure l'homme que

j'aime; le jour où votre nom, de

l'obacurité arrivera à la lumière, je

serai votre femme”.
—Et, de cette résolution, en avez-

vous fait part à quelqu'un de votre

famille?
— À ma soeur, je vous l'ai déjà

dit; mon intention était de l'annon-

cer cet été, à mon oncde, Lorsque,
seuls tous deux dans le calme de

Ligneray, je pourrais parler à son

coeur et on faire tomber les pré-
ventions qui, seules, eussent été

un obstacle à mon bonheur et à sa
réalisation.
—Est-i] bien vrai? demenda Do-

minique.
Elle joignit ardemment les mains:

~Oh! mon cher oncle, fit-elle.
vous n'en doutez pas, tout au fond,

n'est-ce pas? Vous savez bien com-
ment votre petite Germaine vous

à aimé toute sa vie?.… Et puis, vous

n'ignorez pas non plus que je garde

mes secrets, moi!..
“Vous is dire au dernier mo

ment, voyez-vous, cela valait mieux

Quant à me désespérer, vous, en

disant non, en refusant d'étœdier
cehil que j'aimais, comme un hom-

me loyal! et sincère que vous êtes.

Ce n'était pas possible, fen étais

sûre. D'ailleurs, de même que Di-
dier avait pris mon coeur. ll anit

conquis îe vôtre: oh! tenez, cela

J'en suis certaine. 

Elle ferma ses magniiiques yeux

de im couleur des pervencoes, el,
toute frémissante, ne songea pas
essuyer deux larmes qui descen-

daient lentement je long de ses
joues blanches.
Dominique avait compris: il tres

saiilit de la tête aux pieds, et, pre-
nant Germaine dans ses bras:
—Nous le sauverons, murmura-t-

il à son oreille, aie courage.
--Estce que vous eussiez coms:n.

ti a ce mariage, monsieur Albarvil-
los? demanda ie juge.

—C'est probable. fit sans hésite-

tion l’ancien marin.
M. Chesneau ne put empécher un

profond sentiment de stupéfactiion
d'envahir ses traite

—AR!.. reprit-il sans songer à
dissimuler son impression, vous

aviez cependant désapprouvé Mme
Dours.

=—-Qui, et cela ne m'a guère réus
si, monsieur ie juge, avouez-le. [I
eût bien mieux valu que j'étudias-
8e Gérard et que je lui donnasse la
façon de conquérir Renée, au lieu
de le faire après. Ma nièce l'eût at-
tendu et tous les malheurs qui nous

ont atteints et qui nous atteignent

encore ne fussent pas arrivés. Si
vous saviez que de fois je me le
suis reproché! Avant. avant même
de la voir ainsi.

11 étendit son bras vers le lit, et
succombant au poids de son émo-

tion, L! éclats en sanglota.
Un long moment de silence, trés

pénible, se fit, M Chesneau le rom-
pit le premier:

~—TI1 me semble, mademoisells
Germaine, repiit-4l. qu'avec votre

caractére, vous sussiez dû prévenir
3. le marquis de vos projets? 

   

Elle se redressa:
~ Vous vous trompez, mons-ur

le juge: M. le marquis de Haute-
cueur, en oubliant Je souvenir de

celle qui lui avait dévoué sa vie,
renonçait hautement, à Mon avis,

à ses droits sur ses filles, Du reste,
confier à mon père un secret que,
forcément, (1 n'eût pas gardé pour
lui seul, était une chore Imyjcsaie
bie à ma nature, et méme à ma
volonté.

C'était la première fois que la
froide Germaine, s.-nrimait ainsi

sur le compte de sa belle-mére, et,
pour en arriver la, i} fallait que eo
moment fût grave.
—Les meilleurs rapports, n'an-

moins, reprit M. Chesneau, parais-

saient exister entre Mme de Haute-
cour et vous? vous semblies aimeor
Mme votre belle-mére?
—ve l'ai subie, monsteur, décin-

ra-teile formellemé@nt, mon coeur
ne I's jamais pu l'accepter.

—Elle vous affrrtionne cepr…a-

dant, elle. sincèrement et extrèrmne-
ment,
Une indéfinissable expression de

doute tomba comme un voile sur
les traits de Germaine, mais elle
ne tépondit pas.
—Pourquoi M. Didier et Mme

Dours, entre eux, vous appe'nient-

îls Gertrude? demanda à son tour
le rhef de ls Sûreté.

Mile de Hautecoeur devint plus
blanche qu'une statue de cire.
Qui done avait redit au commis

satre re détasïl si intime, qu'à (wit

Renée et Didier, Germaine eroyait
qu'aucun être sur terre ne le n-
vai* conriitre? Est-ce que Didier serait déjà arrêté”

(A SUIVRE)
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Je le sufa, mais j'at
changé d'idée. J'ai déei-

 
 

 

—Oh! Bonjour, patron, Nous allions justement porter un toast
à votre sante.  

 

 

 

Cocume l'avine de Foany décolle, am amtre
mvien oapprôte À néterrir. Distralt par
ue pensées. Maymmmé traverse la photo
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Je vreutette, Jeannine, mals " =; me nous €t lea vachen duns
Je faisnin un mauvais rêve. Je la gx +. pupa. Tw wm'sinia dit
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  Gisre, te ns souvent tabi ten amis. Jenn, moi. j'ai conflance en tol Jede =‘ni pas confiance en toi ame vente peur te demander un
petit service, tu se peux sère-

ment pas me refuser.

  
   

  
  

  

  

 

  

    
  

      

     
C'est tout on qui 7 8 , Jean Je
veux trouver ces desz hommes.
Fai du travail pour eux

   

 

   

 

    

   

Alicel... AR! c'est vous.
Quaves-vous (ait de re
file? Oh est cites Rases-
vous bien qu'il et

  Oh! Hoarmew chert!
C'est In plus belle vitrée de
ma vie! Quelle heure eat ite
U nuit glorteuse! Que pr nul
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OUVERTS DE 9 H. À 5 H. 30 TOUS LES JOURS — SAMEDI COMPRIS

MAMIE de janvier
GRANDS RABAISLC1gt4,1(7411)

CULOTTES et PANTALONS
A PRIX SPECIAUX
p Pour la jeunesse

CULOTTES
BREECHES

(genre équitation)

(pour garçons de 14 à 16 ans).
Epaisse frise de laine bleu-marine
ou brun. . . aussi tweed Renfrew,
Humphrey, Tweeduroy, étoffe
Bedford, etc. Modèle lacé aux
mollets avec empiècement aux ge-
noux. Doublure en tissu durable.
Coupe ample et confortable. Prix
ord. 3.89 à 5.95. Prix de vente
chacune.

9-98
Pas de commandes postales

mi téléphaniques. s.v.p.
pour ces deux item.

DUPUIS — rez-de-chaussés
(De Montigny)

9 VEDETTES AUX “ TISSUS”  

   Re
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150 VERGES SEULEMENT

‘manteaux d'hiver. Une épaisseur com

fosnable sans former un manteau lourd à pot-

ter. Ne manquez pas, spécial mardi. Largeur

54 pouces. Prix ord. 2.95 1 49

PANTALONS
(pour garçons de 10 à 13 ans)

Une épaisse étoffe de laine à texture fantai-
sic . . . aussi frise de laine bleu-marine. . ,
Tweed Humphrey tout laine en brun foncé.
Coupe ample, taille à passe-ceinture
revers dans le bas. Prix ord. 4.79 98
a 695. SPECIAL CHACUNE .. °

DUPUIS — rez-de-chaussée (De Montigny)
 
 

 

 
 


